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LE MOT DU PRESIDENT

2014 aura été une année de grands changements pour le Mont-Saint-Michcl. Le pont-
passerelle, très belle réalisation tic l'architecte autrichien Dietmat Fcichtingcr. a clé

ouvert aux piétons le 22 juillet Depuis la lin du mois de novembre, il est accessible aux

navettes et aux véhicules autorisés à aller jusqu'au Mont pour des raisons de service ou

pour les livraisons. On avaii pu craindre un moment que l'ouvrage ne son trop étroit

pour permettre aux navettes de se croiser ; il n'en est heureusement rien et tout se passe
bien pour le moment le parcours sera sans doute très beau lorsque les travaux seront

achevés et que l'ancienne digue aura disparu Mais il faut encore patienter quelques
mois.

Du côte du Mont, on arrive sur un gué et un terre-plein en béton qui vont pour le moins
assez, malheureux du point de vue esthétique Nous avons en vain tenté d'obtenir que
ces ouvrages soient plus modestes et donc moins visible». Nous devront héla» nous

y habituer. Quant au passage creusé dans le rocher entre le terre-plein et la cour de
l'Avancée, nous regrettons toujours qu'il ait été réalisé mais nous devons reconnaître
qu'il est finalement assez discret

A l'abbaye, de grands travaux ont été entrepris Les couvreurs sont en tiain d'achever
la réfection de l'ensemble des toitures dos logis abbatiaux ; les derniers échafaudages
devraient disparaître prochainement. Dans l'église abbatiale, des échafaudages ont été
montés dans le» bras du transept et dans la nef alin de restaurer les vitraux réalisés au

début du XX' siècle par le maître verrier Félix Gaudin . ils n'étaient plus é tanches et il
était donc urgent d'intervenir. Au rez-dc-chauvséc de la Merveille, lev enduits à la chaux
du cellier ont été entièrement refaits . la grande librairie de l'abbaye y est installée

depuis quelques jours ; l'aménagement est nés réussi car il respecte l'architecture de
cette belle salle. Les restaurateurs interviennent maintenant dan» l'aumônerie voisine,
actuellement encombrée d'échafaudages ; les murs et les voûtes de cette salle vont ainsi

pouvoir recevoir prochainement de nouveaux enduits. L'aumôneric abrite le service

du droit d'entrée de l'abbaye ; le personnel est provisoirement installé à l'extérieur du
monument, au pied de l'escalier du Gouffre.

Jean-Marc Bourc. qui était administrateur de l'abbaye depuis plus de quatre ans. est

parti rejoindre le château de Vîneennes à la lin du mois de mars Nous lui devons
notamment d'avoir organisé de» concerts prestigieux : notre association a soutenu cette

action qui permet à l'abbaye de retrouver une vie culturelle. Celle-ci ne devrait pas eue

remise en question car Jean - Marc Bouré reste charge de la programmât ion des concerts

pour l'ensemble de» monuments géré» par le Centre des monuments nationaux.

Son successeur. Xavier Bailly. est arrivé le 1er juin. Il était auparavant directeur du

patrimoine d'Amiens métropole et il a assuré pendant plusieurs années la présidence
de l'association nationale des animateurs de l'architecture et du patrimoine II est un

véritable professionnel de l'animation du patrimoine cl nous sommes certain» qu'il
saura faire profiter l'abbaye de son expérience passée pour y développer un programme
d'action culturelle digne de ce monument exceptionnel.
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L'année 2015 sera déterminante pour mire association car le Mont-Saint-Michcl aura

enfin retrouvé l'insularité qu'il avait perdue en 1879. Nous avons agi pendant plus d'un

siècle pour obtenir ce résultai 1 Mais notre mission ne s'arrêtera pas là pour autant

Nous devons poursuivre noire action pour la défense du Mont en intervenant quand
cela est nécessaire et en contribuant a le faire mieux connaître. Nous nous attellerons

désormais à cette tâche avec la passion qui nous a toujours animé.

Henry Di r.sfss

Le Mocit'Sjsnt Michel. bob envoie «lui* vj pinic inteneurc (XVr wfczk
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Découverte et projet de restitution d'un échiffe
du XVy siècle sur les remparts du Mont-Saint-Michel

françois Caijcjs* Duaiiayi

Chanted'études n d'opération». laatiui national de Rnkentu s arehéologh/uf» pr/\*ntn*>
Chèrehoir atsotiéARJelllS i VMR «W (\RS Université de Hourtogne)

François J ianmai

Architecte en cheftl inspei leurgénéral Je» Monuments historiques

Lors de l'importante opération de consolidation et de restauration des remparts du

Mont-Saint-Michel qui s'est déroulée en plusieurs tranches d'exécution de juin 20tM
à janvier 201J. des échafaudages ont été mis en place sur l'ensemble des ouvrages Ce
fut une occasion unique d'approcher de très prés ces fortifications, ce qui ne se produit
finalement que rarement au gré des campagnes de travaux, la dernière remontant ici
au premier quart du XX' siècle', de porter un regard très attentifsur le moindre indice

relatif à leur édification en les confrontant aux sources historiques et d'y prélever, le
cas échéant, du mobilier. C'est donc lors des travaux de restauration concernant la
courtine nord qui relie la Tour du Nord à l'cchaugucttc du Nord que les vestiges d'un
cchifTc :

. petite structure provisoire en bois aménagée sur le haut des murs, ont été

repères après dévégétalisation dev élévations et déboisement, des trous grossièrement
carres rappelant les trous de hourds ont été mis en évidence en corrélation avec quatre
corbeaux situes un peu plus bas. I a présence à cet endroit d'un ouvrage de fortification
en bois devenait assez évidente, d'autant que le parapet, côté intérieur, présentait les
traces d'une ancienne ouverture dont il est possible, dorénavant, de comprendre l'utilité

Qu'esl-ce qu'un échiffe ?

Elisabeth Chalmin-Sirot et Jean-Michel Poisson proposent une description de
l'échiffe à partir de l'étude de documents d'archives des XIV* et XV* siècles : U*
termes chaffauts et échiffes ret iennent fréquemment dans la désignation d'éléments lie

iféfcnse en bois. et tl est parfois difficile tle les définir précisément. De même que des

hourds. ce sont des structures en bois généralement quadrangulaires qui renforcent la
fortification en hauteur, la distinction entre les • leur termes est sans doute assez.floue
car ils apparaissent souvent comme nytonyme | ) En règle générale, on distinguera
tes tchiffcs, petites structures en encorbellement. et les chaffauts qui apparaissent
plutôt comme des tours ou tourelles |...J Échiffe semble plutôt un terme réserve a

t que W» lirtrfKJDmv «M Hé tUulo ~ tltfC ikv MttMKffti iur U horde 1175. le prtntKt arthifectc

«■ st*l«1 ifurjr aI l'Alix». Comyn. iA»/» tu wfl <« I»4m» Inprl ilnfbgm W buu . ui fui dr>

tocr» *t de. CttJRÛKt Peu J^venur »K7?rt I SVi il te tort r une prrraxrc cjrrç*»fnr de rr«k I cacr^r

«H toc v eu ç*t I «nhiifetf pjul Gewf.de I *K0à 1922 pcwr *hr%«f U

<i*rçUu de* kntfKUk*»
2 Éxhiftr KHMUttàbmcu I ki G*tt/x e» k» wrtfiwGo tuf k» ntiqurt. d'ufte «illr Servr l.rnifr fttfiouJ
de Kow**<t Brttuflkt fi ln*«kt v* m»<Milffi
• CXIiiKk CHM.MIN swor f K*SSON» XI - 1» ta. .Un. ». JiUt-i a mi.o, «te * !• S.,,-0* U

Nnw <3 kt ccayics <k (UkOmk* ..tkn» U *Mvdmt U tUfnu Sr firrtt *». Kit. lie 6* tulk^ur Se

yr
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um• structure posée sur le mur. en (Uniquement au-dessus d'une porte (...] et />eut
être place aux angles de la construction. Elle peut aussi, plus rarement . comporter
plusieurs étages. Ces construirions Je bois sontsouvent provisoires, soit qu 'elles nient

été édifiées au ilébut ou pendant ta fortification et destinées à être remplacées p<ir la
suite par des omrayes maçonnés, soit qu elles fassent partie d'un renforcement rapide
de la mitc en état de défense d'une fortification

À la différence des hourds. I cchiffc apparaît donc être un ouvrage de dimensions
limitées pour renforcer la défense d'un point précis Dans le cas du Mont-Saint-MicKel,
l'échiné créé sur le rempart nord permettait d'assurer un ilanqucment latéral de la
courtine rendu difficile par la présence d'un coude entre la Tour du Nord et l'Kchauguctte
du Nord, mais également, offrait une défense verticale grâce a l'aménagement d'orifices
dans le plancher

Les données archéologiques cl éléments de chronologie

I es vestiges de l'échifte sont localises entre les deux degrés de la courtine nord ( llg, I »

li*. I RcWse en <Ks jiiim et en ,«ipe de. «rOije» de l'tetufte
Des.m hrns,... Delotusv. lnrip.
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Il s'agit, d'une part, d'une ancienne ouverture large de 2.40m aménagée dans l'épaisseur
du parapet, correspondant vraisemblablement à la largeur de l'échiffc (fig. 2).

Fitf 2 Ancienne ouverture bouche* et ancienne p»*ic d'tfcà«Se I cihitfe consente \ut k chrmtn de rwvk
Cliché Iun.ni. C'jlifn> Dclitujc. Inrjp

sr
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Celte ouverture a été. dans un second temps, bouchée par une maçonnerie de moindre

épaisseur que le parapet (respectivement 0,28 à 0.33 m contre 0.42 m», l'accès â
l'échifle étant alors assuré par une porte large de 0 .60 m dotée de piédroits en blocs de

granit cquarns D'autre part, sous les consoles des mâchicoulis, sont conserves quatre
corbeaux, disposes régulièrement sur une même ligne horizontale et tous situes sous

l'ancienne ouverture i lie- 3).

ne- J C «tant m,, enomrc vx* kso«i->ks de» mfcfekeubt «rvanldanvi .usumirc-tlshcs de ïfttiiflc
ClKhé . FraiH<H« Caligny Drtoluye. In/ap

Ces consoles servaient a recevoir les contre-fiches soutenant les poutres de hourdage
insérées dans la maçonnerie et dont les trous ont été mis en évidence au-dessus des
tablettes des mâchicoulis (fie. 4i Ces quatre trous présentent une ouverture carrée
d'environ 0.25 m de côté. Leur profondeur est d'environ 0.50 m. sauf pour l'un d'entre
eux dont la profondeur est d'au moins 2 mètres'. Ils sont chacun places à l'aplomb d'un
corbeau avec, cependant, un léger décalage d'environ 0.10 m entre le trou et le corbeau
à l'ouest

I In <wi<nuiTidr< no» jn> Attirera»» <*mN» lo nu«r. tan nurM cixnHt. a,
Vti* \tfHt et dr fre|mcMi dr ( ratil<
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Eléments de chronologie
La mise en œuvre de l'échiflc est, selon toute vraisemblance, contemporaine de

l'aménagement du chemin de ronde dote de ses mâchicoulis dont l'emploi devient

systématique au cours du XV siècle sur les fortifications du Mont-Samt-Michcl. Ce»
perfectionnements apportes au système de fortification sont à mettre en lien avec les
travaux engages pendant la guerre de Cent ans et. plus particulièrement, l'occupation de
l'îlot de Tombclaine par les troupes anglaises 3prcs 1420 Dans ce contexte, la création
d'un échiné sur le rempart nord permettait, outre l'amélioration du flonquement
précédemment évoquée, d'offrir un point de guet supplémentaire vers Tombclaine
La contempotanéité de l'cehiffe avec le rempart peut être assurée grâce a l'absence
d'ouvcnure pour les quatre mâchicoulis situés au-dessus des corbeaux de l'cehiffe
( fie- 5). La présence de ces corbeaux aurait, en tout état de cause et ce même après la
dépose de l'échifle, empêche l'utilisation de ces quatre mâchicoulis.

Quant aux modifications apportées à l'accès à l'cehiffe. puis a sa suppression
définitive, aucune date ne peut ctre avancée faute d'élément déterminant Le plan en

relief réalise vers les années 1690 nous assure toutefois que l'cehiffe n'existait déjà plus
à la fin du XVII' siècle (fig. ft). Celui-ci n'est, en effet, pas figuré m. d'ailleurs, la porte
bouchée cl les quatre corbeaux conserves mit la courtine



hï. 5 Ovnrrturc bmshcc <lc mkhkoulu -ou« jk -Jo . u. d'un de* corbeau» dr rechute
<ï*he franco» C«li|Oi> OcUluye. iorap
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A la lin du XIX' siècle, les fortifications du Mont-Saint-Michel soni dans un étal

déplorable Le parapet du rempart nord est en partie en mine, mais les traces de
l'ancienne ouverture de l'cchifTe et de la porte bouchée demeurent encore visibles

(lig. 7) Les travaux de restauration et de consolidation des remparts réalisés par
Ldouard Corroyer des 1877 n'ont pas conduit a la suppression des vestiges qui. bien au

contraire, ont été maintenus contrariant, d'une certaine façon, l'unité architecturale et

esthétique. Ainsi, l'épaisseur moindre du bouchage de l'ouverture a été maintenue bien

qu'aucune restitution du piédroit .le la porte n'ait été réalisée.

Fi& 7 Lt<hcmn de rcoie et te fsiropct du rempart nord j\ant rra*jraiK*i <\ers (972).
Cc«*cil général de U Marche. arch. cfcp.. fondt fdoaud Corroyer. 68Nuro«l2I

l.c projet de restitution

La restitution de l'échiflc peut apparaître délicate : il ne reste plus, aujourd'hui,
que les éléments .le support et les dispositifs d'accès conservés dans les maçonneries,
les structures en bois représentant la partie la plus importante de l'ouvrage ayant
totalement disparu. Cependant. l'cchifTe peut être rapproche des hourds* ouvrages
defenvifc en bots disposés en encorbellement au niveau du chemin de ronde, et dont

la conception est bien connue, notamment grâce au.\ restitutions proposées par Eugène
Vk>llet-lc-Duc'. Ces ouvrages sont constitués d'une structure couverte, large de I a 2
m et dont les parois sont dotées d'orifices de guet et de défense. Une de cc^ restitutions

consiste en une structure en encorbellement reposant sur des poutres insérées dans la

maçonnerie du parapet et dont le plancher est consolidé par la mise en uruvre de jambage
y VlOIilTIc OtXt £»kik*iw*rrii ..*w l #rf Aa Aifrifurr. v<<uc*c ft. ikfts .p I2M41
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(fig. X) I es archives peuvent être, également, d'une aide précieuse. A irai, l 'Armoriai
d'Àuwrgne composé par Guillaume de Revel pour le roi Charles VII olTrc plusieurs
représentations d'enceintes urbaines et castrales pourvues d'un ou plusieurs échifTcs\
La rcprcscntaiion de l'enceinte de Saint-Pourvain-sur-Sioulc (Allier) au XV siècle est

particulièrement cvocatncc(fig. 9). les courtines sont dotées de deux echiffes placés en

encnibellcnicnt au niveau du chemin de ronde et prenant appui sur des corbeaux insérés
dans le parement Les parois en bois renforcées par des guettes en croix-dc-Saint-André
sont pourvues de grandes ouvertures alin de compléter la défense de l'enceinte.

H* * Restitution Je la «nature d'un hourd te On VmUcMc-Dk

Source VI<)lXET-tc-IHCE.- Dtcnoamarr r.mivine Jr/ '.r»iAivtnrr. vol A.IftiK.tif: l.p. 124

Ht * Détail àe l 'ciKe.nv urbnr* df Saim.Poa{aUi-wr-&«ak i Alliai tiré du - AqcKtfrJ mn . tl™.„«r
iMuwrxnr AU* U l»r,wti fart uv w, Cknlr, W.MOI-ISOQ. Bol n» tr 22297. r 27

Uf*rm.t,r.wU*~.<*nWa.«vr»u.lr. VW<|«MM».
B.ttotev* uDun* a. lr».r .V(urt,mol d<. «un»,» fnn,»,,. m. f. ÎÎM7 VW...nirt«mr. k.««^4o0r
No™a. ,r tM). de Ounri™ ,r «n>. (H «ûiout tr *«)« iv*.w«mn., «r «<.;•
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Fort du relcvc archéologique, il a été possible de proposer une restitution de cet

echiUè <li». 10) Le projet en est resté, pour le moment, au stade du dessin devant la

grande réticence des serv ices de l'Etat et du maître d'ouvrage à s'engager dans une

telle reconstruction. Pourtant, ce projet de restitution ne truquerait pas d'intérêt et ce

pour plusieurs raisons. Tout d'abord, il n'est pas rare au Mont-Saint-Michcl que de tels

projets soient menés Ce fut le cas pour de nombreux ouvrages réalises par Edouard

Corroyer au XIX' siècle, de la Merveille à l'église abbatiale, ou par ses successeurs dans
les Logis abbatiaux ou sur d'autres parties de l'ensemble monastique. Et. aujourd'hui,
on est loin de le regretter. Ces opérations ont redonné à l'édifice une lecture médiévale
qu'il avait quelque peu perdue par les modifications drastiques des époques maunste ou

pénitentiaire, même si on peut admettre que ces dernières faisaient également partie de

l'histoire du Mont. Encore assez récemment, des opérations similaires ont été menées
par Pierre-André I.ablaude comme, par exemple, sur le Bastillon de la Tour Boucle qui
a retrouvé sa couverture disparue depuis au moins le XVI' siècle, l'architecte se basant
sur les dispositions subsistantes et celles apportées par le plan en relief de 1690 Le

projet de restitution de l'échilTe s'inscrirait donc dans une démarche similaire, basee
sur de solides témoins archéologiques

kI
Coupe tr*nwru*!* N. S.

H*. 10 Prcvotiboo de retàHfao de l'echiflc. Drain I ruv.ni, Jeanne**. ACMII

Une deuxième raison qui justifie cette restitution est la portée historique et

archéologique qu'elle revêt En elTct. les échiflcs encore existants sont rarissimes

(par exemple, celui de l'enceinte urbaine de Vitre ayant fait l'objet d'une restauration

malheureuse récemment, fij». 11) Nous n'en connaissions pas l'existence au Mont-
Saint-Michel Cette découverte renforce donc l'idée de la reconstruire afin de

compléter la présentation du système de fortification du Mont, déjà très représentatif de
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son évolution du XIII' au XVIII' sicclc Enfin, retenant l'idée qu'un parcours de visite

spécifique des remparts pourrait trouver auprès du publie un intérêt certain, celui-ci.

complété par l'existence d'un échifie. élément important de la défense d'une courtine,

prendrait une dimension supplémentaire non négligeable La présence des hourds en

bois du château de Çarcassonne n'a-t-elle pas contribué à renforcer l'imaginaire des

visiteurs et apporter auprès d'eux un regard diffèrent sur l'art de lu fortification ? La

venu pédagogique d'un tel projet n'est certainement pas à exclure d'emblée Nous nous

situons dans cette perspective

Itt. Il (chiite conserve sur le chemin de ronde Je l'enceinte iirtu.ne Je Vitré Illle-et-Vilainel

CUchc : franfOi» Jeanneau. A( Mil
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Saint-Michel de Lestre
par Michel Dmi vus.

nombre de l'association * Les Amis du Mont-Saint-Michel »

SITE

Les ruines de la chapelle St-Michel de Ixrstre se trouv ent en périphérie du bourg de

Lcstrc. près de Quinévillc. sur la côte orientale du COtcntin Dédicacée J saint Michel
et située dans le cadre bucolique d'un promontoire surplombant la vallée de la Sinope.
la chapelle remplace probablement un ancien sanctuaire païen. I~i butte offrant une

vue étendue sur l;t mer. une tradition populaire dit auv\» qu'elle occupe l'emplacement
d'une vigie antique

SAINT-MICHEL do LESTRE
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HISTOIRE

L'origine de Lesue remonte peut-être au domaine rural de Laxtru cité au VIII'

siècle et à une vaste paroisse qui fut démembrée en deux anciennes paroisses : Saint-
Michel et Saint-Martin

La chapelle elle-même date du I" tiers du XII* siècle et est mentionnée sous le

nom de chapelle Saint-Michel vers 1160. Elle dépendait de l'abbaye de Blanchelande

tenue par des prémontrés. était desservie pu des chanoines et a pu servir de chapelle
c&strole : les vestige* d'un château étaient encore visible* proximité en 1900. Elle

était aussi sur l'un des chemins des pèlerins d'outre Manche se rendant au Mont-Saint-

Michel ou à Saint-Jacques de Compostelle

Lacommune actuelle de Lextre provient de la fusion des paroissesd'Englcsqueville
(ancien domaine rural exploité par des Anglais ?) et de Lcstre (bourg ci église) en 1714

puis du rattachement à cet ensemble des agglomérations de Tourvillc et de Hautinoiticrs
(ancien monastère ?)cn 1812.

Après la Révolution, la chapelle est vendue et pillée en 1817 avant de servir

de carrière de pierres C'est Prospcr Mérimée, premier inspecteur des Monuments

Historiques nommé en 1834. qui la fait classer en 1862 et la sauve d'une ruine totale,

line association pour en assurer la sauvegarde est créée en 1971. des travaux de réfection
sont entrepris en 1976 et dans les années 1980 et cette action de sauvegarde revoit un

prix de la Fondation du Patrimoine en 2003.

ARCHITECTURE

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

La chapelle romane du I" tiers du XII' siècle comportait l'abside du chtear. un transept
non saillant et une nef unique I.'abside xemi-circulaire, voûtée en cul de four et aux

murs en grès percés de fenêtres étroites et ébrasées. est épaulée par deux contreforts
plats en calcaire. Elle est coiffée d'une corniche ornée de modillons a visages grimaçants
et de symboles géométriques comme dans beaucoup de petites églises du Cotcntin. Elle
abrite le maitre-autel et des fragments d'une statue décapitée de saint Jacques pèlerin
datant du XV siècle. Un chapiteau du XII siècle repose sur le sol du transept séparé de
la nef par un arc roman en plein cintre

Un appareil en arêtes de poisson apparaît dans la maçonnerie sud de la chapelle Et au

XIV siècle, un bas-cûtê est accolé au sud «le la nel. séparé de celle-ci par deux aies

brisas. Une ^iintc Trinité mutilée est posée sur un socle dans l'angle sud-est de la nef
qui a perdu Min mur nord
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Une haie en arc brisé donne sur une

chapelle latérale gothique construite au

nord du transept au XIV siècle. Cette

chapelle latérale renferme à l'est un autel
surmonté d'un retable du XV siècle

représentant le» saint» médecin» Côme
et Darnien, et au nord un enfeu encadré
de deux pilastres surmontés de pinacles
et de deux statue» en pied très dégradées
et contenant un gisant également très

dégradé et posé sur deux cylindre».
Malgré leur état, le» fragment» de la statue

de saint Jacques équipé de la sacoche et

du saint Côme et saint Damien ont été
inscrit» a l'inventaire supplémentaire de»
Monuments Historiques en 1976-1977

<*bupellc latérale

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

ANIMATION

Tous les ans. les religieux étaient tenus de dire la messe, chaque mercredi et chaque
vendredi, du 29 septembre au 16 octobre, en célébrant plu» particulièrement les fètes de

l'archange. Chaque équinoxe de printemps et d'automne, les 21 mars et 23 septembre,
les premiers rayons du soleil irradient l'intérieur du sanctuaire au lever du jour

En 1999. le comité des Ictc». l'association Saint-Michel et la paroisse ont organise
uik muni total ion autour de la chapelle dans l'espoir d'en faire une tradition.
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CtKbé* Mtthel ihMSMii
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Hymne à Saint-Michel

Ce document >i été aimablemenl mi* à noitie disposition /wr M et Mme Philippe
RobiUiard. membres de i'assoeiution ■ Us Amis du Mont-Sumi-Mu bel ■
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La mer qui ceint u baniiqur
F.sl lemble daoi mi fureon .

thi haut de Ion roeber antique
J'ai vu mi tubliaei horreur i

Ptua lemble au foed de oot Une.
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Le Mont-Saint-Michel
étudié aux cours de paléographie

des Archives Départementales de la Manche

Depuis 1998. grâce â la volonté, l'autorisation ei la bienveillance des directeurs

successifs, le regretté Yves Nédélcc cl messieurs Gilles Désiré-Dit-Gossci el Jean-
Baptiste Au/cl 1 des cours de paléographie sont régulièrement dispenses aux Archives
Départementales de la Manche

Ils sont assurés, bénévolement et gratuitement depuis l'origine, par messieurs Jean
Michel Bouvris. Janjsc Leroy ci Rodolphe de Mons. tous trois anciens collaborateursdes
Archives Départementale*, aujourd'hui jeunes retraités, avec un immense dévouement,
une grande compétence, une s> mpathique bonhomie et une grande indulgence '

C'est, donc, un régal que d'y participer pour la soixantaine d'assidus qui. répartis
en deux groupes de trente personnes environ, apprennent toujouis beaucoup à chaque
séance et se perfectionnent, dans la plus franche bonne humeur, dans cette science
auxiliaire de l'histoire qu'est la paléographie

' ' C'est que ces cours ne se contentent

pas d'étudier la technique paléographique qu'il est évidemment indispensable de
maîtriser (du mieux que l'on peut .) pour transcrire les textes soumis à examen. Ils
abordent aussi tout l'environnement des textes concernant les personnes et les lieux
cités, les fonctions et les métiers évoqués chaque participant pouvant contribuer par
ses connaissances propies à enrichir celles de tous les présents Tous les textes proposés
sont en fronçais - ou en « francois - pour les plus anciens ! - mais jamais en latin et

datent le plus généralement des XVI'. XVII' cl XVIII' siècles, plus rarement do XV.
XIX' et XX' siècles.

lar Mont-Saint-Michel et les paroisses alentours y sont souvent évoqués. Il
arrive même qu'un texte spécifique concernant le Mont soit tout particulièrement
étudié. C'est le cas du texte que nous reproduisons (page 29) avec >a transcription
(pages 30 et 31) grâce à l'aimable autorisation de messieurs Jean-Michel Bouvris.
Janjac Leroy et Rodolphe de Mons mais aussi des participants aux cours qui
ont été consultés et que la rédaction de la revue • Les Amis du Mont-Saint-
Michel » tient remercier tocs chaleureusement II s'agit en l'espèce de l'acte
d'inhumation de Louis Brodcau. marquis de la Chastière. gouverneur du Mont-Saint-
Michel, en date du 19 juin 1667 (Arch Dcp Manche, registre cl. vue 288/398).

I Mouron OUk. Unir*IM <K«o. Xtoju .1 rua rn bol—ju^oVn .XIII.« V» tutow .Vunl Orpa. ko. on
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: i« «om. d.*.nrf . dr jctu. ««w. » l»n ,0,11 r« nuu. ™ k. qouM. »un.bon

•* I"""1" l"W<l» IW.IS pu V «CMd. «non I» *,r.c pu «• L fll, nul, dr U
denum u.nr eu «n^nr , dr.., „■« Or uio inwrfuKo du dtpuum mtonretf.. pu lo mnllror»
et V iKon>m kw|«ufl tfincr pn% rt> «mwni*
3 FV-ui l'monrr • «• rao.ee«M h minnav dr U ou a utaul ir>v«malin > lu.-, le nta drl.w>i
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nen Or I o-vunn".il afMdr soir«i inwWdimmn ("<• > loim mpaun »•«,. t.idimrmi dr imnn opndr.
Arvtac* D^âftnncnuk* c Va un v<r4OÉèt y A uoun !
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Archives départementale» de la Manche

Annie 2010 2011

PALEOGRAPHIE

I c\ic V2

\cu- d'inhumation de l.oui» Krodrau, marqui» de la ( havtiere. gouverneur du

Monl Sainc-Nhchcl. 19 juin 1667 (Arch. dép. Manche» rcfulrc cl, *uc 2SH 398>

(tnipauç : 1 4 8 Louis Bn>deau le 10* juin 166?) Juin

1 r unioJv dix huictictmc )our de )uin. teste de samet 12 Aubert. fondateur de ce lieu ci

coque d'Avranche». '? en mort, a dix heure» «roi» quart» du voir. I.ou.» 4 Brodeau. marquis

de la Chasselicre. natif de U '5 paroisse de Candc' m ratfLOLiniçrJtitnç vituv . cvevche de

Tour», gouverneur de ce 6 lieu*, le plu» mcschont de tou» le» homme». c« lequel H â (Sft)

presque ruine tou» le» bourgeois et luhituii» S de» pioches paroisse*. ayant crcu dame (feBg
C ecdle) /9 Ccctllc Le Gay la Berge, sa femme, pluiost une (page 4» mcgerc et furye d'enter

qu'une femme, et ladKic : femme ayaM crcu beaucoup de faulx rapport» G a elle faictt par
de» paroissiens et paroissiennes -i «O.lflWlliOÇ : de ce lieut. tous troistte». et mesmc par se»

maudit» '5 domevticqucs. cl tre» médisant*. ce qui a ijj») este U .6 cause que mcssicur» le»

religieux. bourgeois ci 1 j\ucu*Mcm circocivotsilts ont rendu" pUintc comrc '8 lux a Sa

Maiestc tre» chrcMiennr". qui a (us)donne ordre '■ à monsieur Chamillart. intendant en basse

Normandie', d en 10 informer'. Ce qu'ayant este laict. ledict «eut est venu a '11 mourir au

grand contentement <le tous le» bourgeois 12 et de tou» ceux du pais, il rcccut le* samet» 113
sacrement.» par le» mains de mc-ssirc Pierre Marie. U prebstre. cure de ce lieu, en sa maison

au chastcau. l'en .'15 avant requis et prie que ce fut luy, disant ne 116 «ognoistre aultre cure, et

fut le lendemain '17 enterre en U nef de l'église dudKt chasteau. proche 18 le bcmsticf en

entrant en ladicie nef. par diwcptc '19 et >cnerjblc personne dom Mahicul îfcwon pneu:

20 et archidiacre de teste abbec'. est (sic) accompagne de tous '21 »cs religieux et du saeur

cure et clergé de ce lieu /22 et du (dit : baa«> ^cur Paschal citant pour lors en garnison en 23

cestc ville. qui estoit capiUinne du icgimcnt de Picardie. 24 avec ses officier», soldat/ et tou»

'

Ce docurent a Un I otv« d a» finnois.", Ouïs U ptaqa.fr Je I «M* Paul bun-JalloWn. U lf.«^.mr.

UlM rfOpr- .r.—.«m» n-f.,rrei A""'""" "V I6M ■ )X00 Bala/e ["»' V<fl II9S Sort »«nKnj'-« »"

Jit'rre qarlqi® P*v
: PrvUMemcî* CandevSami.Mjmr. Ir^c^t-Lc^c U* «Je Ouooo
'

1*» dictionnaires invKTs (Je Msxrri ou de Hiomas Corneille, donnent pan t'-xme ancienne. - Caaloeua f.
CirutUc^vh .Cm c* • «kui - au *nt 6c qian>fr u- sic v*ul * ré**** un» ti

tecTW « xtrst »
' Vo*. e« qu'en disent Henri el Odene de Inmârv.lle Je» U, ConwiDm du F»Uwur* M Xow^t Je

\M i ru. r II Rouet. 19» p )7.S.fn . touiv marquis de La Chatielierr. ioi«! d'un .ejnrenl
dafmterie jou.oMur du Moee-SainiMnheL miMm Omunuuni des bleiwrev qv'l) avait

r(Çir •

' Im.ii «--Sinui du rua . etrtet - l'qure uk (toi. (tat d. paje. au mites. Jt U ligne) Vereficauon f»w .ut

•

Nous Jrioni maotenini a pnst -

fifc oajemvelkmr-e 4.-one <u re»de France
' IUMW de U gowraliU de Caen

'

C o'-i d/t iT<*j*nr une er*vjtu
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le» bourgeois de '25 ce lieu, qui tou» cstoicnt »oub/ le» arme* à son 2r» enterrement, aussi

bien que lu garni/on du chasteau. qui 27 pour lors csroit le capitainnc du Fay. du régiment 2K
de la f cre avec »cs oflicier» ci soldait tou» lesquel* 26 officiers, soldat/ et bourgeois firent a

la fin dudict '30 entenement. chascun deux drschurgcs de leurs arme». -31 II mourut toutcfoi»
m de trtA bon> vcntimcn*. 32 Dtcu lu> (âcc^k » pwdon. ex »yç pîtyd de u pauvit arne

(signé iP Marie, c.dm Icine du Moeit! t avec para phe>
(Eflinflrac » Nou II balioit, pillott et faisotl prendre par force rf» domc»ticqucs le» bien»
de» bourgeois et des parc-ivucn» circonvoisinv. ce qui le» aigrit de telle sorte ( bine . quel»)
qu'il* lurent conirainct (fis) enfin de se plaindre u Sa Majesté tre^ cbcie*iiennc

*

U* iem*i &rt rom rrpffim tel tet k»c %oo* it iffkt ci : tiumflinr cror U g»MjvmKui it *«» gnu a'ii

cô«a o kl ttUfim nhihuasridu lire dr . u» va ,. ^u.rmrr- rm a- litom Saif-Mkh»! J«Louis B'oi:»-

marquii Ur U Cfetiferc. rwt pnadpalc nt d
%

m6wfnjùco m ôjc bu\ deux 6c VNUr^c J*
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La vie au Mon! de...
Audrey Hemon,

Chargée de mission Environnement
au Syndicat Mixte Baie du Mont-Saint-Midiel.

«c

Miekaël Mary
Chargé de mission au Conservatoire «lu littoral,

délégation Normandie

l,n rédaction : Audrey Hemon. MicLael Mary, voue toiisawe/ lime les deux votre

vie professionnelle à la protection éco-hiolugiquo de la baie du Mont-Saint Michel

(Jih'IIcn mhii les circonstances qui vous y ont dmcnls '

\udrey lleinon : Apres des ctudes en biologie appliquée au milieu littoral et

notamment, un Diplôme d'Etudes Supérieures Spécialisées (DRSS) en études et

gestion des littoraux - à l'Université de Brest, j'ai été embauchée en 20(M à I j Maison de

la Baie du Vivicr-sur-Meren tant que chargée d'études pour réaliser le suivi des phoques
de la baie et évaluer l'impact de l'implantation des bouchot» »ur la p.»pubrion. Celait
un contrat de deux ans cofinancé par l'IFREMER. ITnion Européenne et le Conseil

(iénéral d'Ille-ct-Vilaine. A la suite de quoi, en 2007. j'ai intégré le Syndical Mixte Base

du Mont-Saini-Michel. maître d'ouvrage de l'opération de Rétablissement du Caractère
Maritime du Mont-Saint Michel (RC'Mi Ma mission consiste pnne ipalement a meure
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en ouvre le programme de suivi des efiels du RCM sur l'environnement (faune, flore,

qualité du milieu), avec également un volet ■ mesures compensatoires ».

Mota1% VI \t% de U tu* • Cliché Unev A Roger - Cdl

Mii kiu l Mary : Pour ma pan. je suis originaire de Saint-Marcan entre Sainl-
Bmladrc et Roz-sur-Couesnon. tout près du Mont-Saint-Michel. C'est dire si la baie

fait partie de mon environnement depuis mon tout jeune âge. J'ai fait des études

scientifiques à l'Université de Rennes I où j'ai obtenu une maîtrise (aujourd'hui, on

dirait un roasier I) puis un Diplôme d'Etudes Supérieures Spécialisées (DESS) en

environnement à Calais consacré à l'écologie et à l'étude des pollutions. Ensuite j'ai
travaille dans plusieurs régions au sein de diverses structures scientifiques ou chargées
de gestion d'espaces naturels (conservatoires d'espace naturel, réserves naturelles,
centre de recherche). En 2005. je suis entré au Conservatoire du littoral à la délégation
Normandie, basée à Cacn pour élaborer le document d'objectif Natura 2000 (DocOb).
Et. aujourd'hui, en tant que chargé de mission, j'ai deux missions principales, celle

qui consiste à assurer le travail et le suivi de Natura 2000 dans la haie du Mont-Saint-
Michel et celle qui a pour objet de mettre en cruvrc la stratégie du Conservatoire du

littoral dans cette même haie

La rédaction : Allons ensemble, si vous le voulez bien du général au particulier. Et

commençons, donc, par Natura 2000 En quoi ce programme consiste-t-il précisément ?

Mickarl Mars : I* programme Nature 2000 a deux Directives européennes
pour origine, l'une de 1976 sur la protection des oiseaux migrateurs et l'autre de
1992 sur l'habitat nature) Mais, bientôt, au-delà de ces directives s'est mivc en place
une démarche tout à fait originale au niveau européen essayant de concilier - vision
globale -. - liberté des Etats - et - concertation -

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

La vision globale » est partie du constat évident que la protection des oiseaux
migrateurs, des poissons cl toutes autres espèces faisant parfois plusieurs milliers de
kilomètres par an pour se reproduire ne pouvait résulter que de règles communes à tous
les Etats partie».

U - liberté des Etals » a toutefois été laissée entière en matière de choix des
objectifs, des sites remarquables concernés et des espèces

La - concertation -. elle, doit se manifester dès le début du lancement du processus
et se poursuivre continûment ensuite dans la mise en ouvre de bonnes pratiques
négociée» avec tous les acteurs concernés et acceptées par eux au fur et à mesure des
observations, des évolutions et des changements pouvant intervenir dans les équilibres
des écosystèmes. C'est, donc, à la fois une démarche volontaire et contractuelle qui
peut s'insérer évidemment, en France comme dans les autres pays, dans des cadres
réglementaires existants.

Aujourd'hui. Natura 20)0 en Europe c'est un reseau de 26 000 sites dans 27 pays -

dont près de I 500 en France - avec à chaque fois, des procédures spécifiques destinées
à enrayer la perte de biodiverailé. voire la restaurer.

Afin de maintenir le bon état écologique des habitais naturels, des espèces cl de
leur milieu de vie. chaque Etal a ainsi des responsabilités. Natura 2000 propose des
actions qui concilient écologie cl activités humaines tout en valorisant le territoire.
Ce réseau européen d'espaces naturels remarquables réunit des sites dénommés
- Site d'Importance Communautaire •• (SIC) lorsqu'ils relèvent de la Directive
européennes - Habitais • Faune Flore » ou • Zone de Protection Spécule - (ZPS)
lorsqu'ils relèvent de la Directive - Oiseaux ». En France. Natura 200Û) concernait en

2010. I 367 SIC et 382 ZPS soit plus de I2"î du territoire métropolitain.

Ik« <lc TonbtUlnc - ClKhf Mk IjcI Mai)
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La rédaction : En cc qui concerne tout particulièrement la haie du Muni-Saint

Michel dont vous étiez et etc. toujours notamment. personnellement chargé, comment

les choses se sont elles passées

Mickaël Mary : Cela a été une démarche en plusieurs étapes ,|ui a commencé en

2006 s'agissant de la Baie du Mool-Saint-Micbcl.
En amont, bien sûr. l'Etat avait défini une liste de «îles dont, évidemment la Baie

du Mont-Saint-Michel. Le travail qui m'a été demandé consistait à élaborer un plan
de gestion fixant les objectifs pour ce territoire bien particulier en concertation avec

l'ensemble des acteurs de la haie (élus, professionnels, associations). La Baie élan

entendue au sens large incluant l'interface terre-mer. les marais salés et en arriére du

trait de côte, les marais arriére littoraux (de la Claire Douve, de Dol. de la vallée du

Couesnon) son environ 500 kilomètres cariés dotés d'une grande richesse en matière

d'habitats, de loisirs ou d'aetisités professionnelles.
Pour mener ce travail de concertation et île co-conslnietion. nous nous sommes

appuyés sur des rencontres bilatérales ou des instances thématiques (comité de pilotage,
groupe de travail). L'objectif était de permettre à unis les acteurs de la baie concernés

d'être partie prenante de l'élaboration du DocOb Par ailleurs, le Conservatoire du

littoral a particulièrement été accompagné dans la démarche par Monsieur Patrick

l.jn\ ière. ancien maire - conseiller général de P.vntorson et élu président du Comité de

pilotage Satura 2000.

Ut première étape qui a dure de 2006-2008 a consisté, pour moi. à faire le bilan en

matière de richesses patrimoniales, des usages qui en étaient laits et de leurs interactions,

par exemple entre les agriculteurs, les pécheur, a pied, les chasseurs et il noter les

dysfonctionnements ou les risques par rapport aux équilibres existants. Pour établir
ce bilan, nous nous sommes appuyés, bien sûr. sur des observations, des rencontres

avec tous les acteurs concernés mais aussi sur tous les travaux, notamment ceux de

l'Université de Rennes I ou encore du CRESCO (station biologique de ITfrcmcr et du

Muséum d'Histoire Naturelle à Dinard). Ensuite les grands enjeux du site ont pu être
inis en évidente.

La seconde étape, a partit de 2008. a mobilisé tout le travail précédemment cité
Sur cette base des objectifs ont été définis II a fallu les hiérarchiser et les rendre audibles
aux gens par une v ulgansation de sorte que les acteurs locaux puissent se les approprier

Parmi les plus importants, on peut citer:
• le maintien et la restauration des grandes zones humides de la baie ; bien souvent,

il s'agit de prolonger ou de soutenir le travail déjà accompli par certaines associations ou

collectivités comme c'est le cas par exemple avec les marais de Sougéal. au sud est de

Pleine Fougères Plu. globalement, cet objectif fort de préservation des zones humides
de l.i haie s'insère dans ceux de la Convention de Ramsar. Mgnée en 1971 .1 Ramsar en

I Ww» U M«>c* H** A» MokAmm Mkfcll. à pttmrv • fw k
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Iran et dont la France est adhérente depuis 1986. convention qui a pour but d'enrayer
la lendaïKC à la disparition des zones humides cl de permettre leur conservation ainsi

que celle de leur flore et de leur faune tout en favorisant leur utilisation rationnelle
- k-s herbus qui constituent un enjeu majeur ; ils ont cette particularité d'être

tantiVi recouverts par la mer et de permettre aux poissons de venir s'y alimenter (bars
et mulets par exemple avec l'obione dans laquelle ils mangent de petits ciustacés.
les - Oichrslleai ••) cl tantôt d'être à découvert, ce qui permet à une flore spécifique
de s'y épanouir qu'apprécient bovins et ovins , or. certains se dégradent . c'est
pourquoi nous travaillons en étroite collaboration avec les communes, les éleveurs,
les chasseurs, les naturalistes, les scientifiques, les services de l'Etal, notamment les

responsables du domaine public maritime afin de partager un constat et de remédier
aux dysfonctionnements par la prise en charge, pour chacun, de ses responsabilités
et de proposer un cadre pércnnc pour les activités humaines tout en assurant

leur équilibre avec l'cnv ironnemenl ; bien sur. nous conduisons celte démarche

participative et collaborative pour chacun des objectifs que nous avons définis cl arrêtés.

La troisième étape consiste à déterminer quelles actions doivent être mises en

place pour atteindre ces objectifs. Cela peut relever de ce que nous appelons du - génie
écologique -, par exemple recréer une mare, restaurer une roselicrc. ou encore adapter
des usages professionnels comme adapter les périodes de fauche, ou organiser le

pâturage sur un même herbu pour éviter des impacts préjudiciables à la flore, travailler

2 Viwrifbœ H* U . Ii«ar Kimor - c;offr* un UM p»v»*jW fmown rn <0r même Actuelkmer*. \t w*i
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avec les pratiquants de loisirs. p.ir exemple, pour évite» de déranger les phoques
veaux marins pendant leur période de reproduction, lors de leurs mises bas et de leur

allaitement. C'est ainsi que nous avons travaillé avec les aérodromes cl certains pilotes,
notamment d'ULM. pour élever sur certains secteurs sensibles le plancher de vol à 300
mètres et non plus à 150 mètres au moins du sol, comme c'est la norme, pour limiter les

dérangements sur les phoques et les oiseaux.

C'est un travail long, souterrain, qui ne se voit pas au premier abord mais qui est

indispensable.

I.ii rédaction : Après tout ce travail, quel bilan peut-on en faire dans la Baie du

Mont-Saint-Michel ?

Mictaël Mary : La Baie est classée en SIC sur 39 580 hectares et en ZPS sur

47 736 hectares sur les 500 (XX) qu'elle compte. I* document d'objectif (DocOb) est

la buse du contrat pour une gestion équilibrée du patrimoine naturel et l'obtention des

financements l>epuis le lancement de - N'atura 2000 - en 2006. grâce à cette démarche

participative, ce ne sont pas moins de 200 acteurs de la Baie qui ont participé à 260

réunions de travail pour élaborer ce document d'objectifs.
Avec 26 habitats naturels d'intérêt européen, elle se situe parmi les sites les plus

riches de France. Certains d'entre eux ont une valeur prioritaire : récifs d'Hermellcs.

prés salés, dunes gnscs. bancs coquilliers. boisement alluvial (bois d'Ardennes) ..

Quatre-v ingt-on/e espèces d'intérêt européen ont été recensées
• 6 chauves-souris.
• I amphihicn. le Tnton crelé.
• 7 poissons dont 5 migrateurs <lamproies. Saumon atlantique....),
• 68 oiseaux migrateurs, hivernants ou nicheurs.

2 plantes : Oseille des rochers et Flûteau nageant.
2 invertébrés : Lucarne cerf-volant et Ecaille chinée,
5 mammifères marins et aquatiques (Grand Dauphin. Phoque veau-marin).

I.;i rédaction : Audrey Hemon. comment votre action au sein du Syndicat Mixte

Baie du MOffrSaint-Michel s'insère t elle dans l'ensemble de celles décrites par
Mickael Mary "

Audrey llemon : Il faut d'abord rappeler qu'un vaste programme d'études

environnementales, hydro-sédimcntaircs et paysagères a été mené en amont du projet,
de 1997 à 2002. afin de définir l'ctat initial et de faire des choix d'aménagement
respectueux du sue. Ce sont ces éléments qui ont permis de bâtir l'étude d'impact
de l'opération, soumise à enquête publique puis jutoriséc par anétès préfectoraux en

2003. Ces arrêtés définissaient notamment le programme de suivi qui doit accompagner
les travaux puis l'exploitation des ouvrages sur le long terme. C'est pour mettre en

place ces suivis qu'un poste a été crée et que j'ai intégré le Syndicat Mixte en 2007.
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Ma première mission, qui se poursuit encore aujourd'hui, a donc été de définir
le cahier des charges de chaque étude prévu par la réglementation, de recruter des
prestataires spécialisés pour les réaliser et de m'assure» qu'elles répondent bien à
nos objectifs de suivi Pour cela, nous faisons appel a différentes structures bureaux
d'études, associations, laboratoires Une di/ainc études sont ainsi actuellement en

cours qui portent notamment sur

les peuplements bcnthiqucs. c'est-à-dire des organismes vivant sur et dans
le sable (vers, coquillages, crustacés > aux abords du Mont en lien avec la
modification de la topographie des fonds marins :

• les oiseaux. à h fois dans la baie et dans l'anse de Moidrvy
les poissons, et notamment les migrateurs (saumons, civcllcs : jeunes
anguilles! dans l'estuaire du Couesnon et au niveau du barrage;
les amphibiens (crapauds, grenouilles, tritons) et notamment le pélodvte
ponctué, qui sont suivis depuis 2005 dans l'anse de Moidrcy et dans les zones

humides du nouveau parc de stationnement du Mont-Saint-Michel :

la colonie de phoques de la haie.

S'agissant des thématiques oiseaux, phoques et poissons migrateurs (saumon

atlantique», elles s'intègrent dans le contexte N'atura 2000 de la baie puisqueces espèces
sont visées par les directives européennes.

Une autre de mes missions consiste à mettre en Œuvre les mesures destinées à
•• compenser » certains effets négatifs engendrés par les travaux sur la flore et la faune
ces mesures sont directement liées ù la réglementation mu les espèces protégées,
qui interdit toute atteinte aux espèces et/ou à leur habitat. Des dérogations sont

cependant accordées dans certains c.iv notamment lorsqu'il s'agit d'un projet d'intérêt
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général comme le KCM. a condition que des mesures d'évitément, de réduction et

de compensation des impacts suffisantes soient déployées et qu'un suivi à long terme

vienne ensuite démontrer leur efficacité

Prlodxtc Ont* $>«1*41 Mixte Baie du Mom Saint Mxhcl

En ce qui concerne la flore, nous avons ainsi transféré deux espèces protégées
en Basse-Normandie qui s'étalent développées sur la digue route historique, avant la

démolition de celle-ci. Il s'agit de
- la soude v raie (Suaetla vrra). espèce arbustive vivace dont il n'existait qu'un seul

pied sur la digue et qui est absente de la baie ; nous avons réimplanté l'arbuste en 2012

à Saint-
1

VjaM-ta Hougoc 4 au sein d'une station existante : depuis, le site est suivi et le

pied s'est bien développé .

la crétcllc hérissée (Csnosurus e<hinatns). graminée annuelle pour la

préservation de laquelle, en mars 2014. nous avons prélevé la terre végétale du

servant Est de la digue-route (plus de 5 000 m ), où elle poussait et qui contenait les

graines, pour la réimplanter sur la nouvelle digue avant le pont-passerelle ;

Dans ce cadre, quatre autres espèces non protégées mais très rares dans la région,
ont également été transférées

- le trèfle 4 folioles étroites t Tnfohum angusiifolium).
- la scabicusc maritime (Scabiosa atropurpurta var.maritima).

le tordyle majeur fTotdylium maximum) et

- k buplèvre menu {BupUumm lenuissimum) ;
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I a Odette heti.-* - Cliché : Sv«Jk.i Mule b .ir ou Mont Sjim-M k I*I

Le suivi, qui doit durer 10 ans. a d'ores et déjà donné de très bons résultats en 2014 ,

En ce qui concerne la faune, un gros travail porte sur la recréation de roselières' '

en faveur dev oiseaux paludicolcs ;

Pour bien comprendre l'intérêt de ce travail, il convient de faire un petit historique :
sur le Coucsnon. à l'amont de l'ancien barrage a Ilot et jusqu'à l'anse de Moidrcy,
les nves canalisées se sont progressivement envasées ; ces bancs de van' ont permis
l'installation d'une végétation de rosclièrc sur environ 3 hectares . ce type de milieu
est favorable à certaines espèces, notamment des oiseaux qui viennent y nicher ; dans
le cas présent, il s'agit surtout de la rousscrolk effirvalte. espèce protégée au niveau

national, doni l'effectif nicheur était estimé à 3 couples . or les travaux hydrauliques
nécessitaient impérativement le curage du Coucsnon et. donc, la suppression de ces

roselières . dès la conception du projet RCM ci l'étude d'impact en 2002. cet habiiat
avait été pris en compte ; il av.ui alors été prévu de reconstituer 1.5 hectare de /.me

humide sur le nouveau parc de stationnement du Mont-Saint-Michcl pour offrir un

habitat de substitution aux oiseaux ; or les travaux de curage du fleuve n'ont commencé

qu'en 2011 : à ce moment là. ta sédimentation ayant continué dans le Couevnon depuis
2002. la rosclièrc avait atteint 11 hectares ; la population de rouvscrolles effarvaltcs.
recensée par le Groupe Ornilhologique Normand, était alors estimée à 20-30 couples .
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Ij Direction Régionale de l'Environnement. de l'Aménagement ci du Logement
(DREAL) de Basse Normandie nous a alertés sur cet enjeu nouveau et sur l'insuffisance
de la mesure initialement prévue .

Rousswle fflarvjnr Cliché Syndic* Mille B« du Munl-SxM-Mlchd

Nous avons donc demandé et obtenu une dérogation préfectorale pour la destructiond'un

habitat d'espèces protégées à condition de mettre en œuvre des mesures d'évitement
cl de réduction des effets des travaux (phasage et calendrier des travaux, conservation

de certaines surfaces de rosclières ) et de compensation (récréation et/ou gestion de

roseliéres): pour proposer des mesures suffisantes, il a donc fallu rechercher des sites

propice» . l'habitai - rosclière » cm peu représenté dans la baie et fait justement l'objet
d'une orientation dans le document d'objectifs Natura 2000 (<• Maintenir, restaurer

et envisager les possibilités d'extension de roseliéres ») : notre recherche s'est donc

faite à l'échelle du site Natura 2000 en nvobilisant des structures partenaire» : le

Conservatoire du Littoral, le Syndicat Mixte Espaces Littoraux de la Manche (SyMEL).
la DREAL. le» associations, les fédérations de chasse.. .. Ce travail a conduit à retenir

sept sites différents sur lesquels la création ou la gestion de roseliéres était pertinente
et réalisable 3 d'entre eux sont sur le foncier du Syndicat Mixte Baie du Mont-Saint-

Michel plus 4 site» partenaire», pour un total de 27 hectares reconstitués/gérés :

• pour ceux appartenant au Syndicat Mixte, il s'agit :

- du nouveau parc de stationnement dont une grande partie est déjà réalisée.
- d'une parcelle au sud de l'anse de Moidrey, le long du COuexnon, et

la zone actuelle de chantier à l'oueM du barrage qui sera réhabilitée en zone

humide, une fois le chantier termine.
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• pour les site» partenaires :

- une parcelle appartenant au Conservatoire du littoral dans le marais de la Claire
Douve à Dragev.

- une parcelle le long de la Séc. à Avranchc». en partenariat avec la Fédération
départementale des chasseurs de la Manche.

- une parcelle dans le marais de Châteauncuf d'HIe-ct-Vilainc. en partenariat avec
la Fédération départementale des chasseurs d'Hlc-ct-Vilaine.

- la rosclière de l'herbu de Genêts où il ne s'agit pas de création nuis de gestion
pour en améliorer la fonctionnalité pour les oiseaux

RoscMtc «lu nuusrau pue «Je tutionacmcnl Cliché Syndical Mule Haie du Mom-SùU -Michel

Pour la réalisation de ces mesures, nous travaillons avec le bureau d'études - Ouest
Ain qui est chargé de la maîtrise d'œuvre. L'avancement cm variable selon le» sucs,
mais l'intégralité des mesures doit être achevée en 2017. Un suivi de leur efficacité

->43
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pendant 10 ans est pu'vu. suivi qui est déjà mené depuis 201 1 sur la roselièrc résiduelle
du Coucsnon et sur la roselièrc implantée sur le parc de stationnement. Ces deux sites
ont Accueilli en 2014 plus de 80 couples de rousscrollcs effarvattes. et une vingtaine
de couples d'autres espèces paludicolcs (phragmitc des joncs, bruant des roseau*,

gorgebkuc a miroir, bouscwlc de Cctti. locustclle tachetée )

Cela est très encourageant compte tenu du faible recul que nous avons et que
toutes les mesures ne sont pas réalisées. Les rosclièrcs se développent très vite cl sont

tapidement colonisées par les oiseaux.
Pour moi. c'est une mission passionnante que je peux suivre du début jusqu'à

la tin, de la conception des mesures compensatoires jusqu'au comptage des oiseaux

nicheurs dans les nouvelles rosclièrcs. Et puis, entendre les oiseaux chanter l'été au

milieu du parc de stationnement, quelle belle récompense pour le travail accompli '

la rédaction : Mickael Mars*, vous disiez en début d'entretien qu'outre votre

mission Natura 2000 vous interveniez, aussi, dans la Baie au litre du Conservatoire
du littoral dont vous êtes Chargé de mission En quoi cette seconde mission a-t-ellc
consisté et consistc-l'cllc encore aujourd'hui ?

Mickael Mary : Il s'agit d'assurer les missions de propriétaire du Conservatoire
et une animation de territoire sur les sites identifiés par notre stratégie d'intervention

Dans la seule Baie du Mont-Saint-Michcl. le Conservatoire du littoral a mis en place,
en collaboration avec les communes concernées. 12 sites d'intervention

La Marede Bouillon, pour laquelle le plan de gestion est en cours de définition.

LaMat de B<<IIII<<I - Clahf Une} s Roger
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fars falaises de Caroiks et de Champeaux.
Les dunes de Dragey.
La pointe du Crouin du Sud.

• Les prés de l'hôpital d'Avranchcs.
• Les marais de Boucev»

La pointe de la Roche Thonn.
Le polder Foucault, limitrophe du Couesnon. à l'ouest,
lx polder littoral de la baie du Monl-Saini-Micbcl dont une acquisition
técentc d'une ferme de plus de 2(1 hectares sur Roz-sur-Couesnon.
Les marais arrières littoraux de Dol - Chasteauneuf.
L'île des Landes à Cancalc. face à la Pointe du Grouin

Sur chacun de ces sites, le Conservatoire élabore un plan de gestion (à l'instar du
DocOb) (>om un site Natura 2000. Mon rôle consiste à élaborer celui-ci ou à encadrer
le travail lorsqu'il est confié a un cabinet spécialisé. Ensuite, j'assure notamment les
relations entre le Conservatoire, les acteurs du site et le gestionnaire pour la bonne
mise en ouvre des objectifs fixés La baie du Mont-Saint-Michcl étant à cheval sur

deux régions, les sites du Conservatoire situés en baie bretonne sont pris en cliarge par
mon homologue de la délégation Bretagne. Néanmoins, dans le cadre de mon travail
d'animation au titre de Natura 2000. j'interviens jusqu'à Cancalc.

Sur la baie normande, la gestion des sites du Conservatoire est assurée par le

Syndicat Mixte des Espaces Littoraux de la Manche (SyMEL) dont le garde du littoral
est basé à l'écomusée de Vains. Sur la baie bretonne, la gestion des sites est assurée par
le Conseil Général dlllc-ct-Vilaine.

La rédaction : Comment ressentez-vous les effets des concertations que vous

menez au quotidien tant pour le programme Natura 2000 que pour les actions menées

par le Conservatoire du Littoral ?

Mickael Mars : Dans l'ensemble, c'est très positif. Parfois un peu difficile au

début II est souvent nécessaire de lever les incompréhensions liées la plupart du temps
à un déficit d'information et de communication. On se doit d'apporter les éléments pour
aider à une bonne compréhension des enjeux de préservation du littoral et a fortiori des
sites sur lesquels on internent Cela ne peut aboutir que par un respect mutuel et la
recherche de solutions concertées.

La réduction : Avec l'expérience qui est maintenant la vôtre, quelles sont les

grande* questions en jeu pour l'avenir de la Baie, les gtands défis à relever pour en

préserver le patrimoine naturel ?

Mickael Mary : J'en vois au moins cinq
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• D'abord assurer une gestion cohérente et concertée à l'échelle de la Baie en

favorisant une approche globale de la baie et en articulant - Natura 2000 - aux

autres démarches et projets de territoire ;

• Ensuite, sensibiliser le public à la préservation du patrimoine naturel ; cela passe
par des expositions itinérantes, des sorties organisées par les - Maisons de la
Baie •• à destination du grand public, la mise en place de supports d'information

et d'observation du patrimoine naturel sur site ; mais aussi par la réalisation de

guides de b»mnes pratiques ainsi que de la réglementation, par l'encouragement
à la création d'une équipe de surveillance - des médiateurs nature - qui donne des
informations environnementales sur la Baie ; et. bien sûr. par la mobilisation de
la presse, des médias et de tous les supports de communication existants ;

• En troisième lieu, il faut améliorer lesconnaissances sur la Baie en poursuivant la
recherche pour comprendre le fonctionnement et les interactions entre le milieu

et les usages.

- Quatrièmement, il convient d'accompagner les modifications liées aux

changements climatiques.

Enfin, il faut concilier loisirs, économie et écologie en connaissant mieux l'impact
des activités par exemple de la pêche, du sport, du tourisme pour pouvoir, en

liaison avec les socioprofessionnels, prévoir leur encadrement et leur gestion ;

en encadrant les pratiques et en accompagnant le développement de> activités
professionnel les ou de loisir comme la cueillette des salicornes au moyen d'une

sensibilisation des usagers : en canalisant la fréquentation dans les secteurs

sensibles et sur le Domaine Public Maritime à travers des accès aménagés et

l'application des réglementations sur les circulations aériennes et terrestres,

par exemple ; et en développant une agriculture favorable à la biodiversité par
l'entretien des haies, des fauches tardives, un pâturage extemifdes prairies et des

prés salés, le maintien des pratiques traditionnelles

Lu rédaction : Pour conclure, quelles impressions plus personnelles, quelles
émotions tirées de votre vécu dans la haie auriez-vous envie de faire partager ?

Mickaël Mary : J'ai eu la chance de pouvoir sillonner d'autres magnifiques
contrées que celles de la baie du Mont-Saint-Michcl. mais chaque fois que je

m'immerge dans les vastes étendues de la baie, je ressens alors une énergie particulière
Dans cette immensité se cachent mille secrets pouvant émerveiller qui les recherche
Et. heureusement, cette baie, si difficile à appréhender, reste encore l'un de ces lieux

magiques dont il est illusoire de penser que l'on puisse réellement l'apprivoiser.

Audrcy II.mon : Je réside dans la haie depuis maintenant 10 ans. elle est pour
moi un très beau terrain de jeu et pas seulement un espace «le travail. Quand on aime

la nature, c'est facile «le se faire plaisir, la moindre petite balade est spectaculaire
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D'ailleurs les gens que l'on rencontre ici sont passionnés par leur région, leur terroir,
les richesses locales et s«)ni conscients de leur chance de pouvoir profiter d'un tel
patrim«»ine. C'est aussi mon cas. que je ressens d'autant plus chaque fois que je fais
découvrir le site à des amis ou à de la famille. Qui n'a pav ressenti une pointe d'envie
dans l'auditoire en disant - je vis près du Mont-Saint-Michel -
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Gérard Colmaire
1944-2014

Gérard Colmaire était l'arrière petit Itls d'Henri Voisin, qui a londé les Amis du
Moni-Sainl-Miebcl en 1911. cl le pchtlilv de Jean Voisin, secrétaire général a partir de
1939, puis vice-président .1 partir de 1949. Il a dore été associé très jeune aux activités
de notre association Lors de rassemblée générale du 30 septembre 19X9. il nous

avouait qu'il avait assisté pour la première fois a une réunion de l'association en 1949.
à l'âge de cinq ans •> Four notre pari, nous confiait-il alors, il y a exactement quarante
ans que nous sommes venus, pour la première fois, au Mont Saim-Michcl Chacun
van que nous n'étions pas bien vieux Nouv n'avions pas droit a la réunion officielle
qui se tenait dan» une ville du Vieux l.ogiv où Mademoiselle Provost d'abord, pois
Hélène et Georges Lcbrcc nous accordaient la plu» gracieuse hospitalité Mai», nouv

nous souvenons parfaitement du déjeuner organisé par nos amis. M. et Mme Piqucrcl.
au restaurant des Terrasse» Poulard ■'

Se» parents. Maud ci René, s'étaient rencontrés lors d'une réunionde l'association, en

septembre I9?7 ; ils se sont maries quelque icmps plus lard j l'église paroissiale du Mont

Gérard est né le 16 mai 1944 dans une clinique parisienne. Il a fait des éludes .le
droit ; il s'est également intéressé à d'autre» discipline», en suivant notamment le» cour»

de P'cmand Braudcl à l'Ecole pratique des hautes éludes. Il a ensuite été directeur de
tornution commerciale dans une école parisienne II a pourvois i sa camére à Tours puis,
de 1983 â 2005. â Pau où il a été directeur de différents établissements de formation
dépendant de la Chambre de commerce ; il a fini sa carrière à l'Ecole supérieure de
commerce de Pau
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Il a milité dans de nombreuses associations. Il a tout d'abord été éclaircur de

France de 7-8 A M) ans ; il a d'ailleurs siégé durant quelques années au Conseil national

du scoutisme

Il a lait partie de la Jeune chambre économique dont il a été président. Il a adhéré

aux Dirigeants commerciaux de France il Tours et à Pau . il en a été le président régional
pour le sud-ouest II était également membre du Lions Club ; il a été :1 deux reprises
président de M>n club et. en 2006-2007. gouverneur du district du sud-ouest.

Mais il a surtout suivi ses aïeux en acceptant très tôt d'être membre du Conseil
d'administration «les Amis du Munt-Saint-Michcl. lin 1987, bien qu'il habitât à Pau. il

n'a pas hésité à se faire élire au bureau comme secrétaire général, El deux ans plus tard.
Ic 10 mai 1989. il est devenu président : il n'avait que quarante-cinq ans !

Nous le connaissions depuis 1977 ; venant au Mont pour participer à une réunion

de l'association, il en avait profite pour suivre l'une de nos visites de l'abbaye. Il
a ainsi été à plusieurs reprises un auditeur attentif et amical. En 1989. lorsqu'il est

devenu président, nous avons accepté d'être secrétaire général . nous avons appris a

travailler avec lui. a mieux le connaître et à l'apprécier. Gérard a été un président actif
et courageux, n'hésitant pas à poursuivre en justice un Montois qui avait construit une

véranda sans permis de construire.

Mais c'étjit sans doute bien compliqué pour lui de présider notre association, tout

en résidant à Pau où il avait va vie familiale et une activité professionnelle intense Le
22 septembre 1995. il préféra se retirer, laissait! la présidence à Jacques Lucas. Il n'en
continua pas moins à siéger au Conseil d'Administration, ne se contentant pas d'clrc un

président d'honneur mais participant toujours jussi activement à nos travaux

Après avoir pns sa retraite. Gérard s'c»t rapproché du Mont en s'installant avec

sa famille près de Tours, il Fomiette». C'était désormais plus facile pour lui de venir à
nos réunions.

Lorsque nous lui avons propose de commémorer le centenaire de l'association en

organisant au musée d'As tanches une exposition Henri Vbisin. il nous a bien entendu
encouragé. Et il nous a prêté avec joie tout ce qui lui venait de son arrière grand-père :

eaux-fortes, devsins. peintures, livres, etc. Grâce a lui. nous avons pu montrer toutes les
facettes du talent d'Henri Voisin ; l'exposition a ainsi été très réussie et elle a permis de
fêter dignement le centenaire de notre association. Nous n'avons qu'un regret, ne pas
avoir trouvé le moyen de réaliser un petit catalogue qui lui autait fait un immense plaisir

C'est pour cela que nous avons souhaité publierensuite dans notre revue les textes,
en grande partie inédits, d'un manuscrit rédige par Henri Voisin vers 1935. Il nous en

avait généreusement donné l'autorisation
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Malgré ses soucis de sante. Gérard av ait gardé son sourire et sa bonhomie ; il était
encore des nôtres lors de la réunion annuelle du 20 septembre 20 M II est décédé le 28
novembre suivant à Fondcttcs. n'ayant jamais cessé d'être un grand serviteur du Mont.
A Marie-José, son épouse, et a ses deux filles, nous adressons nos pensées émues et
toute notre amitié.

Henry DtCAfKs

l.égfac ptfobujle Suni Pt<rTr du Mont Sumc Mxbcl
où le» (VUCIU» «Je Ckiuô tolimirr se *<ot nurit.

Ejo-fonc d'Henri Wiuoùm 1890)
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ACTUALITÉS
Protections du Mont-Saint-Michel

Notre association a «ïié conviée par Madame la Prfftic de la Manche, le mercredi
19 novembre 2014 avec nombre d'autres association* de défense «k- l'environnement à
une réunion d'infonnalion sur I" ■ extension de* protections du Mont-Saint-Michel el
de sa baie ». Elle y était représentée par son vice-président. Monsieur Jacques Itcnoîi
Roux et von secrétaire

En introduction. Madame la Préféré a rappelé que l'inscription, depuis 1979. »ur

D Liste du Patrimoine mondial de ( UNESCO du Mont-Saint -Michel et de v. haie,
constituait un engagement de la France a sauvegarder, grâce à ses outils nationaux. la
valeur universelle du Bien, son intégritéet sonauthenticité. Puiselleaexpliquéqu'afin
de respecter cet engagement de préserver U qualité exceptionnelle des passages de
la baie, il était apparu nécessaire, en complément de l'opération de rétablissement du
caractère maritime du Mont-Saint Michel, d'élargir. à l'échelle de la haie les protections
existantes au titre du site classé et au titre des abords du monument historique qu'est le
Mont-Saint-Michel. Elle a rappelé que. déjà, •• 1j Caserne - avait été classée mais que
là il s'agissait d'aller plus loin et qu'elle était chargée de coordonner, p-nir le compte «le
l'bUt< la définition puis la mise en œuva*

- au litre du Ministère «le la Culture du Périmètre «le Protection Modifié » Cl
- au tiire du Ministère «le l'Ecologie, de l'extension du périmètre du site classé

FJIc a précisé que. conçu* comme de* protection* complémentaire* a celle*
existantes, les projets de périmètres, élaborés par les service* de l'Etat aidés de bureaux
d'études spécialisés, avaient fait l'objet d'une demande d'avis auprès de la Commission
Nationale des Monuments Historiques en janvier 2014 qui a rendu un avis favorable
le 7 février 2014 avant que d'être soumis à l'information et a la concertation avec les
élus nationaux, régionaux et locaux les maires devant être rencontrés un à un -. Ia
Chambre «Je Commerce et d Industrie du Sud Manche, le inonde agricole et. maintenant
le» associations afin d'aftincr les dits périmètre*. Elle a conclu que s'ensuivrait une

enquête publique en 2015. un nouvel av is de la Commission Nationale des Monuments
Mivlonqucs cl un au* du Conseil d'EJat, avant toute adoption définitive puis a passé la

parole aux fonctionnaire* compétents pour rentrer dans le détail de la conception et «le
la mise en œuvre envisagée des projets

Monsieur Ludovic fîenét* responsable des espaces naturels a la Direction
Régionale de l'Environnement, de l'aménagement et du logement de Basse Normandie
(DREAI.t a d'abord rappelé le contexte dans lequel la réflexion a été menée

- S'agissant du Périmètre de Protection Modifié » l'élément fondateur a «rte

constitué par l'inscription du Mont-Samt-.Michcl sur ia Liste du Patrimoine
Mondial de l'UNESCO en 1979 et U définition alors d'une - petite haie -

définition complétée en 2007 par une • /ooe tampon - (sotr Plan 11 revue en

201 1 pour éviter toute co-v isibilue avec des éobenocs
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• S'agissalU des sues classes, il a précisé qu'actuellement il n'existait que des sites

ponctuels sans caractère homogène et que seul le périmètre classique des 5(10

mètres autour d'un monument classé faisait l'objet d'une protection.

Monsieur Genêts a conclu que c'était a partir île ces deux constats que le travail

avait été conduit dans un souci de combinaison et de complémentarité des deux

procédures

En ce qui concerne le « Périmètre de Protection Modifié »,

Madame Sarah Giromna. chargée de mission au Ministère de la Culture, a d'abord

indiqué que son élaboration avait été faite à partir d'une étude de 2007 réalisée par

l'Agence Porchon. celle-ci ayant, a l'époque, déjà proposé une aire d'exclusion de

grands équipements plus grande et. plus récemment en 2012. une aire de protection
d'ensemble cohérente. Elle a ajouté que c'était cette dernière proposition qui avait été
retenue par les Architectes des Bâtiments de France de la Manche et d'Ille-et-Vilaine

pour établir le périmètre après qu'ils y ont apporté des recommandations. Et que c'est

le projet ainsi établi qui était soumis a la délibération des 115 conseils municipaux
concernés.

Toujours au titre du Ministère de la Culture, l'un de ses collègues a ensuite

donné plus de précisions sur la façon dont le périmètre avait été conçu jusque dans
le détail en tenant compte des reliefs les - Montjoics - - dans la Manche et des sites
remarquables en lllc-ct-Vilaine puis de critères de lisibilité dans les paysages pour
éviter toute CO-visibilitc par rapport à la •• Pyramide de l'occident •>. qu'à pariir de là

de* calculs informatique* avaient permis d'idcntiticr des poches de go-visibilité sur des

promontoires - calculs dont la pertinence a ensuite été vérifiée -.

Il a précisé que c'était ainsi que 17 secteurs de points de vue avaient été recensés

par rapport aux panoramas de plaines, avec les coupes et les élévations du sol en

fonction des logiques d'angle de vue et de* effets de cadrage et cela depuis Mortain,
le relief étant étudié en même temps que les perspectives, ajoutant que les conditions
d'observation a partir des secteurs sensibles et remaïquables avaient été étudiées avec

les cheminements en distinguant les endroits co-visibles de certains points de vue mais

pas d'autres, seuls les talwegs n'étant jamais co-visibles. et en expliquant que cela
était important parce que les prescriptions des Architectes des Bâtiments de France en

matière d'urbanisme ne s'appliqueraient qu'aux lieux co-visibles et. évidemment pas à
ceux qui ne le sont pas

Une autre intervenante, spécialiste de socio-économie a ensuite présenté l'étude
menée par elle sur la perception de la baie du Moot-Saint-Michcl par les habitants et les
acteurs du monde socio-économique. Elle a ainsi distingué

- le territoire perçu,
- le territoire vécu, et

- le territoire conçu par les administrations pour la gestion des protections.
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S'agissani du territoire perçu, elle a fan ressortir tout particulièrement ;

le patrimoine religieux : les chemins de pèlerinage, les monuments religieux,
les - Montjoics - dont les rochers de Mortain i plus de 40 kilomètres du Mont,
les domaines fluviaux, les sites militaires, les grandes demeures, tout ce qui est

vcmaculaire. c'est-à-dire propre au pays, mais aussi

l'omniprésence de la silhouette du Mont, son rôle Comme repère social t- on

habite la baie du Mont-Saint-Miehcl -). la diversité de ses ressources naturelles
et

- le territoire entre terre et merque constitue l'ensemble de la haie et qui est soumis
à une pression foncière à pamr du littoral et a une dynamique de développement
péri urbain ;

S'agissani du territoire vécu, l'oratrice a souligné le caractère fédérateur du Mont-
Saint-Michel auprès de toutes les populations urbaines comme rurales, acliscs comme

retraitées :

S'agissani enfin de la traduction qui en a été faite par les administrations, elle a

indique qu'elle avait visé àétablir un bon équilibrepatrimonial et à élaborer un - Périmètre
de Protection Modifié - appliqué au cadastre le plus tin possible en fonction des reliefs,
des courbes vie niveau, des réseaux viaires <ks voiries» et hydrographiques et que cela
avait finalement abouti à une aire de 172 000 hectares, dont la moitié d'espace maritime,
concernant 115 communes. 82 dans la Manche et 33 en lllc-ct-'Vilaine (voir Plan 2).

Enfin, Monsieur David Fburcambcit. Architecte des Bâtiments de France de
la Manche, a précisé le rôle qui serait le sien lorsque le • Périmètre de protection
Modifié •' sera en application au regard de

la hauteur des ouvrages envisagés, de l'impact des émergences, des réseaux
aériens à partir des points de vue.

- l'implantation de nouvelles constructions, particulièrement de lotissements, de
leur volumétric. de leur respect de l'architecture du bâti existant, notamment

dans le* vieux bourg*.
- la gestion de* premiers plan* et. notamment du traitement île* façades à

dominante* verticales, des teintes et de* matériaux utilisé*

Il a annoncé qu'un * Cahier de recommandations architecturales » serait établi
qui. sans être juridiquement opposable, serait un document dont il svtuhaiiaii qu'il voit

partagé avec le* élus locaux alin de devenir pour eux une référence a laquelle *c reporter
avant de délivrer de* permis de construire.

En ce qui concerne l'extension du périmètre du site classé

Monsieur Fburcambcfl a indique que cette extension qui avait été élaborée sur

des critères artistiques et scientifiques en prenant en compte les paysages naturels et

agricole* ainsi que l'habitat diffus don* un rayon de 15 kilomètre* autour du Mont-
11» ikn«r . IVnmPre <V toMOm ModUM • eu •.«owluMc «Bleu* «rwl de t. IWfcvw de I. M«*h<
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Saint-Michel ferait passer le perimeiic
- île 12 320 hectares a 18 000 hectares pour la partie terrestre et

- de 2 800 hectares a 13 930 hectares pour la partie maritime. <sou Plan 3).
soit un total de 31 930hectares comte IS 120 hectaresactuellement
Monsieur Fourcambert a.entin. insisté sur le lait que le problèmedesdclaisde traitement

des permis de construire était reconnu par l'Etat et qu'il se traduisait par la dissociation des
dossiers ne demandant qu'un avn simple et ceui demandant un axis conforme.

Au cours de la discussion qui a suis i ces e>posés, plusieurs associations se sont

exprimées dont l'association • I*» Amis du Mont-Saint Michel - par la voix de son

secrétaire pour rcconnaitre la qualité du travail accompli, ce qui a été le scntiineiit général
des avis exprimés - à une exception près et tout particulièrement le fait qu'une réflexion
globale ait été menée, complétée par une approche minutieuse puis participative dans
l'approche de la définition des périmètres ayant des prolongement» réglementaires

A la question du secrétaire de noue association cette démarche globale qui a

présidé a l'élaboration de» deux périmètres visés sera-t-elle mise en «ruvrc au niveau
de la gouvernance à l'échelle de la baie comme mitre association le demande depuis de
nombreuse années avec l'UNESCO ' Madame la Préfète a répondu qu'il fallait bien
considérer la démarche ainsi initiée à l'occasion de la modification des deux périmètres
comme un élément s'iméraot dans une approche de gooscrnancc globale de la gestion
de la baie dont Monsieur le Préfet de Région Basse-Normandie axait la responsabilité
de li mise en <tu\tc.

Il est à noter qu'en décalage notoire axec le sentiment généralement exprimé par
les associations les élus nationaux cl locaux se sont exprimés assez massivement pour

- dénoncer l'amoncellement de norme» cl de textes qui. selon eux, constituent de»

handicaps pour le développement de l'économie locale et nationale :

• considérer que les intention* présentent îles exigences excessives, notamment

en imposant « l'avis conforme de l'Architecte des Bâtiments de France, c'esi-à-
dire son autorisation, pour les pcmtis de construire délivrés dans un périmètre de
protection élargi y compris pour de simples modifications de l'aspect extérieur
des constructions »•*.

- craindre - des lenteurs administratives pénalisantes pour la réalisation de projets
familiaux ou économique»

- regretter le manque de concertation considérant que celle-ci aurait dû être menée

avec les élus axant la proposition par l'EUM des modifications de périmètres et

non après:
- s'étonner du zèle du Gouxemcment xis-à-xis des demandes de l'UNESCO

considérant que - notre administration s'est montrée moins sourcilleuse
quand elle a défini le tracé de la ligne a très haute tension tTIfTt ou quand
clic a rejeté l'exigence du comité du patrimoine d'ahaisser la hauteur du gué
et de l'enrochement en béton éddiè a la sortie du Mont pour ne pas obstruer le

magnifique paysage qui s'ollrr au* visiteurs en quittant le sillage -.

;W.UMm*hrl.trT •ôuWwn+« 2ttl 4. . Avvafti hn N <1 • 0*c* H»** . il» mardi »

«snAr.30U.pV 6
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Peut-être. cc décalage cnirc les positions îles associations cl de» élus sur ce sujet
précis de l'extension des périmètres de protection du MoM-Saint-Micbcl. peut-elle
^'expliquer pai le fait que l'accumulation de normes - que nombre d'associations
dénoncent de même que la nôtre tant elles y sont confrontées elles-mêmes au quotidien

leur absence de cohérence, de coordination, de synthèse finissent à juste litre par
tellement exaspérer les élus en fonction qu'apprenant toute nouvelle série de régies
^'imposant à eux. ils sont latigués. n'ont plus envie même de regarder les choses au

fond pour, immédiatement, les dénoncer

N'en a-t-il pas été de même lors de la réaction des élus locaux et de la population
à l'annonce de l'écotaxc qui. alors même que c'était sans doute une bonne mesure

approuvée sur tous les bancs de l'Assemblée Nationale, a été ressentie comme - la

goutte qui fait déborder le vase ~ après tant et tant d'impôts et taxations nouvelles et a

clé massivement rejetée par les acteurs concernés puis par la population environnante
de ces acteurs, exaspérés qu'ils étaient tous par cette accumulation de taxes qui venait

s'ajouter à celle des normes et des contraintes auxquelles ils étaient déjà confrontés ?

En tout cav. et cela fera l'unanimité entre les élus, les associations, et tous nos

concitoyens, il convient que les pouvoirs publics non seulement s'interrogent sur eux-

mêmes et leur frénésie de rédaction - chaque administration pour cc qui la concerne,
sans liaison avec les autres • «le nouveaux textes destinés a encadrer de plus en plus
d'activités dans un pays démocratique attache à ses libertés, mais encore mettent

en «ruvre dans tous les domaines législatifs et réglementaires des révisions visant à

simplifier les procédures ci les formalités s'imposant à tous et à chacun et à les mettre
en cohérence.

Le jeudi 4 décembre 2014. Madame Ség<»lénc Royal. Ministre de l'Ecologie cl

du Développement Durable, est venue au Mont-Saint-Michel et a tenu, à Pontorson.
une réunion sur ces questions de protection du Mont-Saint-Michcl pour écouter les
élus - très remontés - et les représentants des associations', réunion à laquelle notre

association était représentée par ses deux vice-présidents. Messieurs Paul-Noél Lebrcc
cl Benoit Roux.

Madame Royal a. notamment, invité les élus a prendre les choses en main cl

ii organiser rapidement une conférence pour décider avec l'Etat cc que seront ces

protections, proposant, en outre, que la baie devienne un parc national
Plus tard, a Isigny lc-Buat. elle s'est enfin étonnée, après avoir écouté les

arguments des opposants, que l'on veuille raser deux barrages hydroélectriques, source

d'énergie durable, considérant que 38 millions d'euros pour l'arasement et 15 millions
pour la « renaturation • était bien cher Sans promettre que les barrages ne seraient

pas arasés. elle a annoncé de nouvelles expertises pour voir s'ils peuvent être remis
en service, et de nouvelles études sur les passes des poissons, étant entendu qu'en tout

état de cause il ne s'agissait pas que toute l'eau polluée retenue par ces barrages ne se

déverse dans la baie
A la suite de la visite de Madame Royal, les élus ont fait savoir qu'ils n'étaient

pas favorables à l'instauration d'un parc naturel de la baie du Mont-Sainl-Michel niais

qu'ils feraient prochainement des propositions. A suivre .
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Quelle gouvernance pour la baie ?

Comme en écho à la réponse de Madame la Préfète à la question du secrétaire de
l'association - Ixs Anus du Mont-Saint-Michel ». lors de la réunion de concertation
du 19 novembre 2014. le Ministère de l'Intérieur publiait le 22 décembre 2014 une de
se* « bonnes feuilles de l'IGA »

4
- intitulée - Le rétablissement du caractère maritime du

Mont-Saint-Michel. Quelle gouvernance pour l'après 2015 ? -*. En introduction, il y est

rappelé qu'~ Après un premier rapport ponant principalement sur les aspects financiers
de l'opération de rétablissement du caractère maritime (Rt'M) du Mont-Saint-Michcl,
le second rapport porte, conformément a la lettre de mission, sur la gouvernance du site

après 2015. c'est-à-dire à l'issue de l'achèvement des travaux pilotév par le Syndicat
mixte de la Baie du Mont-Saint-Michel, date à laquelle ce syndicat devrait être dissout

Faisant le constat que la situation actuelle n'est pas satisfaisante en raison,
notamment, de l'intervention d'acteurs trop nombreux, aux intérêts divergents, et d'un
enchevêtrement de compétences et de procédures, la mission propose la création d'un
établissement publie national, associant notamment l'Etat et les collectivités locales

concernées, adossé à une - opération d'intérêt national » Cette nouvelle structure

juridique. d«mt la mise en place suppose l'intervention du législateur, serait, aux yeux
de la mission, seule à même de développer une véritable stratégie de mise en valeur
du Mont-Saint-Michel, sur le plan patrimonial, environnemental et touristique qui.
actuellement, fait défaut ••

Il n'est pas possible de reproduire, ici. même seulement la » synthèse du rapport »

qui s'en suit, pourtant très riche cl très intéressante, et à laquelle notre rédaction ne peut
que conseiller les lecteurs de se reporter sur le site du Ministère de l'Intérieur. En voici,
néanmoins, les iccommandations-clés :

1 Définir le projet qui doit allier étroitement patrimoine et environnement, jouer
un rôle moteur dans le développement économique des régions concernées, et

intégrer le Mont. La Caserne et la baie, dans une vision globalisée.
2 Simplifier les procédures dans une approche interministérielle ; j minima

créer un guichet unique pour l'instruction des dossiers . déconcentrer les

autorisations.
3. Définir la Stratégie touristique .

4. Créer par décret une opération d'intérêt national (OIN) sur l'ensemble du Mie.

5 Créer par la loi un établissement public adossé à l'OIN. chargé de «téfinir un

projet «le territoire, de le piloter et de le gérer ;

6 Mettre en place une mission de préfiguration pour 12 a 18 mois ;

7. Expérimenter le rapprochement des politiques de gestion de l'espace et des

procédures au litre des c«xlcs du patrimoine et de l'environne ment «lans un but
de simplification (loi d'habilitation).

IKi* to%rc*xriM«r*nkâc\\ÛTu n ixiruK»
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Le Prieuré du Mont-Saint-Michel (Ardevon)

Le samedi 10 janvier 2014 une grande reunion présidée par Monseigneur Laurent
Le Bouk'h, évéque deCou tances cl d'Avranches. s'esi tenue au Prieure du Mont-Saint
Michel J Ardevon Près de cent personnes y ont participe, toutes engagées à un titre ou

à un autre soit dans la restauration du Prieure et son animation soit dans l'organisation
du Festival - Entre Ciel et Mer -

Monsieur François-Xavier de BcaulttiKOUft a tout d'abord rappelé les tinalites
du projet d'acquisition, de restauration cl d'animation du Prieuré : en faire un centre

d'accueil des pèlerins se rendant au Mont-Saint-Michcl dans le cadre d'une - Pastorale

de la Baie - que devait signer solennellement Monseigneur Le Boule'h en fin de journée
mais aussi un centre de recherche et d'études sur l'ait médiéval dote d'une grande
bibliothèque, d'un auditorium, d'un atelier d'enluminure, notamment, conformément
au projet qui. soumis à l'Institut de France, a valu l'octroi du prix Louis D. d'un montant

de 454) OOOf. 4 la Fondation du Mont-Saint-Michcl abritée par la Fondation Notre

Dame. Il a ensuite déent l'organigramme qui. partant de ces fondations qui financent
l'ensemble des actions de restauration et d'animation, regrimpe trois associations :

l'association Robert de Tongm qui. au Mont, organise chaque année, en

juillet, depuis sept ans. le Festival Entre Ciel cl Mer •• sur le parvis de
Jérusalem.

- l'avsociation Raoul des Islcs qui a acquis le Prieuré cl
- l'association du Prieure du Mont-Saint-Michel qui en assure l'animation

Madame Caroline Callics. responsable du mécénat de l'ensemble, a ensuite

présenté l'état des besoins <3 500 OOOf) et l'état des recettes acquises et promises
depuis le début du projet 4 près de I 500 OOOf) usant de rappeler les actions de mécénat
menées, notamment de mécénat populaire.

Puis chacune des trois associations sus mentionnées a présenté ses activités par
les voix de Madame Florence de Bcaulaincourt. coordinatncc du Festival - Entre
Ciel et Mer ». monsieur François-Xavier de Bcaulaincouit, Président de l'association
Raoul des Mes. et Monsieur Dominique Lcftvre, responsable salarié de l'aminatton
du Prieuré.

Entin Monsieur Arnaud Paquin. architecte du patrimoine, choisi pour assurer

la restauration du Prieuré, a présenté l'ctat de sa réflexion jusque dans le détail avec

beaucoup de culture, de compétence et de conviction

Un apéntif et un déjeuner ont ensuite été pns en commun

Puis après une visite des Chantier* en cours. Je Père André. Recteur du Sanctuaire
du Monf-Saint-Michel et curé de Pontorson. a fait un exposé consacré à l'archange
Saint-Michel avant que Monseigneur Ix Boule'h ne clôture la journée par une messe

solennelle.
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Inauguration de la « Maison du Patrimoine »

Place Jean de Saint-Avit à Avranches

Le samedi 10 janvier 2014. j 16 heures, a été inauguré. Place Jean de Saint-Avit
à Avranches. le local mis ;1 la disposition de la - Société d'archéologie, de littérature,
sciences et arts d'Avranches. Mortain et Granvillc - - dont il devient le siège -. de
l'association •• Les Amis du Mont-Saint-Michcl • et de l'assocution Le* Amis du
Musée d'Art et d'Histoire d'Avranches . par la ville d'Avranches. Devant une centaine

de personnes dont Monsieur Xavier Bailly. Administrateur de l'abbaye du Mont-Saint-
Michel. Monsieur le Maire d'Avranches a dévoile la plaque mentionnant les trois

associations, à gauche de la porte d'entrée du local qu'il a proposé d'appeler, dans
sj courte allocution, la .. Maison du Patrimoine ». Il était entouré de son adjointe à la

culture, l'éducation et la vie scolaire. Madame Annie Parent, et des Présidents Daniel
Lcvnlci et llcnry Decacns. Madame Elisabeth Lucas étant excusée. I-a traditionnelle
galette des rois, arrosée d'un excellent poiré, a ensuite été ollcrte ;l tous les participants
dans la grande salle du Musée tout proche pour clôturer de manière sympathique cette

manifestation

Nous rappelons que sont d'ores et déjà entreposés dans ce nouveau local, les
fonds documentaires de la » Société d'archéologie • et de l'association » Us Amis du
Mont-Saint-Michcl ». Une permanence y est assurée tous les jeudis de 14 heures a 18
heures depuis le mois de février, pour permettre a tous les étudiants, chercheurs et toute

personne intéressée de venir consulter ces fonds documentaires.

A NOTER

L'Assemblée Générale ordinaire annuelle se tiendra le 21 mars 2014, à
l'hôtel Mercure à La Caserne à partir de 10 heures.

Le Conseil d'Administration rappelle aux adhérents qui n'auraient pas
réglé leur cotisation avant le 31 niai 2015 qu'ils ne pourront pas se voir
servir la revue N° 120-11 de juin 2015.
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Procès-verbal de l'Assemblée Générale
de l'Association « Les Amis du Mont-Saint-Michel »

en date du 21 mars 2015

L'Assemblée Générale de l'Association - Les Amis du Monl-Saint-Michcl » s'est

tenue le samedi 21 mars 2015 à l'hôtel •• Le Mercure - à La Caserne, sous la présidence
de son Président. Monsieur Henry Dccacns.

U Président ouvre la séance a 10 heures

Après avoir pnxédé a la constitution du bureau de l'Assemblée Générale,
conformément à l'article 8 des statuts de l'Association, et que celui-ci ait vérifié la liste

d'émargement (74 présents) et les pouvoirs (109) adressés par les membres absents,
le Président remercie les nombreux membres présents ainsi que Monsieur Jacques
Gromcllon. Conseiller Général. Monsieur Xavier Bailiy. Administrateur de l'abbaye,
et le pére Foumier. Recteur du sanctuaire du Mont-Saint-Michel et curé de Pontorson,
toujours fidèles des réunions de l'association, et excuse les membres absents qui ont fait

part de leurs regrets de ne pouvoir cire présents. Monsieur Yan Gallon. Maire du Mont-

Suint-Michel. Frère François-Marie Taillcfcr. représentant la Fraternité Monastique de

Jérusalem. Monsieur François-Régis Hutin. Président Directeur Général de Ouest-
France. Membre d'Honneur, ainsi que le Professeur Lefeuvre. membre du Conseil

Scientifique de l'association
A 1.1 suite de quoi, le Président fait part 4 l'Assemblée de la triste nouvelle de

la disparition de Gérard Colmairc. Président d'Honneur de l'association, et Membre
élu de son Conseil d'Administration, décédé le 28 novembre 2014 à Fondetlcs (Indre-
ct-Loirc). 1-c Président rappelle qu'amére-petit-fiU d'Henri \bisin. fondateur de
l'Association Les Amis du Mont-SaintMichel - en 1911. et petit-fils de Jean Voisin

qui en fut le secrétaire général â partir de 1939 puis le vice-président à partir de 1949.
il a été lui-même secrétaire général de l'Association de 1987 à 1989 puis Président de
1989 à 1995. C'est dire, poursuit-il. combien, depuis son plus jeune âge. il a baigné
dans la vie intime de l'Association pour ne jamais s'en écarter poussant s.» grande
implication jusqu'à participer à toutes ses réunions y compris notre dernière réunion
annuelle, le 20 septembre 2014. alors même qu'il était handicapé. Le Président rappelle
ves très nombreuses contributions à la vie de l'Association et. notamment, le fait que
c'est grâce a son aide précieuse qu'a pu être organisée, au Musée d'Art et d'Histoire
d'Avranchcs. une exposition consacrée à Henri Voisin à l'occasion du centenaire de

l'Association, fournissant eaux-fortes, dessins, peintures, livres, documents lui venant

sic son amèrc-grand-pèic II précise qu'un hommage tout particulier lui a été rendu

dans la revue de mars 2015

L'Assemblée Générale unanime s'associe avec émotion a l'hommage ainsi rendu

à Gérard Colmairc puis observe un temps de silence cl de recueillement.
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Le Président aborde ensuite l'ordre du jour

I ) Approbation du procès-verbal de l'Assemblée Générale du 14 avril 2014

Le procès-verbal de l'Assemblée Générale du 12 avril 2014 est adopté à l'unanimité

des membres présents et représenté»

2) Présentation, par le Président, cl adoption du rapport moral du Conseil
d'Administration pour l'exercice 2014

Ix Président présente le rapport sur la situation morale de I*Association en 2014
ainsi qu'il suit

- Au cours de l'année 2014. notre association a été cruellement touchée par le

décès de trois de ses membres éminents André Nemo. secrétaire général de 2003

a 2011. Jacques Leicbours Pigconnicre. vice-président de 1994 à 2003. et Gérard

Colmairc. président de 1989 il 1995

Elle n'en a pas moins continue a être active comme le montrent notamment les

pages consacrées 4 l'actualité qui sont publiées dans notre revue trimestrielle . elles

sont de plus en plus développées.
Ainsi, nous participons aux réunions de la Commission Consultative des Services

Publics (CCSPL). présidée par Monsieur Laurent «causais. Président du Conseil

Régional de Basse-Normandie, car cela nous permet d'être informés, notamment, sur

la gestion ries parcs de stationnement et des navettes et sur les travaux engagés par le

Syndicat Mixte Baie du Mont-Saint-Michcl. La Commission s'est réunie deux fois en

2014. k 14 février et le 10 octobre.
Notre association a également répondu à l'invitation de madame la préfète de

la Manche pour assister, le 19 novembre 2014. à une réunion d'information sur les

protections du Mont-Saint-Michcl et de sa baie. Après avoir obtenu le rétablissement
du caractère maritime du Mont que nous réclamions depuis 1911. la protection du site

sera. en cflct. à l'avenir l'une de nos principales préoccupations. Dans le même ordre

d'idées, notre association était représentée par ses deux vicc-présidcnts lors de la visite
de Madame Ségolènc Royal, ministre de l'Ecologie et du Développement Durable, le 4

décembre 2014 4 Ponlorson.

Poursuivant ce que nous faisons depuis quelques années, nous avons apporté notre

soutien aux concerts organises par le Centre des Monuments Nationaux dans l'abbaye.
II nous semble en effet nécessaire de favoriser tout ce qui contribue à la renaissance
d'une vie culturelle dans l'abbaye

Nous avons également décidé de participer à la Commission culturelle du prieuré
du Mont-Saint-Michel, situé à Ardevon. Nous y apporterons notre connaissance du
monument et de son histoire pour mettre sur pied une bibliothèque et une photothèque
numérique
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Depuis le mois de décembre, grâce a l'obligeance de son maire. David Nicolas-
Méry. nous avons, à Avranchcs. un local baptisé - Maison du Patrimoine » que nous

partageons avec deux associations amies, la Société d'archéologie, de littérature,
sciences et arts d'Avranchcs. Mortain et Granville et une nouvelle association, que
nous uvtNtS contribué à créer. « les Amis du Musée d'Art et d'Histoire d'Avranchcs »

Cette « Maison du Patrimoine » est très bien située près du musée d'Avranchcs. place
Jean de Saint-Avit. Elle nous permet, des maintenant, de mettre à la disposition du

public notre documentation et de travailler avec ces deux associations amies dont les
préoccupations rejoignent souvent les nôtres.

C omme lesannées passées, nous av on> été contactespar les médias. Nous répondons
toujours favorablement a leurs sollicitations car elles nous aident à faire connaître le
point de vue de notre association sur l'actualité. Elles nous permettent parfois aussi de
recruter quelques nouveaux membres Afin de nous faire mieux connaître, nous avons

également publié un dépliant qui présente les Amis du Mont-Saint-Michcl
En 2014. l'association comptait 415 membres sans lesquels nous ne poumons

poursuivre notre action ; les cotisations des adhérents constituent en effet notre

principale source de revenus ; l'autre source de revenus est constituée par les ventes de

cartulaircs. de bulletins et par les encans publicitaires publiés dans notre revue

1-e Bureau et le Conseil d'administration «le l'association se sont réunis à plusieurs
reprises. Le Conseil scientifique s'est réuni une fois et il a décerné le prix Louis
d'Estoutcville a Monsieur David Fiasson pour son travail sur le Mont durant la guerre
de Cent Ans ; ce jeune chercheur nous a brillamment présenté ce travail avant que le prix
ne lui soit remis, lors de notre réunion du 20 septembre 2014. la: Conseil scientifique a

également publié un dépliant qui présente les deux prix accordés par notre association
aux jeunes chercheurs, le prix Louis d'Estoulev ille et le prix Robert de Torigni-

Notre association poursuit donc son action pour la défense du Mont en continuant
a militer pour la protection de son site, en contribuant à faire connaître son histoire et

en soutenant les actions culturelles qui le mettent en valeur -

L'Assemblée Générale approuve le rapport sur la situation morale de l'Association
ainsi présenté par son Président ù l'unanimité «les membres présents et représentés.

3) Présentation, par le Trésorier, et adoption du rapport financier

comprenant le compte d'exploitation, le bilan et leurs annexes pour
l'exercice 2014.

Le Trésorier présente les comptes de l'exercice 2014 comprenant le compte
d'exploitation, le bilan et leurs annexes, ainsi qu'il suit :
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C) Commentaire

• Concernant le compte d'exploitation de l'exercice 2014
Le bénéfice de l'exercice s'établit 4 1520.29 f au 31 décembre 2014.
étant précisé que :

- Côté dépenses :

I ) quatre dépcmcs exceptionnelles ont été pnscs en compte sur cet exercice
• I*a facture de la société •• Concept Image •» concernant l'anal)se du site
interne!, faite par Monsieur Nicolas Frappier 588 f TTC :

• Us factures de dépliants (Association et Conseil Scientifique) 528 €.
- Le paiement de la quote-part ( 109 ) de l'investissement réalisé dans la

Maison du Patrimoine Place Jean de Saint-Avit. Avranches : 516.23 F

(pour une dépense totale de 5 162.30 €) ;

• 330 f de llcurs pour les obsèques de Jacques Le rebours Pigconnière et Gérard
Colmaire. passés en dépense» exceptionnelles avec les Irais d'investissement
ci-dessus ;

2) il a été remis le prix l-ouis d'Estoutcville 4 Monsieur David Fiavson : 800 € :

}) une participation aux concerts organisés à l'abbaye du Mont-Saint-Michcl
a été versée au Centre des Monuments Nationaux f mécénat 2 000 f) ;

- Côté recettes :

I » Us cotisations payées à l'association se sont élevées 4 12 873 f en 2014
contre 13 910F pour l'exercice précédent mais qui comptait 16 mois

du 1" septembre 2012 au 31 décembre 2013 ;
2) les ventes de produits se sont élahlics 4 2 611 F

(Cartulaircs : I 940 € . Portfolio Sagot : 30 € • Ventes de bulletins anciens

et revues soit en librairie son directement 64lfi ;

3) Les ventes d'encarts publicitaires dans la revue ont été de 600 f.

• Concemanl le bilan au 31 décembre 2014. il fait apparaître
I » des réserves pour un montant de 21 004 F : 15 467 f a la Caisse d'Epargne .

5 537 F de titres monétaires) sans compter le solde positif du compte de dépôt
(4 203 F) cl la caisse (489 €) soit 4 692 F dont il faut sousttaue 2 614F
correspondant aux charges a payer (3 681 F dont 588 F de facture Concept
Image) et les abonnements 4 la revue reçus d'avance (90 F) ;

2) un stock estimé 4 26 744 F

Conclusion
La situation tinanciére de l'association est parfaitement saine

I assemblée générale approuve. 4 l'unanimité des membres présents et représentés,
les comptes de résultat et le bilan au 31 décembre 2014.
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4> Quitus au Conseil d'Administration pour sa gestion de l'exercice
2014

L'Assemblée Générale donne quitus au Conseil d'Administration pour sa gestion
de l'cxcrcicc 2014 à l'unanimité de* membre* présent* cl représenté*

5) Présentation par le Trésorier du projet de budget pour 2015

Le Trésorier présente le projet de budget 2015 ainsi qu'il suit :

Budget prévisionnel 2015

DÉPENSES RECETTES

Impression de* cartes de 0 Cotisations 2015 12 000
membres reprise sur provision revues 0
Frais de déplacement 0

Logiciel et site Internet 700 Produit financier 150
Frais de Poste 1 460

Impression rev uc» 5 400 Vente Sagot. Voisin 0
Façonnage revues 1920 Vente cartes postales cl portfolios 0
Frais gestion courante 430 Vente CDROM 0

Réceptions et Conseil Vente cartulaircs 560
Scientifique 0 Vente bulletins 430
Frais d'Assemblée 3600 Recette repas ou pot AG 3 500
Cotisations extérieures 90 Port payé 100
Prix d'Estoutcville 0 Annulation dépréciation stock
Prix Torigni (0W20I0) 0 2010-2011 0
Imprcss plaquette et dépliant 0

Frais financiers 110 Profits exceptionnels 0
Contrat réexpédition couricr
BP 175 Recettes publicitaires 600
Cartulaircs (stockage) 0

Dépense» exceptionnelles 50

Variation stock 210
Mécénat Concerts 2000
Communication ♦ ass st av il 250

Assurance RC 230

BENEFICE 945

TOTAL 17340 TOTAL 17 340



LES AMIS 1)1! MONT-SAINT-MICHEI

I."Assemblé Générale. après en avoir délibéré, approuve. .1 l'unanimité des
membres présents cl représentes, le prujcl Je budget tel qu'il vient d'être présente par
le Trésorier.

6) Tarifs des cotisations, des ventes de publicités et de produits pour 2016

Le Président propose le maintien pour 2016 de la totalité des tarifs des cotisations,
des ventes de publicités et de produits sauf pour les adhésions à l'Association sans

abonnement d la revue pour lesquels il propove les modifications suivantes
Adhésion individuelle à l'association sans abonnement à la revue : 20 f
Adhésion en couple à l'association sans abonnement à la revue 30 €
L'Assemblée Générale, après en avoir délibéré, approuve à l'unanimité des

membres présents et représentés, la totalité des propositions du Président.

7) Elections ;iu Conseil d'Administration

Le Président expose que v icnnent à échéance, à la présente Assemblée Générale,
les mandats d'Administrateur de Messieurs Jacques Lucas. Président d'Honneur.
Jacques Benoit Roux. Vice-Président. Jean-Pierre Oelalande. Secrétaire, du Père André
Foumier, Recteur du sanctuaire du Mont-Saint-Michel. et de Messieurs Christian
Lassau. Jean-François Lion. François-Xavier de Beaulaincoun et Jean-Michel Cardon.
Il indique que lues les Administrateurs sortants, a l'exception de Monsieur Jean-
François Lion qui ne souhaite pas se représenter, lui ont fait part de leur intention de
solliciter le renouvellement de leur mandat. Il précise que deux postes d'Administrateur
sont donc vacants, du fait du décès de Gérard Colnuirc. ancien Président d'Honneur de
l'association dont le mandat devait courir jusqu'en 2017. et de la non sollicitation du
renouvellement de son mandat par Monsieur Jean-Françoi» Lion dont le mandat expire
en 2015.

la: Président fan alors pan des candidatures qu'il a reçues pour ces deux postes
d'Administrateur à savoir Messieurs Jean-Luc Legros et Antoine Roussellc

Après que chacun des deux nouveaux candidats se soient brièvement présentés,
deux scrutateurs ont été désignés en la personne de Monsieur P.iul-Nocl Lebrec. Vice-
Président et de Mademoiselle Marie-Pierre Bouct. Administratrice.

Puis- le scrutin s'élant déroulé dans les conditions prévues par l'article 5 des
statuts, le Président proclame les résultats d'où il tesson que sont élus au Conseil
d'Administration de l'association : Messieurs Jacques Lucas, Président d'Honneur.
Jacques Benoit Roux. Jean-Pierre Dclalandc. Christian I.assau. François-Xavier
de Beaulaincoun. Jean-Michel Cardon ainsi que le Pére André Fournie», anciens

administrateurs dont le mandat est renouvelé pour quatre ans. soit jusqu'en 2019. et

Messieurs Jean-Luc 1-cgrosct Antoine Roussellc en tant que nouveaux administrateurs.

Le Président félicite trais les élus et précise aux deux nouveaux élus que l'année
d'échéance de leur mandat respectif (2017 ou 2019) tera l'objet d'un tirage au sort
lors du Conseil d'Administration qui suivra immédiatement la présente Assemblée
Générale
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Vue de 1 «vu.lance a IVvemblfe ge«rde d* 21 nur» 2015
ClKhe Henry I»v*r »

U Mule Bue du Mool-Samî -MieBri

ce rmcralc du 21 mu. 1015.
Mme AuJrcy Iktmm. chaqsfc de m»w>,

pcnduti U 0MHMMK aIioo quV

81 Point sur les revues Tome XIV (20141 et Tome XV (2015)

Le Président sollicite l'avis des membres présents pour connaître l'appréciation
qu'il» portent sur le» quatre revues publiées en 2014 (Tome XIV).

L'Assemblée Générale félicite le Président pour la qualité de» quatre revues

publiées en 2014 (Tome XIV).

y-y
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A la suite de quoi, le Président présente la rexue N* 1201. mars 2015 (Tome XV)

qui vient d'être éditée et demande aux membres présents a l'Assemblée Générale de

l'aider dans sa recherche de contnbuteurs de qualité.

9» Point sur les lettres électroniques

Monsieur Jacques Benoit Roux. Vice-Président, avant indiqué qu'à ce jour il

avait adressé .*9 lettres électroniques, plusieurs membres de l'Assemblée Générale se

sont exprimés pour dire la grande satisfaction qui est la leur de recevoir ces lettres

électroniques, satisfaction partagée ont-ils précisé par leurs amis adhérents. Ic sentiment

général étant qu'elles sont un heureux complément à la revue, que leur périodicité est

bonne et leur contenu intéressant tant par les petites histoires que par les plus grandes
qu'elles rapportent ainsi que par l'annonce des manifestations se tenant au Mont ou le

concernant

L'Assemblée Générale a ensuite tenu 4 renouveler ses remerciements et ses

félicitations à Monsieur Jacques Benoit Roux et à l'inv iter à poursuivre dans la même voie.

1») Avenir du site internet de l'Association

Le Président informe les membres présents a l'Assemblée Générale que les
membres du Bureau, puis ceux du Conseil d'Administration, ont longuement débattu

de ce sujet lors de leur dernière réunion respective vies 20 décembre 2014 et 21 février
2015. d'où il est ressorti les conclusions suivantes

- Constatant l'absence de membre de l'association à s'être manifeste en son sein

pour s'occuper bénévolement de la mise à jour régulière d'un site internet rénové
nécessitant des interventions importantes hebdomadaires voire quotidiennes, et ce

maigre plusieurs appels à candidature,
- Considérant dès lors que le coût d'une rénovation du site internet serait

disproportionné au regard des effets bénéfiques qui pourraient en être attendus.
Le Conseil d'Administration a décidé, suisant en cela son Bureau, de surseoir 4

la rénovation du site internet telle que proposée par Monsieur Nicolas Frappto au nom

de la société •• Concept Image » au moins tant que les conditions de sa mise 4 jour

régulière ne pourront être réunies bénévolement en interne et a approuvé la proposition
de Monsieur Jacques Benoit Roux de se contenter de demander à Monsieur Barthe/.

responsable de la vxiété Mcdialtfhc qui a conçu le site existant, un devis concernant

quelques aménagements et. notamment, la possibilité d'tnsénrr sur le dit site, tel qu'il
est. les sommaires des revues éditées trimestriellement par l'association, devis que le

Bureau décidera ou non de s alidcr

Monsieur Jacky Prudor a alors pris la parole pour vivement critiquer et déplorer la
décision du Conseil d'Administration considérant que celui-ci n'axait pas suffisamment

réfléchi ni envisagé toutes les solutions possibles axant d'en avancer, lui-même un

certain nombre, dont l'embauche d'un salarié.
En réponse a cette intervention, la seule en ce sens, plusieurs intervenants dont
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le Professeur Pierre Bouet. Président du Conseil Scientifique, mademoiselle Marte-

Pierre Bouet. Administratrice. Madame Pascale Chavcrut et Monsieur Xasier Baillv.

Administrateur de l'abbaye, se sont exprimés pour confirmer que les mises a jour d'un site

internet tel que proposé par Monsieur Nicolas Frappier et voulue selon encore d'autres
modalités par Monsieur Jacky Prudor. nécessitaient un gros travail et des mi*cv à jour

quasi quotidiennes nécessitant une grande disponibilité - un salarié y est partiellement
affecté à l'abbaye mesurant ce que cela impliquerait comme obligations pour les

responsables de l'association cl notamment le coût financier par la récurrence des mises

à jour qui s'ensuivraient inéluctablement cl. a fortiori, m un salarié devait être embauché

L'Assemblée Générale a pns acte de la décision du Conseil d'Administration.

Il) Occupation partagée de la - Maison du Patrimoine ». Place Jean
de Saint-Avit, à Av ranches

Le Président rappelle qu'après que la ville d'Avranchcs a décidé par la volonté

de son nouveau Maire, Monsieur David Nicolas, de mettre un local, Place Jean de

Saint-Avit, a la disposition de la •• Société d'archéologie, de littérature, sciences et

arts d'Avrtnchcs. Mortain et Granville ». l'Association •• Ixs Amis du Mont-Saint-

Michel - et l'Association - Lcv Amis du Musée d'An et d'Histoire d'Avranchcs ».

toute nouvellement créée en juin 2014, une Convention a été signée entre ces trois

associations pour organiser leurs relations quant à l'occupation de ce local. Convention
4 laquelle s'est associée la » Fondation Abbaye de La l.uccmc d'Outremer » pour
ses seuls chapitres III. organisation de réunions et colloques, et IV. xalorisation du

patrimoine local
Il précise que plusieurs réunions se sont tenues dans le courant du deuxième

semestre 2014 entre les responsables des trois associations concernées par l'occupation
du lival de la Place Jean de Saint-Avit au terme desquelles il a été convenu

- que la répartition des charges tant en investissement qu'en fonctionnement

s'établirait selon la clé suivante : KO'; a charge de la « Société d'archéologie,
de littérature, sciences et an s d'Avranchcs. MorUin et Granville ». lOfi à

charge île l'Association - Les Amis du Mont-Saint-Michel » et 10":. a charge de

l'Association •• Les Amis du Musée d'Art et d'Histoire d'Avranchcs ».

- qu'une assurance unique pour les trois associations serait souscrite auprès d'une

compagnie d'assurance (en l'occurrence, la compagnie AXA. représentée par
Monsieur Daniel Comillc. agent général. 62 rue île la Constitution 4 Avranchcs)
pour garantir cette occupation et. notamment, le fait qu'il sera accueilli du

public dans ce local, assurance dont la charge sera assurée selon la même clé

qu'indique précédemment, soit 80%/ 10% /10S

Ajoutant que le Bureau de l'association a donné son accord sur ces modalités,

lors de sa réunion du 20 décembre 2014. et que le Conseil d'Administration les a

entérinées lors de sa réunion du 21 février 2015. le Président a précisé que la quote-part
des investissements exceptionnels, réalisés en 2014. s'était élevée 4 516.23 € et celle,

annuelle, de l'assurance a 17,92 € pour l'année 2015.
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Le Président indique que lors de l'inauguration de ce local, le %jn>edi 10 janvier
2015 à 16 heures. Monsieur le Maire d'Avranchcs a proposé d'appeler le dit local

Maison du Patrimoine -. ce qui a recueilli l'assentiment général des responsables
des associations assistant à cette mon iles talion nuis aussi de la centaine de personnes
présentes parce que ce choix de dénomination correspond bien à sa vocation puisqu'y
sont d'ores et déjà déposés tout le tonds documentaire de la ■ Société d'archcologic.
de littérature, sciences et arts d'Avranchcs. Moitain et Granville - et une collection

(presque) complète des Bulletins et Revues de l'association - i.cs Amis du Mont-Saint-
Michel • que peuvent consulter tous les chercheurs, étudiants et personnes intéressées

depuis début février 2015. tous les jeudis du mois de 14 a 17 heures

L'Assemblée Générale prend acte de l'information ainsi fournie par le Président

12» Avenir «lu Secrétariat de l'Association

Le Président rappelle, comme il l'a déjà fait à plusieurs reprises, que le Secrétaire
de l'Association lui a fait part il y a deux ans de son souhait que lui soit trouvé un

successeur à l'occasion du renouvellement du Bureau qui interv tendrait lors du Conseil
d'Administration suivant en 2015 les élections qui auront eu lieu à l'occasion de

l'Assemblée Générale appelée à statuer sur l'exercice 2014. Il précise que. conscient

de l'importance de la tâche, le Secrétaire lui a proposé de réparti! les fonctions qu'il
assume entre plusieurs personnes, le tout, sous l'autorité du Président, 4 savoir :

le secrétariat proprement du.
• le secrétariat de rédaction de la re\uc trimestrielle.
- et la fonction d'archiviste.

Le Président indique que. jusqu'à ce jour, toute» les personne» pressenties soit par
lui. son par le Secrétaire, ont décliné les propositions qui leur ont été laite» à ce sujet
et que le Conseil d'Administration qui suivra immédiatement la paScntc Assemblée
Générale tentent de trouver une solution à cette question

L'Assemblée Générale prend acte, une nouvelle fois, de la demande du Secrétaire

présentée par le Président et lait confiance au Conseil d'Administration pour trouver

une solution.

13) Questions diverses

Le Président fait part à l'Assemblée Générale de» décision» suivantes du Conseil
d'Administration :

a) Adoption du règlement intérieur de la •• Maison du Patrimoine »

h) Reconduction en 2016 des contrais avec La Poste concernant la boite postale N*
9 dont l'association dispose au Mont-Saint-Michel et reconduction du contrat de
réachcmincntcnt du courrier de cette boite postale chez le Secrétaire
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e( Création d'une - bibliothèque virtuelle dont a accepté de se charger
Mademoiselle Michèle Chiron de I-i Casinicrc qui. déjà, s'est aimablement

proposée «le commencer à la constituer

Après que Mademoiselle Michéle Chironde La CoMmère a présenté l'état de son

travail, en réponse à une question de Monsieur Patrick O/annc demandant quel
usage pourra être fait de cette nouvelle opportunité de consultation desdocuments

ainsi scannés et. notamment des Bulletins cl Rcv ues depuis leur origine par où il
est commencé, le Secrétaire indique que le Conseil d'Administration n'en était
encore qu'au tout début de la réflexion, mais qu'il pourrait être envisagé une

consultation par les adhérents et/ou une formule d'abonnement avec un système
de clé interdisant toute reproduction, notamment en ligne, pour ne pas attenter

au fond de commerce, fut-il modeste, que constitue la vente des produit» en

stock.

Le Professeur Pierre Bouct, Président du Conseil Scientifique, appuyé en cela par
le Président de l'association, ajoute qu'en tout état de cause il convient d'obtenir

l'accord de» auteur», et s'ils sont décédés de leurs ayants droit, pour mettre en

ligne les ouvrages ou publications dans lesquels ils ont écrit

d) Maintien de la procédure actuelle tic recouvrement des cotisations et donc
non adoption du paiement électronique et / ou du prélèvement automatique dc\
cotisations.

c) Fixation de la date de la prochaine réunion annuelle au samedi 26 septembre
2015. a l'hôtel - Ix Mercure a Là Caserne. 50170 Le Moot-Saint-Michcl

Plu» aucune question n'étant à l'ordre du jour, le Président lève la séance a I IhlO.

Henry DttAfx* Jean-Pierre DelalanDc
Président Secrétaire

S*
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Croste d Médaille de Robert de Thongnu

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Mont-Saint-Michel

Rapport adressé à Monsieur le Ministre
de l'Instruction publique et des Beaux-Arts

sur les découvertes faites en 1875

pendant le cours des travaux de restauration 1

Pans, le 18 avril 1876

Monsieur le Ministre.

lai rttUuration du Mont-Saint-Michel commencée en 1873 par la consolidation de

l'angle sud-ouest des bâtiments a été continuée par la reprise de nombreuses lé/ardcs

et crevasses dans les voûtes des souterrains à l'ouest' lui nouvelle allocation de vingt
mille francs (1875) a été affectée aux travaux urgents dont votre Excellence a bien
voulu autoriser l'exécution : iJx ont eu pour objet cette année la réparation de la grande
plateforme à l'ouest, devant la façade actuelle de l'église.

Le sol de cette plateforme était formé d'une couche de mortier dont les pentes
nul combinées laissaient séjourner les eaux pluviales qui finissaient par s'infiltrer
dans les souterrains. Des sondages faits en différents points pour l'établissement de

canaux nécessaires à l'écoulement Jes eaux onl fan découvrir un ancien dallage sur

toute la surface de la plateforme ; le mortier qui le recouvrait ayant été enlevé, on put
se rendre compte de son état Les dalles en granit, bien conservées, étaient presque
toutes descellées. Il était indispensable de déposer ce dallage afin de pouvoir assainir

les voûtes sur lesquelles il reprise ; de remplacer la terre remplissant les reins des voûtes

par une maçonnerie en pierre sèche et de les recouvrir d'un béton solide ; de rectifier
les pentes d'écoulement des eaux et enfin de les Jointoyer en ciment de Portland pour le

rendre complètement imperméable
Ces divers travaux ont été commencés au mois d'août 1875 et ils se sont continues

sans interruption jusqu'à la fin de l'année. Les fouilles nécessaires ont amené des
découvertes intéressantes sur lesquelles j'ai l'honneur. Monsieur le Ministre, de vous

adresser un rapport détaillé, accompagné de photographies, de plans cl de dessins ci-

joints
Ces découvertes sont

Chapitre I" - Eglise - fondations de la nef romane (3 travées à l'ouest supprimées
a la fin du 18* siècle (Yfoif à la fin l'appendice concernant les escaliers descendant de la
nef romane au cimetière souterrain des religieux).

Chapitre II - Robert de Tongni ses deux tours avec le porche bâtis en avant du

portail roman, ainsi que ses diverses constructions.

Chapitre III Tombeaux de Robert de Tongni et de dom Martin de Furmcndcio.

I Ci nffun d C\myw é ottWlJn MfMimo m tooçw U Je I«
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Chapitre III

Tombeaux de Robert de Torigni
et de dom Martin de Furmendeio

Pendant U restauration de la grande plateforme. à l'ouest de l'église. ks fouille»

nécessitée» par le» travaux Mit fait découvrir le» tombeau» de Robert de Torigni et de

dom Martin de Furmendeio. son successeur immédiat (on a trouvé plusieurs tombeau*

vides, sou» le» construction» de Robert de Torigni. et par conséquent antérieur» a 1180t'

Robert de Torigni mourut en 11X6 et observant nuinie après »a mort la règle de son

ordre qu'il avait si bien suivie pendant sa vie. il avait été. disaient le» chroniqueur»,
enterré, selon son v.cu. m portku eccksiir'. C'est là en effet que sa sépulture a été

découverte le 30août 1875. sur l'emplacement du porche et au pied des tour» qu'il avait

élevée» Son tombeau, long de 2m<>7. creusé dans un calcaire grossier, était engage de

25 centimètres dans le mur de la façade romane et placé sous les marche» à droite de la

porte principale de l'église
Fn présence de plusieurs religieux habitant l'abbaye

5
, de leur supérieur le R F

Robert et de l'architecte chargé de la direction des travaux*, ce tombeau a été ouvert .

il contenait les restes d'un abbé revêtu de ses ornements sacerdotaux, noircis et comme

brûlés par le temps. La tête était au couchant et les pieds (au levant) engagé» »ou» la

façade de l'église, les bras étaient croisés sur la poitnne et sous le bras droit se trouvait

une crosse en bois sans aucun ornement, surmontée d'une soluté en plomb
Au sommet de la tête et posé de champ contre la paroi interne du tombeau était placé

un disque en plomb sur lequel était gravé, sur la face, au milieu une main bénissant

>ur une croix paltée à branche» égales entre lesquelles en haut se voient l'alpha et

l'oméga'. en exergue on lit : Hic requietàt R»hc"u> de Torlgnelo. abbat hujus loti et

sur le revers quiprtfuit haie monatterio XXXII amis vint vrw IX.XX <w»m\

Au côté gauche du tombeau de Robert, on découvrit ensuite dans un cercueil en

bois réduit en poussière les ossements d'un autre abbé, avec la volute en plomb de

la crosse abbatiale cl un disque en même métal" Ixr corps était orienté comme celui

de Robert, ci le disque en plomb était placé au sommet de la tète. Sur le disque en

plomb et sur la face seulement se soit une main bénissant comme ci-dcssus cl

en exergue on lit Hic m/uiescit dom Martin Je Furmendeio. abbat huj. loti

Les plaques, les crosses, quelques parues de l'étole et une chaussure de Robert ont été

I II .«fO on. awai t 1*1. !«• mini» fUirw irtiimf. • I «•flaoniM no I •AnnnliHun
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conservées comme documents historiques et déposés dan» le charmer' -

'

. leur» corps
sont restés où ils ont été inhumés. I.cs tombeaux ont été fermés après avoir déposé dans
chacun d'eux une plaque en cuivre sur laquelle sont reproduites les épitaphes. le plan de

la plateforme indiquant le point où sont les tombeaux, ainsi que le procèvvcrbil portant
la date de la découverte. Toute la partie antérieure du portail roman a été enveloppée,
sous le dallage, d'une voûte laissant intacts tous les détail» d'architecture.

l-cs squelettes revêtus de leurs habits monastiques cl entourés, la têlc exceptée, de
Chaux vive, ainsi que les ossements épars sans indication d'identité ont été réunis dans
un ossuaire disposé à cet effet sous le dallage restauré

Divers objets ont été trouvés dan» les fouilles un anneau d'or t dont le chaton

porte, gravées en creux. 2 colombe» se désaltérant dan» un calice, des monnaie», des

débris de carreaux en terre cuite émaillée, des parcelles de vitraux peints.
A une époque antérieure, le 10 janvier 1863. le Mont-Saint Michel dépendant du

Ministère de l'Intérieur comme prison d'Etat, le directeur de la prison d'alors avait

découvert dans la chapelle de la Vierge, du côté de l'Evangile le corps de Guillaume de

l.amps cl du côté de PEpHR le corps de Jean de Lamps" ; il en avait dressé 2 procès-
verbaux qui ont été joint» aux morceaux d'étoffe".

Tous ce» précieux débris ont été recueillis soigneusement, catalogués et déposé»
dan» la salle basse du charmer, joignant la salle de» Chevaliers Puissent ces rudiments

s'augmenter et former le Musée du Mont-Soint-Michcl ou plutôt de l'ancienne province
de Normandie

Telle» sont. Monsieur le Ministre, les découverte» laites au Mont-Saini-Michel en

1875. pendant le cours des travaux de restauration et détaillés dans ce rapport dont votre

Excellence voudra bien, je l'espère, excuser la longueur en raison de l'importanceet de
l'intérêt que présente le sujet que j'ai essayé de traiter.

Veuille/ agréer l'expression des sentiments respectueux avec lesquels j'ai l'honneur

d'être. Monsieur le Ministre, votre très dévoué serviteur

Edouard Cobbdvib

Architecte Ju gouvernement
Attaché à la Commission des

Monument» historiques

Appendice
fiscal if rs descendant de la nef romane au cimetière souterrain des religieux

Le» fouilles entreprise» sur la grande plateforme et à l'entrée de la nef actuelle ont

lait découvrir les escalier» descendant au cimetière ou charnier des moines". ils étaient
les seules communications existant entre la neI et le^ souterrain* jusqu'au XII' siècle,
où les galeries du nord, construites par Roger II. ont multiplié les passages latéraux

i; U* RMMM1 *>I «If tu tn*nt\ <t\ a-nimiri comrrvf» din. ut <kf«tt Ai prttd
«k U Sfjnchr IU M coOurt* cl frcctd*» m Î1W *u\ \nhi»o affurvincAJAk* Iwr» um belle u*nuV<

Tn> k f^v». rrxtt U Mu Cm k i«U>op* » tht f>il Pif*.™
I y Jut** au 4c Vj Ch nn II **(*« U «rinrtt feNtuk ck Ur I f t japfc 4 dn >«tf <k I a«*rl il f«chc |iw
I a«u»iwcc'iffi I fpttrr ôt \ mur cM
I « Ctmtne <tu\ ôe li Mort» ôt Rtbtrt ôt Tonjt*. IPIlflti «Touffe M tu wutW» «t 4am I c*p*«tKW

ni Arvkxi ôt U MAfuhc en Xl* . tPt% M«wnfn .Um tn ô&* Ai Cumol ftrétû
ISC> M k%(ukm pcrrtKfUnf ôt rcptnkt lo fnhtfao ôe . Ctflf MM aW » xumkW

tCt <otmt k . h*fn *r ôe% ruimo
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augmentes encore au XIII' siècle lors de la construction de la chapelle Saint-Etienne.
Un escalier analogue dont on soit les amorces dans les souterrains des ait exister sous le
bas-côte sud. ce qui pourra être vérifié par la suite des travaux"

Dêowtmc mi cran ifc cfif 1x75, «i> fa terrasse de lOuca.
de U loa*t de I »bhf Muun de t-urmcWi. m-r en 1191 Okhf Irai*,.*. Bidcl

L'enlèvement des déblais de unîtes nanties qui bouchaient les escaliers a fait trouver

plusieurs squelettes ; l'un n'était pas, comme les 3 autres placés dans k bus-côté nord,
enfermé dans un cercueil en pierre ; ce sont probablement les restes d'un religieux
enterre avec ses habits et comme les squelette^ trouvas <lan\ les fondations de la nef
entourés de chaux vive dont on a retrouvé les débns formant le nvoulc des vêtements
Ces testes ne semblent pas devoir remonter au-delà de la tin du XVIII 1 siècle parce
qu'ils n'ont dû être entertés qu'après la construction de la façade et de la plateforme
actuelles ; cependant le squelette placé en c du plan doit être beaucoup plus ancien,
car il se trouve sous lu tour nord bâtie par Robert de Tongni 1 Du reste il est difficile
d'indiquer une date ou une origine quelconque car on n'a rien trouvé autre chose que
des ossements placés comme l'indiquent les dessins cl les photographies ci-jotntes. Au

point g du plan, on a recueilli des débns de serre peints qui ont tous les caractères de
vitraux peints du XII' sièck et qui proviennent peut-être des verrières que Bernard le
Vénérable lit faire du côte nord de la nef. ou de celles que Robert de Tongni entretenait
avec tant de soin

1A II Ali I Kl M I CHftlm «te tic
17 Nou •'*>**« naVumvmiit ^ rcf*t*Jutfr \c
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Ces fragments ont été déposés dans la salle basse du charmer communiquant avec

la salle des Chevaliers"

IM-»,

Dih|uc> lonCrairc» Oc RoUctl Oc Tongni ci Oc M twerstcor Martin Oc Iuin*ivl.

iniusf. iLin» leur» Umhcs. >ur la Icitj.sc Oc l'Ouca. ju coon Oc l'#« 1875

Cutc pcnialc »*iuk! Col! Ik«*> Dc<*en\

IIU. itx*\ c m * a> nui. m KM pu. I liHayt . nui cio|<n> wta Mal imliwl mi (0* IW.

.) Amftkp* Nm. n» m»». iomm il. «■ pi flrr mtn (—•<!• <!' fu*u m.Wiul*» l
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L'hôtel Smm-MkM m 1880 Commet ev-M Iau <uyct U counit* i> dnttc)car il pensait que b d.poe
provoqua. «Je rcrr»si». a irunc haute. gui fragilisaient le remparts Chehe «mn>mr C.JI Hua) De<*0»
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Lettre d'Edouard Corroyer
au ministre de l'Instruction publique 1

Palis, le 25 juin 1884

A Monsieur le Ministre
de l'Instruction publique et des Beaux-Arts

Monsieur le Ministre.

Suisani les instructions qui m'ont été données par M Viollet-Ie-Duc . chef de

Bureau, et M. Gautier, contrôleur des Monuments historiques, les travaux en cours

d'exécution au Mont-Saint-Michel doivent êtie suspendus en raison de l'insuffisance
des crédits alloués pour l'exécution autorisée desdùs travaux

'

Bar suite de cette mesure le chantier devant être ferme. )c crois nécessaire d'attirer
l'attention de voue administration sur l'état actuel de l'abbaye et des remparts.

lars grands travaux de restauration sont préservés pour éviter, autant que possible,
toute détérioration . la couverture provisoire du dortoir a été réparée 4

. les ouvertures ont

été bouchées avec des planches ; les parties en reprise sont étayées et les échafauds sont

amarrés . enfin toutes les mesures de préservation ont été prises alin que les ouvrages
commences n'aient pas à soulfnr de l'abandon dans lequel ils sont être laissés'

Les réparations commencées aux couvertures des divers bâtiments de l'abbaye, après
autorisation en date du 31 janvier 1884. ont dû être interrompues Toutes les précautions
nécessaires ont été prises pour parer à tous accidents qui sont malheureusement

possibles en raison du très mauvais état des toitures

Une revue minutieuse des étalements laits l'année dernière a permis de constater le

bon état actuel des charpentes provisoires qu'il sera impossible de surveiller en l'absence

des ouvriers . toutefois le gardien des Beaux-Arts'', en permanence à l'abbaye, pourra
être chargé momentanément d'une surveillance qu'il exercera selon ses moyens cl il
devra, s'il y a lieu, prévenir immédiatement l'architecte et l'inspecteur des travaux

Le pont, bâti dans les premières années du XVI' siècle par Guillaume de Lamps',
pour relier les bâtiments abbatiaux à l'église, a été considérablement élargi par le

I II »«» a «noble mun»au ac p<tlnr icw Intn CM ctlr |«ni.l J< fw.|» • C<eiii>n . JniuMf • l'rain

(m T&tfu&xc twbé de une Mjwœ tiute fufer de Ceiw lettre t«l jur U M**«Cfcr«pc
xk I «rihitr.rurr et de peîfiirvene Xlumoo VfVx*
JUrx •H'P- «* l«hlnu. BifM*VMtlrt fe-Ds«. m l»TU. mu. s—M» <fc ... U. In— VnJUl

k-DucIlklVWK'i
)Ln Ira. éU. d# rt/fxOHJt q- ,VN .tr rn «nnl I«O <mà tu twrmrm JVC* l*M le «mMor do

il > • c u» de cmlit. deVXKOf r«K» ritt l*T? et 1*45.

* I o<Mp* Curntyc* ist^èc V tl p* W r± rfelnt du Hfc<u<n de U .VWoolV qui rtti ttf ttmdofme c* ta p«e
V» b*t*4A\Ê»I» ITUMIMO «U XVIL trick

5 tr% troeut ne trpnmi q» e» 14*7. «prf» «v irtemijeuxt de tn*» «m

6 te fjvdcn étmt Lout* RctilUn qui ot tfft»< • 1 k 15 plllrt IMI

7 Uitti tftVltvtt e Atrwbtt

«.XNXdt IKOAI5II
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duc. leur Je U prison . ce» commKOOo*. très kgèrtmctK c« tre. grosskrement laites.

m>111 aujourd'hui dan. un ctal alarmant qui dcvicnl dangereux, pour le. locataires' Un

dcin. ci-joint. indique le mauvais étal du poni dont il s'agit". Une des poutre, e.t

rompue du côté e.t et il cm allument nécessaire .le réparer ce. construction, qui ont

été affectées à «le. cuisines, fort nul tenue.. le. tuyaux et les caniveaux conduisant le.

eaux ménagères jusqu'au pied de la tour «les Corbitiv. en longeant les murs du chaur et

en traversant la salle des Gardes, sont de véritables foyers d'infection

Dans ces conditions, cl les réparations étant devenues indispensable., il m'a semblé

qu'il serait Km de profiter des circonstances p«Hir rétablir le pont dans son état primitif,
les consoles existant encore sur la lace .ud du transept de l'église et sur la face nord

de» bâtiment» abbaiiaux détemunent U largeur du tablier J'ai pensé devoir en étudier

la rc»onsimcnon «font j'ai I"honneur de vous ««mettre le projet ainsi que le des is

.'élevant, pour la démolition de. conMmctRmv actuelles et la réfection du pont. A la

umuncde 5 525 franco 59 centimes' .

Les locataires pourront trt. follement établir leurs cuisines dan. un de. nombreux

locaux, vide, acnicllcmcnt. de. bâtiment. abhali.iu\ qui f«>nt partie de leur location .

d ailleurs aux terme de l'article 7 de leur bail, ils doivent supporter l'exécution

de. travaux quelle que soit leur durée et ils ne peuvent réclamer aucune indemnité

«ki réduction de loyer •• quelles que votent le. modifications que ledits travaux de

restauration ou tous autre pourraient apporter dans le lieux loués

Il faut noter que le bail «le six années, consenti par M le directeur de Domaine de

Saint-LÔ, expire le l" septembre 1886'

L'état de remparts a clé signalé «i plu.ieurs reprises par me rapports de 1878.1881,

1882 et 1883 et. à la suite de celui du 12 juin 1878. les réparations qui ont été faite vers

l'entrée de la vilk et au basnon de la tour Boucle assurent leur conservation

J'ai égakment signalé, en 1881. l'écroukmcnt d'une partie du parement intérieur

de la muraiIk et successivement le dégât, qui »c sont produits après U construction de

la digue
'

et qui sont, l'un et le autre, le effet, consécutifs de ce travail Cet état de

chose a été signak également aux inspecteur, généraux de. Monuments historique,

pendant leur, visite au Mont-Saint Michel et récemment à M Bniyerre. lors de son

voyage, le I" décembre 1883.

Jusqu'en 1882. le remparts n'étaient pas en mauvais état, grâce aux meure prise

par le défunt maire. M Leplal". qui tenait le engagements pn. envers l'Eut par la

commune «lu Mont-Saint-Michel, en vertu d'une convention en date du 15 juin 1879"

Mais depuis 1882. l'état desdits remparts s'est beaucoup aggravé par suite de la

mauvaise volonté et de l'incurie du maire actuel. M lecoutt". dont je vous ai lait

• t«« W ! Arl 1*7*11*.
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connaître les agissements par num rapport en date du 5 juin 1884 . non seulement
il ne tient pas les engagements pris par la commune, mais il défait ce qui a été lait

par son prédécesseur Les habitants, se ventant autorisés, ont transformé ks murailles
«ks remparts, touchant a leur, habitations, en lainnes ; les eaux ménagères et toute»

espèces de matières putrides s'écoulent au dehors au travers des maçonneries qu'elles
pourrissent. Dans ces derniers temps, un «les habitants s'est emparé «les |ietils tenants

f.M et N du plan) joignant le» rempart» du nord cl il y a établi deux cabinets qui n'ont

pas «k fosses 1
'

; c'est la muraille qui en tient lieu II faut craindre un écroulement sur

certains points (en 0 et (l'du plan) si des réparations ne sont pas faites d'urgence après
avoir préalablement supprimé les causes de destruction.

J'ai cru devoir dresser un devis de» travaux à faire sur diver» point» de l'enceinte,
indiqué, par le plan et k» dc».in» ci-joint». n" I et 2 : k premier chapitre, rclotil aux

travaux très urgents, comprend ks remparts du sud joignant la digue ten X du plan,
partie des rempart» la plus endommagée . en bon état en 1879 cl nunée depuis la

construction de la digue». U courtine ( Y du plan) : la courtine (2 du plan) ; la réfection
de I cscalier «en R du plan) ; l'enkxemcnt de» latrines (enOdu plant. l'assainissement
et ks réparations des muraille, après la suppression des latnnc. (en 0' du plan) Ij

dépense cm évaluée â la Somme de 120 MI3.54 francs.

I-c 2< chapitre relatif aux travaux urgents comprend les réparations de la unir de la

Liberté (en G), celles «le la tour Boucle (en li), de la courtine (en D" >, du bastion de la

tour Boucle (en D), de la tour «lu Nord <cn C) et s'élève à la somme de 49 387 franc s

Au rapport que j'ai eu l'honneur «le vous adresser 1c 30 juin 1882 était joint un

procès-verbal, accompagné «le plans, relatif à l'ancien corps degarde" et qu'un habitant
«lu Mont croyait être sa propriété'

' Il s'appuyait sur le fait que ledit corps «k gaule était
l'ancienne auberge du Cheval noir et que la prt«piiété de ladite auberge était prouvée par
des actes authentiques. Mais apré» examen contradictoire des lieux, le représentant de

l'administration de» Domaine» a reconnu en signant ledit procès-verbal que l'auberge
du Cheval non était situee en face dudit corps de garde et que par conséquent ce c.irps

de garde faisant partie des remparts, le sieur Turbot ne pouvait pas en revendiquer la

propriété. Malgré l'évidence de l'usurpation, le» chose sont restée, «lins k même ctat

depuis le mois «k juin 1882 et le »icur Turgot continue 3 occuper k corps «k garde II

cm . 3 mon avis, absolument urgent que celte question soit réglée le plu. t«V possibk
parce que k déclassement de. remparts du Mont, comme place de guerre, ayant été

prononcé le 19 septembre 1855. il ne faut pas donner aux usurpateurs un semblant «le

droit en invoquant k bénéfice «le la prescription trentenaire .

Il en serait «le même pour les jardins indiqué» en M et N «lu plan «|in. si k>

renseignements qui me sont fournis s<mt exacts, auraient été usurpas par une dame

Gautier, mandataire des religieux locataires de l'abbaye Ces religieux ont acheté ou

plutôt fait acheter une giun«k quantité «le terrain tteinté en vert sut k pliui) «lans le
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but d'élever, dil-on. do constructions importantes dont une partie s'appuierait sur les

murailles du nord.
#

Il Cl d'autant plus indispensable de laire intervenu l'administration des Domaines

qu'un petit |a«din (teinté en rose) et une arcade, c'est-à-dire une meurtrière du rempart,

seront mis en sente le 7 juillet prochain, ainsi que l'indique la petite afhche «-jointe. Il

faut noter que ce jardin et cette arcade dépendent de la succession d'un M Loyer, iu.ta.re

récemment décédé à Ponton, en laissant près de cinq cent nulle francs de dettes et

qui, paraît-il. aurait fait, au Mont surtout, des sentes .m des acquisitions «régulières
le suis avec un profond respect Monsieur le Ministre, votre très humble et «es

dévoué serviteur

fidouard Cokkoym

r,silure du itfMMfc »soni sj rouur.iieo lui Cc*TV>t* vos I87Î
Photo de Duramlrlte. collection Hrnis Decaen»
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La maquette de la Merveille
à la Cité de l'architecture et du patrimoine

La maquette de la Merveille dont nous avons déjà parlé dans un précédent numéro
a été restaurée et elle a réintégré les collections permanentes du Musée des monuments

franç j » s au coup » du mois de mars 2015'

Rappelons que cette maquette partielle de l'abbaye présente le côté oriental de
la Merveille, le CMldct et sa tartacane. Elle a été réalisée en 1884 à la demande

d'Kidouard Corroyer par l'entrepreneur de travaux publics, Tliéodorc Fouché. C'est une

WUVrc monumentale en pierre de l'Oise qui pèse 1,6 tonnes ; elle mesure 2in60de luut.
2m24 de long et I m56 de large '

File a été présentée en 1X84 à l'exposition de l'Union centrale des arts décoratifs,
puis exposée à partir de 1885 au Musée de sculpture comparée, devenu le Musée des
monuments français qui. depuis 2007. constitue l'un des trois départements de la Cité
de l'architecture et du patrimoine qui est installée dans l'aile orientale du palais de

Chaillot. En 2003. cette maquette avait été reléguée dans les réserves du musée Elle
v icnt d'en sortir après une restauration qui a nécessité 135 jours de travail.

Nous n'avons pas de source écrite permettant de savoir pourquoi Conoycr a fait
réaliser cette maquette Mais nous savons qu'en juin 1884. l'architecte a du interrompre
les travaux de restauration du réfectoire de la Merveille qui avaient été commencés en

avril 1882. Selon le contrôleur des travaux, il y avait un dépassement de crédit* : selon

l'architecte, les crédits étaient insuffisants

Ixs travaux de revt-iurution de Corroyer étaient suivis de près par Jean-Marie Sagol.
ancien inspecteur correspondant de la Commission de* Monuments historiques en Côte
d'Or, qui s'était retiré au Monl-Samt-Michcl Celui-ci avait nus en cause le travail

de l'architecte du gouvernement en adressant le 9 juin 1X83 un rapport circonstancié

au Ministre de l'instruction publique II y critiquait notamment le couronnement du
mur nord du réfectoire par des créneaux qui n'avaient sans doute jamais existé et qui
n'avaient aucune justification défensive. La même année. Sagot publia un opuscule
anonyme dans lequel il reprit ses critiques des travaux de restauration de Corroyer.
Ht comme il n'avait pas été entendu. Sagot adressa en août 1885 un mémoire a la
Commission des Monuments historiques ; il y insi\te tout particulièrement sur la
restauration du pignon oriental du réfectoire. Sept petites fenêtres y avaient été percées
au XVII* siècle lorsque les moines avaient aménagé deux niveaux de cellules dans cette

salle Corroyer a sans doute rétabli les dispositions d'origine en reconstituant la partie
supérieure du contrefort central et. a gauche, le grand aie de décharge, symétrique de
celui qui était encore en place ;t droite : il a ensuite ouvert, au-dessous des arcs de

décharge, deux fenêtres en forme de lancette qui correspondent à celles de la salle des

1 U% Anui Jw McM rmr f/tmnfwAV. irnnr XIV n* 110-2, pi* 20X4. p HO
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hôtes et a celles de I aumônerie. Sagot soutenait, mois doute a tort, qu'il y avait une

troisième fenêtre qui aurait ainsi percé, et donc affaibli, le contrefort central

Corroyer avait donc besoin <Jc justifier ses travaux. Il a sans doute fait réaliser
cette maquette dans ce but. Cela explique la qualité exceptionnelle de cette maquette,
exécutée non pas avec du plâtre mais avec un matériau noble, la pierre. E:t pour assurer

une bonne diffusion de cette maquette, il a demandé à Louis-Emile Durandelle de la

photographier.
H.D.

Maquette tk la Mmcilk et «fa Oûick«. suc pnvc «Je roidl

CUît* Chntfune Dec«%
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AIDER À RESTAURER UNE MAQUETTE
de lu « Merveille »

du MONT-SAINT-MICHEL

La Cité de l'architecture et du patrimoine. installée place du Trocadcro à

Paris, conserve une maquette de la Merveille - du Mont-Saint-Michcl
Il s'agit d'uivc maquette encaltaircde l'Oise«Je 2.60 metresde hauteurqui représente

la partie gothique de l'abbaye avec une tinesse cl une précision extraordinaires
Cette maquette, réalisée en IXX4 ii la demande d'Edouard Corroyer, architecte

en chef des Monuments historiques chargé du projet de restauration du Mont-Saint

Michel, était il y a quelque* mois encore dans un état de conservation critique.
Elle bénéficie d'une importante campagne de restauration 1 menée pai de*

professionnels chevronnés depuis le mois de septembre 2014. requérant îles techniques
de pointe atin de ic»tituer il Pauvre sa beauté cl »a lisibilité originales

l ne exposition retraçant l'histoire de la maquette et de la restauration du
Munt-Saint-Michrl — les deux étant intimement liées — sera inaugurée à la Cité,
le IV septembre 20I5 ;

. à l'occasion des Journées européennes du patrimoine.

O Oie de I M.hncciure cl ihi furtmoiac-
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Ptor financer cet ambitieux projet de plusieurs mors. U Cité de 1 architecture ei^du
"Te^possibte de sassocicr à ce projet et de rejoindre le» amènes qui coMnbwrt

à la restauration de cette maquette
Pour cela, il suffit de compléter le bulletin d-dcaou* I ce lions sont déductibles

fiscalement à 66* de l'impôt «ur le revenu dans la limite de 21)'! du revenu imposable

I Pour toute précision sur ce projet, il est possible d'adresser un courriel aux

équipes de la Cité de l'architecture et du patrimoine 4 l'wlicvse suivante

devéloppcrocnMfcitechiillot.fr ou joindtc p.u téléphone Monsieur Guillaume

de la Broisc au 01 58 5150 10

2. I exposition sera présentée jusqu'au printemps 2016

Le don est à adresser à l'adresse suivante :

. Cité de l'architecture et du patrimoine. Opération - Restaurons la Merveille

Direction du développement et du mécénat Palais de Chaillot 1 place du Trocadéro.

75116 Pans.

Je joins mon don par chèque a l'ordre de Cite de l'architecture

d'un montant de ... *

Nom -

Prénom

Adresse :

Téléphone:

Mail: _________
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La question du rclablissement du caractère maritime
du Mont-Saint-Michel

En cette année 2015 qui serra l'achèvement des travaux du Rétablissement du

Caractère Maritime (RCM) du Mott-Saint-Mkbcl et par voie de conséquence la
dissolution du Syndicat Mule Baie du Mont-Saint-Michel. il a paiu intéressant au

comité de rédaction «le la revue de reproduire <1 titre exceptionnel l'article intitulé ■ La

question du Mont-Saint-Michel publié dans le Bulletin ■ Les Amis du Mont-Sailli-
Michel N 1-2. Avril et Juillet 1012 (pages 14 à 29). En effet, cet article est

symbolique a plut d'un titre

D'abord. I Icnri Voisin y exprime les raisons pour lesquelles il a fondé l'associ.ition
cl fan état de manière approfondie de la façon dont les questions se posaient au

début du XX siècle et ce dans toute leur ampleur, y compris environnementale
ci écologique même si le mot n'est pas encore utilisé à l'époque .

- Ensuite, a lue notre revue ces dernières années, il montre en comparaison
combien l'esprit qui a présidé à l'origine a perdure intact et ce. en réalité,
pendant plus d'un siècle, a travers les 126 bulletins et revues publiés depuis lors

attestant de la fidélité de l'association à ses engagements ;

- fcnhn il révèle l'extra, idinairc permanence do problèmes auxquels notre pays
est confronte administrations ommprtcotcv difficulté a obtenu d'elles une

vision globale des problèmes, intérêts divergents do acteurs handicapant toute

mise en ouvre de solutions raisonnable» et bien identifiées

Bonne lecture « hi relecture !

La rédaction
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LA QUESTION DU MONT-SAINT-MICHEL

l'eu de question* sont devenues aussi populaires que |V»t actuel-

Iriurnt «elle du MoBl-Siiint-Michcl Mois, alors que tout !« monde en

«.nie. peu de personne*lu connaissent exactement. A11 tond, ce que
veut le publie, c'w que ec Joyau du pidrimuine artistique «le la

France conserve son caractère artistique et *>n cadre naturel,
e'est-a-dire sou insularité.

Toutefois, une fausse orientation dans In manière d'enVisigrr
le problème « donné naissance à une contusion qui n'est |w»
sans en compliquer la solution. De la question capitale du nbnar

loge de In haie, dont dèjictid l'insularité du rocher montors. ou n lait

la çue.'tiori de la digne qui intéressé surtout l'aspect extérieur des

remparts depuis I. Tour du Roi jusqu'à In Tour de l'Arcade : et

l'on a ainsi subordonné en quelque sorte à uii détail la solution
d'un problème ou cet élément n'entre que eoinnu tut facteur

d'impoitmiee secondaire.
Il convient dé détruire une lois pour toutes cette contusion cl de

distinguer la question générale «lu cobnntag$ erst'il-<llrc de l'en-
•aldrment de la baie pat des apports amenés du large. d'avec

relie de la digue insubmersible, remblai exécuté il y a environ
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trente-trois ans et dont la présence entre le Mont et le rivage n'a
qu'une influence relative sur les progrés «le cet entablement. Il est
évident qu'en outre de sa fonction rommr chemin d'acre* au Mont,
c«- remblai répond à un but confortât if des endigurments delà rivière
le Couesnon. auxquels il est sensiblement parallèle. Il «l«l lruil l'insu-
l'iritédu rocher et présente l'inconvénient grave «le chausser les deux
tours du Hoi et de l'Arcade ainsi que le rempart les reliant entre
elles, sur une hauteur préjudiciable à leurs proportions et à leur
caractère. C'est pourquoi il impoite de couper l'extrémité de ce

remblai sur une certaine longueur afin de rétablir l'isolement «lu
Mont et de ren.lre In majesté de leur aspect aux remparts «le

l'unci Clinc forteresse. Mais W n'est pu* toute ta question, cl l'on o

toujours trompé le public en lui laissant croire que les utterrinemrnU
déplorable*, dont il coostatc chaque année le* progrès effrayants
n'avaient pour cause que In présence de cette digue contre le Mont-
Saint-Michel. Cette erreur a toujours clé et est plusque jamaisentre-
tenue pur ceux qui. Ildcles ti l'iiléc «l'étendre le colmatage, ont trouvé
dans celte méprise un moyen de créer un dérivatif aux protestations
du publie. Voyant les veux de ce dernier s'éga et sur l'objectif
stérile d'une simple modification «le re trop laineux remblai, les
faiseurs de polders n'eurent garde «le relever l'erreur et se réser-
virent d'en tirer parti le jour où il serait devenu Impossible dr
refuser aux protestataire* un viuMant «le satisfaction.

Ce moment paraissant cire venu. l'Administration «I» Hont*
cl Chauwecs a proposé un abaissement de lu digue ou moyen d'une
pente douce à proximité «te la porte «te l'avancée, et l'établissement
d'une passerelle en ciment aimé permettant aux piétons d'accéder
à cette porte, dans dîs conditions analogue* A celle* que procure
la passerelle actuelle en boi». lai seule amélioration résultant «le
cette modification réside dans le dégagement du pied du rempart
et dan* l'immersion, durant "(Ht heures par minée, «le la partie «te

digue tibniv*éc. On exauce ainsi le vœu de ceux qui. mal informé*,
supposent que cette mesure solutionne ;T elle seule la question de
l'ensablement, question qui m* trouveoinsi habilement escamotée;
car on se garde bien de rien faire «l'autre part pour arrêter le roi-

luAtage, Bien plu*, en prévision de toute éventualité, on romum-

cernit, parait-til. par employer 55.000 francs de» crédits destinés
par les Chambres à assurer l'insularité du Mont-Saint-Michel, rt
l'exécution «le travaux confortatifs et de reeonsttuchon de la digue
submersible «le Roche-Torin. vraie cause déterminante «le» progrés
des altcirisscmculx.

On sait, en effet, ce qui se produisait quand U nature, libre
«tan* son action. *c chargeait elle-même de remédier nu dommage
occasionné par les apport* du Ilot dans l'estuaire rioim inno-breton.
A cette époque où la baie n'était pas encore l'objet de convoitises
financières, le Coursnon sillonnait de ses divagations toute l'étciului*
«le grève entre le rjVogé breton et le Moiil-Saiiit-Micliel. En même
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terni», quantité df petit» ruisseaux. débouchant directement dans

la baie, y formaient, au moment du rcllux. autant «le chasse»

d'eau réparties de distance en distance. En outre, et surtout, les

deux grandes rivières connuente*. la Sèe et la Sélune s'élançaient
.'i marée descendante dans la direction ouest avec l'irrésistible

impétuosité que leur procurait la formidable charge «le l'eau que le

flot montant avait refoulée par leur commune embouchure, et

opéraient le nettoyage de tout le fond de l'estuaire. Que firent les

entrepreneur» de polders ? Ils commencèrent par barrer le passage it

ce* deux rivi*r« au sud-ouest par la construction de la digue

U **« t*%cé Irutoquc \t% partir* <ocw|vl»r% um ®<f. Le *>U <Ulr l*d^uc partir.
qu'oo pco^lU d< conq»#rlr.

submersible de Itoche-Toriu, supprimant ainsi le principal obstacle
au dèpAt «les sables; puis ils déversèrent tov» les petits ruisseaux
dans un canal transversal paraient leur action, et emprisonnèrent
le Couesnon entre des endigueinents fixant définitivement »oii lit
dans une direction où il ne peut plus être d'aucun secours pour
l'expulsion de la tangue ; cl enfin, ils construisirent la digue
insubmersible qui. contrariant les courants, détermina une division
de la nappe d'eau, favorable a la stabilité «les allusions. Aussi.
n'e*t-ce pan vins étonnement qu'on a vu le Conseil général de*

Pont* et Chaussée* déclarer, dan* le rapport cité ik la Chambre

par M. le Ministre de* Travaux public*, que ce* digues pour le*-
quelle* l'Etat a tant dépensé, n'avaient aucune action sur le

colmatage de la laie. Le» faits sont, malheureusement, lit pour prou-
ver le contraire. D'ailleurs, ,i l'on était certain «le l'inanité «le ces
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digues, mieux vaudrait évidemment les supprimer que d'aggraver les
dépenses en les entretenant.

Nous n'en demandait* pas tant. Nous savon» que, lorsqu'elle s'en
mêle.la Sélunr a vite fait de se creuser un lit autour du Mont-Saint-
Michel, voire même d'apporter la perturbation sur tout le rivage
méridional; et c'est pourquoi, tout en demandant, comme la plus
essentielle des mesures, la suppression de la plus grande partie de la
digue de Rocho-Torin, nou* somme* d'avis que cette suppression
soit précédée «le IVtablissemcnt de «ligues bordant tout le rivage
définitif, afin de le préserver comme il convient contre incurvions
dévastatrices de cette rivière.

L'Administration «les Ponts et Chaussées avant admis le principe
«lu flot baignant l'extrémité de la digue «i'accès. c'est-.i-«lirr le
priucipcdc la mer entourant le Mon'.-Saint-Michel «lur.int 700 heures
par an. il faut espérer qu'elle ne refusera pas à l'Administration «les
Beaux-Arts la coupurequ'elle lui a demandée pour dégager complète-ment le rocher lu*toriquc et réaliser un isolement plu* complet et

plu* efficace. Mai* cette coupure n'a un» d'efficacité contre le* ensa-

blemenls qu'autant qu'on reviendra au régime naturel des rivières
cxuiflueutc*. sauf it recourir aux mesures préventive* de leur*

attaques rontre le rivage.
Ainsi, en admettant qu'il y ait eu une question de la digue insal:-

rnersible, cette question n'existerait plus ; il n'y aurait désonnais
que celle du colmatage qui dépend d'un retour à un état ancien
de* livlére* dont il est indispensable de s'assurer le secours naturel
contre les piogr.-s désastreux des atterrissement».

En jetant un coup d'œil rétrospectif sur cette alTaire.ou reconnaît
«lue, lorsqu'on u conçu et exécuté le projet «le remblaiement «le la
baie, on u intentionnellement compris le Mont-Saint-Michel dans
le* enclôture* à rcalivr. I^a preuve indéniable en est» d'une part,dans la limite donnée ù lu concession Movselmann. allant de la
Chapelle Sainte-Anne, vers Canralc. ù la Chapelle Saint-Aubcrt sise

au Mont-Saint-Michel; et d'autre part, dans la direction attribuée
.'1 la digue de Hoche-Torin. partant de la pointe de te nom et

rejoignant à l'est l'Ilot montoi*. Si l'on avait eu quelque égard pour
l'aspect de cette merveille de ta nature et de l'art , rien n'était
plus facile, dés le début, «lut «le diriger ces deux ligne» de manière
qu'elle* se rencontrassent à une certaine distance du rocher, laissant
entre clic* et ce dernier une zone d'érosion. MAh la beauté du site,
l'intérêt historique et artistique du lieu fameux ont complètement
échappé; et l'on n'a vu dans le Mont-Saint-Michel qu'une l>ornc pour
fixer «les limites, qu'un point d'appui favorable au succè» des Ira-
vaux de remblaiement qu'on entreprenait. Il a fallu que l'Admim*-
1 ration «le» Beaux-Arts et. avec elle, tous le» gens de goût, fissent
éclater leur indignation, pour que ce vandalisme revint de son

inconscience. Et encore, si la loi sur la protection des sites et paysage*
ne venait pas aujourd'hui ap|Mirtrr l'appui «le son autorite a une
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préservation que le sentiment et le Im»h wni seul» devraient suffire il
i»»urer ; %i.eu même temps. uneorganisation puissante tir la résistance
•le l'opinion publique révoltée ne tenait pas éveillé le souvenir «le

l'cruvr? uéfa*te qui ^'accomplit xourdrmciit, il c*t plus que probable

La IV i I» tlu IM •! u boulmtit tu ISIO.

que les buteurs .le cette erreur inconcevable n'eussent jamais
cousent! à la reconnaître.

•

• •

Rendu méfiant par le* procédé» dont on a usé «le tout temps
.1 m» cette ;iliane, le publie croit voir, dan* le» Irutrur» apportées
dan» la production de »olution» fermes, une manière habile d'op-
poser la force d'inertie Ne sait-on pn» que le temps est un grand
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facteur, que l'opinion m lassera de demander, que l'attention finira
par »e détourner et. surtout, ne comple-t-on pas sur le» progrès
journaliers du'nml pour lui l;.i»»er atteindre une gravité qui rendra
tout reinéde inefficace? Il a fallu 4 l'Administration de» Pont» et

t haussée» trois année» pour nlioutir à la présentation d'un projet
«Ion! l'exécution n'aurait «l'autre eflet que de procurer la suhmor-

sibfflté périoilique lie l'extrémité de la digue .i proximité du
Mont, et d'y établir que passerelle en ciment armé i\ l'u^içc don
piéton» Assurément il a bleu fallu procéder .1 de» sondage» pour
reconnaître In profondeur u laqurlle il conviendrait de descendre
les pilier» supportant cette passerelle. On a Cil faire aussi des
recherche», de» études sur le régime des alluvinn» L'été dernier.

I m l'.iite .lu 1UI rt lr iMttlvt«il VA lï<W-
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en parcourant les grève», le* touriste» rencontraient, «le divers càiH.
«le insxtêrieux piquets routes et Wancs. Il» remarquaient une longue
file «le ce» piquet», partant «le l'axe «le la «li«ue «le Itoche-Torln pour
aboutir au pietl «lu Mont-Saint-Michel. Réduit» aux conjecture» »ur

le but de ce» savante» opérations, les profane» s'inquiètent «le

leur but qui leur semble viser le maintien de cette digue «le Hoche-

Torin dont suppression serait vulc de nature ■ la ire naître

IV»poir du retour <le la mer au sud d * la Iwi»1

. I/» plu* loupcoti»
lieux »e demandent si. loin «le supprimer ce remblai, on ne projet-
ternit p.» «le le prolonger de toute la longueur «le» 1.000 mètres

<|ui en séparent encore l'extrémité du Mont-SaintMichel. Lr*

travaux de consolidation qu'on y projette justifient cette crainte

que nous traiterions de chimérique si tout n'était pas extraordinaire
dan» cette malheureuse alTaire. En somme, ce qui apparaît le plus
clairement, c'est qu'on piétine sur place, c'est qu'on aj«.urne.

qu'on gagne du temps parce qu'au fond on ne veut rien laire «le

profitable t la cause de l'insularité, tout en se donnant l'air de s'y
prêter, afin d'assoupir les crainte», d'imposer silence aux proies-
talion».

Et pourtant il est devenu bien difficile «le reculer encore

l'échéance de» mesure» effectives. Car la situation se complique
d'une circonstance qui. prévue ou non. n'en est pas moins grave
par l'atteinte portée aux propriétés riveraines au nord. Comme on

le conçoit aisément, ce reflux «le deux rivière», «ton! on a barré le

cours naturel vers le sud-ouest où il opérait le nettoyage de In baie,
•'est dirigé avec une égale impétuosité vers le nord ; et dans »«>s jours
de rage, il renverse tout sur son passage dans le g«>iilet qu'on lui a

Impôt*. I* bre d'Andaine tend de Jour en jour A disparaître et tout

le rivage qui s'étend entre ce promontoire et l'anse de (ienels a

iculé «le plus de fit» mètres durant ces «lernièrcs minées. Ce sont les

mine», les êboulcmrnts «le ce rivage qui, transporté» par lu marée

montante, viennent remblayer le rivage «lu sud «le In baie ave. le

trnatn provenant du nord. Croit-on pouvoir iiidéllninuiit provoquer,
vin» protestations, «le.» phénom.n.-» ayant pour ré.ultal «l'enrichir

de» propriétaires au détriment «le leur» voisins, et cela pour s'obs-
tiiMT dan* une entrepris* qui. m les rwolution* pn*r* rn haut liru

sont vraiment lincérc» et doivent être suivies d'effet. n'a plus de

raison d'être poursuivie? On sait, du reste, que l'Administration
do Travaux public» a déclare Df plu* vouloir accorder de non-

«tOa concessions A l'est de la baie; et l'on se rappelle, qu'après
•voir largement indemnise le» faiseur» de polders éprouvé» de ce

tété par une suite de désastre». l'État avait rrpm. «le» 1KS6. à son

propre compte, tous les travaux jugé, nécessaires pour en éviter
le retour. (> geste généreux, mai» comUen onéreux pour le ton-

Inbuable. a eu lu moins pour eflet de rendre l'État libre d'opérer
comme il l'entendra dans toute la région du sud-est. Alors,
puisqu'il « »t maître «le» moyen» & employer pour protéger le rivage

^102
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et que. d'autre part.il a renoncé A de nouvelle» conquêtes sur la mer

«le cc cétê. pourquoi, au heu de s'en tenir à un mode qui précipite les
ensablements et ruine le rivage ver» le nord. l'État ne chercherait-Il
pu* pl ut 6t. dan* l>tabli**ement d'un cordon df digue* protégeant
le rivage sud contre le» divagations éventuelle» «les deux rivières
débridée», une solution qui assumait lïnularilé«b»M«>iit et éviterait
le conflit entre le* riverains du nord et ceux du sud de la baie ?

Il n'y a donc que deux hypothèses à envisager : ou l'on nr \rut

rien faire pour sauver l'insularité et, suivant le «lénr des utilitaire*,
il faut «e résigner .1 voir la baie définitivement comblée cl lu mon-

tagne amphibie ne plus émerger que «le prosaïques champs «le

céréales; ou bien c'est sincèrement qu'on veut aboutir, rn donnant
satisfaction aux verux de l'immense majorité de» g«ns <|ui sont
encore sensible» aux beautés de la nature et aux choses dr l'art, et

alor» il faut : rendre A la Sélune son cour* naturel et u liberté d'ac-
lion, en supprimant la tamrre qu'on lui a opposée; diriger et

limiter cette action en construisant de» épaulement* insutunmibtf»
en liordure du rivage actuel ; enfin, livrer passage a ce courant
vers l'ouest rn coupant nettement la digue du Mont-Saint-Mirhel
a une distance du rocher suffisante pour que cette nviére s'y
pumr erenter un lit capable de recevoir le volume d'eau qu'elle
débite.

• •

Restent A envisager le* conséquences «ie ta coupure remlant son

insularité au Mont ainsi délivré.

(Ju'arrivera-t-il quand la Sélune paxtera cnlre ce rocher et l>x-
tlimité «le la «ligue décapitée? Il est probable «|ue la rhassc d'eau
produite par cette rivière *ur une largeur relativement restreinte

(car il ne faut guère espérer que la coupure consentie dépassera de

beaucoup 250 mètre*) déblaiera à la longue le pied de* rempart* et

y mettra il découvert les ancien» quais du xvi' siècle ainsi que le

môle qui précédait l'avancée du boulevard. Dans ce cas un autre

mûle pourrait être établi vis-à-W. A l'extrémité «le In «ligue, pour
servir A l'embarquement des insulaires et «le» touriste». Si lu Sélune
ne se creusait pas un lit nsset profond et si le nettoyage ne se pra-
tiquait pas comme d est permis de l'espérer, ou tout au moins »i

les ouvrages anciens tardaient à se découvrir, le» choses se rèta-

Miraient comme elles étaient avant la construction de la «ligue.
Or. il n'est jamais arris-é à aucune époque qu'on ne put pas
aborder au Mont. Pourquoi en serait-il autrement aujourd'hui,
ou MM les ingénieur» ne sont jamais à court de moyeu, dussent-.ls
recourir aux solutions le» plus hardie»? Un tunnel en ciment armé,
traversant soulerrainemrnt le lit de la rivière, auquel on descen-
drait A l'ext remite de la d.gue et qui déboucherait sous la poite du Itoi.
serait pour eux une conception des plu» simple» à réaliser. Ce n'est

pas A nousde leur suggérercette idee. maisà tout prrndreellcne serait
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ni utoptquf ni rt dédaigner pour donner satisfaction aux utilitaires

(oui en re*p«t«nt l'aspect extérieur cl en réservant les .motions

(lu pittoresque .» ceux qui préféreraient aborder par les moyens
naturel» du transbordement à air libre.

t. nue*. JM3. -I IP" <">' Uhmphï *'

Ce qu'on peut affirmer. c'est que. quel» que soient le» moyens
d'actif qu'on lui offrira.te tourbtcx'm accommodera toujours, parce

qu'il y trouvera un attrait de plus à ajouter à ceux de l'excursion

qu'il est venu (aire: et il s'en réiouiru même. Innl n came du nouvel

aspect qu'aura pris le Mont débarrassé du terre-plein qui le

défigurait, que pour lu distraction que lui procurera un transbor-

^ioi
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dénient, fût-il quelque peu incommode sinon périlleux, lorsqu'elle-
oui devant elles le Mont-Saint-Michel, les personnes les moins
prtdispméo aux émotioiil prti5tiqiifi acquièrent momentanément
une sensibilité de circonstance, l,o vue du merveilleux éveille

U flir* •«» IWI-. ph*t.»«r*phSr irprfslutwtil m».v,v nfuid-t
mr U dr -SfeftiMi.

ihc. elles une sorte de curiosité avide de tout ce qui sort du imial.

Quand mi a elê. à diverses repu es. témoin de la gaieté qui t'rrapaie
des touristes, lorsqu'aux jour- de grande marte les bateliers le.

recueillent au pied de lu digue pour !c> débarquer «tan* l'avancée au

milieu de» rire» et de» cri» (le joie, on ne doute plut du plaisir que
prendra le public ù un transbordement. Eu admettant que celte
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sujétion. d'idllcur* facultative, irtardât de quelques minutes va

visite. il trouverait, dans la distraction même, une cwaprnutian à

« retard. On ne va pa* au Moot-Saint-Miche] comme on m rend

à M affaires. On v va m quête de plaisir. de |om artitliqon,
d'émotion* poétiques; et. tout en rendant au xte son aspect
naturel, le nouveau mode d'uceè*. renouvelé des temps de l'antique
splendeur de la forteresse, y ajouterait pour loul le monde un

charme «l'authenticité historique, et, pour certain*, une*distraction
ù joindre relies qu'ils recherchent dans celte excursion

Pour le» habitants du Mont, les conséquences de cette olntion

ne se présentent pas non plu* comme devant être préjudiciable* à

leur* intérêt». D'abord, avec un petit tunnel Mwvmunn du genre de

celui dont nous avons avancé l'idrc. leurs communications avec les

localitésdesserviespar la digue seraient tout aussi ai»er».tout aussi

promptes. Mais quelle que soit la mam«re dont chacun d'eux

apprécierait ce changement, comme ce sont tous des hôteliers, des

commerçants ou des pêcheurs, ils trouveraient aussi dans une

augmentation de leurs a flaires de larges compensations. I.'nutomo-
bilisme u développé, dans la pratique et 1rs habitude» du tourisme

au Mont-Saint-Michel, une tendance A l'instabilité très regrettable
pour les commerçants du lieu. 1-e visiteur qu'attend son auto-

moUIr passe rapidement sans presque %'arTêter. et cria au grand
detrunent de l'hôtelier, du marchand de souvenir*. Quelques-uns
même repartent après avoir touché la base du colosse de granit et

sans avoir traversé la ville. Il rat dan» la nature humaine de désirer

davantage ce que l'on a plu* de difficulté à atteindre L'isolement
du Mont sera certainement une invite il un séjour plu» prolongé et.

pur suite, une condition favorable au commerce local qui, en

outre, te ressentira pendant de longues années de celte nouveauté.
Bien des personne* qui commissent le Mont-Saint «Michel pour y

être allées maintes (ois au temps de la digue s'empresseront d'y
retourner pour jouir du nouvel aspect résultant de la disparition
partielle de ce remblai ou par simple curiosité d'user du nouveau

mode d'acres. L'ne partie de U population. et non la moins inté-

restante, celle des pêcheurs, des porteurs de bagages, trouverait

dans ce nouvel état de choses un surcroît de bénéfice» ; quant aux

batelier» et aux porteurs des grèves, ce serait pour eux l'aisance.;

Quel est donc l'obstacle puisqu'il semblerait que tout le monde

trouvât son compte dans cette solution qui satisfait à la lois les

aspirations du public et les intérêt» des habitants? Ix» proprié-
taire» de* polder» actuel» s'en .r,uvrraicnt-il* lésés? l'as davan-

tage. L'entente avee eux est facilement réalisable sur la hase de

compensations en échange de leur abandon d'une infime partie de

leur* droits sur la zone d'érosion a lui«cr au sud-ouest du Mont.
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Alors, c'est l'argent qui manquerait pour réaliser un travail
aussi important que le» digue» de protection du rivage au sud ?

A cette dernière objection on peut auv.i. sans trop d'optimisme,répondre que l'obstacle n'est pas .-ncorr là Si M le Ministre de»
Travauxpublics communiquait au Parlement an rapport du Conseil
général des Pont* et Chaussées, concluant a l'opportunité de cette
entreprise pour sauver le Mrnit-Suint-Michd. il y a de grandeschances, si l'on eu juge par l'unanimité absolue des Chambre* à
l'égard (lu résultat a atteindre, qu'elles voteraient le* crédita
nécessaire*.

Alors qu'y-a-t-il ? Quelle est lu dillieultè ?
Myatéve... Cependant, au dire de certaine* personne», il y aurait

quelque chose de plus grave qu'une difficulté, une force plu* puis-santé que toutes le* forte*, un obstacle plus insurmontable que
tons le* obstacles, ce serait l'amour-propre d'un corp> d'élite,
l'esprit de solidantè de MM. le* Ingénieurs des Fonts et Chausées.
auteur* de toute* I» dispositions prise*, de tous les travaux
exécuté* drpm* plusd'undemi-sièrir en vue du cohnntngr méthodiquerie la bnic du Mont-Snint-Michcl. Bien que témoignant «le leurs
talents techniques, ce* travaux ne font assurément pas honneur à
Irar sensibilité artistique ci tout, dans leur» résultats, déplorable»
pour notre acropole occidentale. Cependant ce* praticiens emment*
n'ont agi que par ordre supérieur, «tans un temps assez lointain:
et leurs successeurs pourraient aujourd'hui, sans faillir a un senti-
ment re*peet«Mr de solidarité, ne pas s'identifier avee le* auteur*
responsables «te l'état de chose* actuellement réprouve. Mais on

craint qu'il n'en soit pas ainsi, et que l'esprit de corps soit plus
fort quetoute autre considération. C'était. d'aprésM. André lliillays.
le mettre â une trop dure épreuve que demander aux membres
actuel* de cette honorable corporation de renier l'œuvre «te leur*
devancier* en «léctdant de* modification* à y apporter, l-a consul-
talion ne pouvait, ajoute-t-on. «lonner que ce qu'elle a prodoit,
c'est-à-dire : la reconnaissance de l'innocuité parfaite de tout ce qui
a été fait, de* temporisations et «Se* propositions ayant pour effet
de dissimuler, sous une apparence de bon vouloir, la résolution bien
arrêtée «le ne rien faire qui puisse aboutir. Et comme tous les
ministres qui >e succéderont aux Travaux puhtir* ne peuvent se

passer «le* délibérations de leur* Conseil» techniques unique-ment composé* «l'élément* pris dan* ladite corporation : rumine,
d'autre part, les Chambreselle*-mémc» ne voteront jumiusque d'après
le» décision* résultant des avis de ce» mêmes Conseils, qui se pronon-
eeront invariablement pour le maintien dn stalu «juo. on voit, qu'en-
visage à ce point de vue. le problème ne serait solubtr qu'en sai-

M*s»nt de l'affaire d'autre* compétences également qualifiée*, mais

plus indépendantes dans leur étude de ta situation.
Or. comme on va le voir, une demande d'avis supplémentaire

n'a rien de fantaisiste ni qui puisse froisser la susceptibilité de*
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fonctionnaire» jusqu'ici seul» appelé* à en connaître. Bien au con-

traire: car e'r«t par une regrettable dérogation à un usage constant

que la question des grève* du Mont-Saint-Michel n'a jamais béne-

(trié du concours d'autre* lumières toujoursdemandée* enpareilsca».
P. G.

Proposition de M. A. Mion
ixof.xn.tn HVDMooMAnir n> OWT i>k m maki *».

Il u'cU pa* «If projet île travaux maritime*, même «le peu

d'importance, il n'est pasde demande de concession de lais de incr qui
ne soient l'objet d'une enquête nautique ayant pour but d'exami-
lier les conséquences possibles soit pour la navigation. »oit sur

le régime de la c6te et des bancs
La CommUaion chargée de cette étude est composée générale-

ment île deux membres permanents, un officier de val» eau et un

Ingénieur hydrographe, et de membre» locaux, choisis parmi les

marin*, pilote* ou pratiques et pécheur*: se* délibération» M>tlt

insérées dans des recueils spéciaux publiés a Irais communs par le»

département* de la Marine et de* Travaux publics.
Or. si Ton compulse tous ces volume*, dont le premier remonte

3 1838, on ne troUVr rien qui se rapporte la baie du Mont-

Saint-Michel, et il srml/e que le* projets de concession île terrains
et de construction de* digues de Pontorson. du Couesnon. de ta

Hoclic-Toriii. aient été établis et exécutés sans avoir subi l'épreuve
de discussion» contradictoire» qui auraient eu cependant l'avan-

loge de mettre en lumière et de fixer pour l'avenir bien des objec-
lions dont la principale est celle qui nous préoccupe.

_

Une première question se serait posée celle de l'influence des

concession» précédentes sur le régime de la baie, l.es digues projetées
consolideraient sans doute les terrains mouvants situés en arrière,
mai» la modification locale qui en résulterait n'aurait-elle pas
*a répercussion sur d'autre* partie» de la baie: en un mot. la mer.

vaincue ou uriètèc sur un point, ne prendiait-clle pas sa revanche
sur un autre, comme on l'a affirmé depuis au Conseil général de

la Manche ?
De* craintes ont été en clTet exprimées au sujet de la destruction

rie» herbu* de Saint-Léonard et de ( knèls. dans l'ouest d'Avrunchcs.
destruction due a la présence de b digue de Hochc-Tonn qui.
airétaul la divagation ver» le sud de la Sér et de la Sélune. rend

le* incursions de ces rivière* ver* te nord plus nombreuse* cl

plus actives A leur confluent et sur lu partie de côte comprise
entre b pointe du Grouin du sud et l'embouchure du ruisseau de

Genêts, l'attaque de» falaises est assez rapide pout que les riverains

aient au devoir attirer l'attention des pouvoir» public» sur les effet»

de l'érosion.
Un partimi du Mont-Samt-Michel nu péril de la font. et non des

moindre*, par va rcmnmsvmcc approfondir de ln navigation Mir nos

^108

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

t.rs i mis or mos i■ s.iIXT-SlICIII'.I.

cote» de la Manche, affirmant d'abord l'existence d'un relèvement
du niveau moyen de b mer par rapport a lu terre, a propo»e. pour
éviter le désastre qui résulterait «le cet affairement du sol. les
mesures suivantes :

A l'ouest du Couesnon. exhaussement cl renforcement de» digue»
qui défendent la plaine de Dol. b consolidation de* grèves tan-

gueuses par les apport» *ableux ne pouvant compenser les effets de
l'envahissement de la mer.

A l'est, pour la même raison, construction en plu» grand
nombre possible de digue* insubmersible* (ce vont, dit-il, le* seules
réellement efficace*), et relier» b terre ferme : transformation
dan» ce sens de b digue de Roche-Torin.

M. le capitaine de frégate Devoir ajoute, il e»t vrai, que ccl
envahissement de b mer. s'il est poiliblt. n'aura heu que dan» un
avenir très éloignr, mai» qu'il serait extrêmement imprudent
d'énoncer que le relèvement du niveau océanique, constaté aux
»ieclo précédent», ne se pourrait pas denos jour • et qu'il est en tout
cas indispensable d'agir ronunc si ta mer fondait aujourd'hui connue

uutrrfoi» à gagner sur la terre ferme.
Une Commission naulique aurait pu répondre qu'effectivement

le mouvement relatif de» terres et delà mer est mathématiquement
tré» difficile, impossible même n constater et a évaluer, mai* en

admettant même qu'il existe, étant donnée ». période plusieurs
foi» séculaire, il sera toujours temps d'y remédier. Elle aurait égale-
nient fait remarquer que lorsque toutes ces «ligues insubmersible*
auront été construite*, h ina**e d'eau emmagasiné* ;i chaque marée
diminuant de volume, reflet des chasse* s'atténuera de plu* en plus
et les dépôts se feront journellement à l'abri de b mer et de»

courant*. C'est d'ailleurs le but qui sembleêtre implacablement visé
Avec une Commission nautique, la décision ministérielle du

«J août 1883 n'aurait sans doute pa» existe; rll«- spécifie en effet
qu'un espace de 1.000 mètres sera réservé autour du Mont, où l'on
ne pourra établir d'endigurnienL*et où. par suite, le* polder* ne pour-
ront s'avancer; comme »'il était possible «le fixer de» limite» à lu mrr.

On aurait montré combien cette restriction était illusoire.
d'une part. avec la «ligue de Pontonon qui a le plu» fâcheux effet
*ur le colmatage de abord*; d'autre part, avec le* deux digue*
courbe» de 1 .01(0 métrés de rayon qui limiteront le* polilrr» à l'ouest
cl à l'est, le Mont sera enveloppé de deux petite» an«e.s admira-
blement abritées, où le flot viendra déposer se» apports, où le
Goursnon. depuis longtemps endigué, passera son» labouier la
grève et où. par suite, le colmatage »e fera «ver une funlité et une

rapidité d'autant plu» grande* que b /ont située en dehors «le cette

limite de 1.000 métré* scia «léjù fixé.- ci transformée en herbu».

Enfin on aurait pu ajouter ; Vou» ne voyez au point devuepra-
tique que des avantage» à faire de b terre, mai», toute* ehoses èf<île*
d'ailleurs , n'y en a-i-il pa* nu moin* autant à faire de l'eau, c'c*t-A-
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«lire a étendre le champ d'action «le no» caboteur» et «le no»

pêcheur* et nu«i .t permettre A no» navire* de guerre. a no» torpil-
leur», «le »errrr «le plu» pré* lu ha»e «le la presqu'île du Cotcntin par
où Cherbourg I>eut être prit 4 revers? Et te* choses ne sont pa»

♦«aie» d'ailleurs. puisque jmr-dessu* tout. »c dresse la question

prnnordinle «le l'avenir «lu Mont-Saint-Micliel.
C'est pourquoi il semble désirable «juc notre Société loter-

vienne aujourd'hui auprès «les pouvoir» public* cl émette un

voeu, adressé au ministre «le* Travaux public» et tendant 4 ce que
nul travail maritime ne soit exécuté, nulle concession de lan.de mer

ne »oit accordée entre Cancale et C.ranvillc sans que le» projet* en

nient été soumis 6 l'examen d'une Commission nautique. S'il est vrai

que de» travaux d'exhaussement et de renforcement de la digue de

Rocbe-Tonn doivent être prochainement exécuté*, s'il est vrai

étalement que de nouvelles ronces-**.» aient Me demandée», une

telle Commission pourrait être réunie le plus tôt possible: seule,

elle pourrait procéder i une enquête sur place, ouvrir tous le»

dossier», entendre toutes les opinion*, en un mot réunir tou» le»

renseignement» nécessaire» pour faire la lumière sur la »ituation

actuelleet formuler un avisqui, celte fors, ne serait pas unilatéral.

Au surplus. M nous sommes battu*, noo* auron» du moins en main

tou» le» argument* qui nou» permettront d'aller en appel de»an«

le» pouvoir» poblic» et devant l'opinion.

A b suite «le e.-»expo»esfaits au Comité «le direction du 23 mar»

1912. le bureau a rédigé et signé la pétition indiquée au proce*-
verbal «le cette séance et qui a été remise aussitôt par M. le Pré-

sufent Paul Deschunel 4 \l. le Ministre de» Travaux public»

CORRESPONDANCE

Nou» enregistrerons tnujour» avec plaisir les communication»
qui nous seront fuites «nr toute* le* question.» se rattachant au

Mont-Saint Michel.
Parmi le» ntMnhreu*e* lettre» que nous avons reçue* 4 l'occasion

de l'avéannenl «le notre Société, il en est qui, indépendamment de»
toux qu'elle* expriment pour 11 succès de notrr mtrepme. cou-

tiennent «le» aperçu» intéressant» sur le fond de la question.
Nou» lran*cnvon» ««prés une de ces lettresqui tend a démontrer

que. même en »e plaçant au point de s-ue purement utilitaire. «J y
a an rnorn» autant d'avantage* à attendre du maintien de l'eau

autour «lu Mont Saint-Michel que de la formation de terrain» «te
culture :
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Saint-Hriar (lllr-rt-Vilaine).
29 janvier 1912.

Monsieur,

J'apprends avec grand plaisir, par la lecture «le mon journal,
qu'une association «lont vou» étrt Président s'est donné la louable
mission de sauver le merveilleux Mont-Salnt-Michrl en lui con-

servant tout son cachet et son vieux caractère.
Tous les hommes de goût vous applaudiront rl feront de» verux

pour le triomphe de vos arme» ; il* sont. héla*, le bien petit nombre,
et. en France, comme ailleurs, la majorité de» gens f>iatiqws et

retapante ; vou\ voui heurterez à dc% rctMatirc* tenace* ft aurez

contre vous les partisau» du colmatage. qui sont légion.
Je prend* donc la liberté, monsieur, u toutefois vous le permettez,

d'appeler votre attention sur un côté de la question qui. peirt-éfrc.
n'a pas encore été envisage : l'intérêt de la multiplication et de la
conservation du poisson, en opposition à la production du pré-salé.

Vous n'êtes pas. monsieur, vouv un Ami du Mont-Saint -,

Michel .. vous n'été pa* uns avoir apprécié à sa juste... saveur

la légendaire omelette de la bonne M— ItouUrd. servie * chaque
déjeuner entre la côtelette tra«litionnrl!r et la croustillante petite
sole qui répond au nom familier «le • langue de rhat -.

F.h bien ! si l'omelette «t immortelle, l'une ou l'autre de» «feux

dcrnièTr* doit périr, tout au moins se voir refoulé.Mit dan» l'intè-
rieur des terres : le pré salé ; soit dan» le» tréfonds de la mer : la

petite sole.

Voilà selon mot. monsieur, un argument <|ui plaiderait en faveur

de votre eau*e et von rallierait nombre d'oppovint» même des

plus encroûtés dans la matière.
Voici encore, monsieur, une nuire considération très en laveur

des grèves contre le colmatage : In culture «lu go.mon ; du goémon
m riche en principes fertilisant* niotf. potine. etc. cl don! on

retire aussi de la soude.
Ne pourrait-on donc utiliser pour cirer diin» certaines crique*

de la baie, avec le* matériaux provenant de la «léinolllioii de»

digue?». des gocmonniêm artificielle*? Kngmi* pour le* uutir» végê-
taux, il se contente, lui. d'un simple caillou. Vu on lui donne le gîte,
la bonne Amplutnte lui fournira le rouvert. I)e plu», il est. j>our la

multiplication du poisson, d'une réelle utilité.

Veuillez agréri...

Signé llisnv m GotSBRIAXD
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La Vie au Mont de....

François-Xavier de Beaulaincourt,
Directeur général du Syndicat Mixte Baie

du Mont-Saint-Michel (2004-2013),
(«ordonnateur de la « Pastorale de la Baie » (depuis 2006).

La rédaction : François-Xavier de Beaulaincourt. lorsqu'on 2003 vous avez clé
nomme directeur général du Syndical Mixte Baie du Mom-Sainl-Michel, que vous

etes-vous dit ?

François-Xavier de Beaulaincourt : Que. décidément, j'étais marqué par saint

Michel et k- Mont ' Je suis né chez ma grand-mère sur les coteaux de Duecy. face au

Mont... En ouvrant l'oeil,j'ai donc dù voir le Moni-Saiiit-Mkhel C'est le début d'une
histoire particulière et intime avec le Mont-Saint-Michcl qui est pour moi à la lois la
«vource» cl le «chemin». La -source» car ina taintllc maternelle est dans la région
depuis des siècles et surtout parce que c'est au Mont que j'ai fait mienne l'éducation
chrétienne que mes parents ont voulu me donner C'est le ■chemin- car beaucoup
d'étapes importantes de ma vie s'y sont déroulées.

Nous allions souvent au Mont en famille et. par exemple, je me souviens que. petit,
les jours de grandes marées, pour entrer dans le Mont, j'étais porté de bras de pécheur
en bras de pêcheur car il n'y avait pas encore l'estocade en bois devant la porte de

l'avancée et c'étaient donc les barques des pécheurs qui permettaient le passage entre

continent et monument.

Plus grand, je ssuis venu souvent en séjour et/ou en retraite à la communauté
bénédictine réinstallée en 1969 j'y venais réviser mes examens C'était merveilleux
car mon emploi du temps était rythmé par les temps de prière, j'étais au calme pour
travailler et en lin île journée, après la fermeture de l'abbaye, j'allais me promener
partout, appareil photo en main . Je garde de ces moments - fondateurs pour moi
- beaucoup de reconnaissance au Père Bruno de SENNEVILLE, premier prieur
bénédictin revenir au Mont et initiateur du retour du site a sa vocation d'onginc

Ija rédaction : Quelles ont donc été les circonstances de votre nomination au

Syndicat Mixte Baie du Mont-Saint-Michcl ?

François-Xavier de Beaulaincourt : Cela s'est passé en «leux temps En juin
2003. pour un bureau d'études lyonnais, j'ai gagné un appel d'offre lié au •• RCM « (dans

noue jargon et pour faire plus court que rétablissement du caractère main mie du Mont-

Saint-Michel). J'étais responsable de ce contrat et c'est ainsi que j'ai rencontré Michel
THOURY' qui était alors vice-président du Conseil Régional de Basse-Normandie,

justement chargé de suivre le RCM

I Cr«J I axj.st. tir rrndrr %* fcKotu ff itnrt* à Mxkd TWOI RRY. à qui je éok* <1 éfuc fêUt* lo*

(umotrrfrrttrf*. J'anc affcvtxo «|u* m nluJr xfj'il ne rtr» J*it Nrn If \w% «*avd«i trf% c*** lu rt peut
\ntuf. u frnmf. »W U fUihtl c* l» Or* Un.m^rt frcxncf* H a cAtryl In *r*ni» un tr U » jvnli
Sm c««ftnhjfitii â U (m cl k U rr-x»«c Ou RCM a «tt m**u itu.r urr .jwc iktormiurtr

>,r
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En octobre 2003. il a souhaité me rencontrer Lors de notre échange, nous avons

parlé surtout de gouvernance et de méthodes de travail Mon avis a semblé lui convenir

car a l'issue de l'entretien il m'a demandé une note taisant état de mes constats et de

mes propositions Peu de temps après, il m'a rappelé pour me proposer d'entrer au

Syndicat Mixte et d'y mettre en place ce que j'avais écrit !

Je ne suis pas fonctionnaire, il a donc fallu un certain temps pour permettre mon

recrutement : c'est ainsi que j'ai été recruté le 17 ma» 2001 par le Président René

GARREC. alors Président du Conseil Régional et Président du Syndicat Mixte

La rédaction :... Auparavant.quel a été votre parcours professionnel ?

FX de Bcaulaincourt : Ingénieur électricien de formation, j'ai travaillé pendant
une di/ainc d'années dans de grandes entreprises nationales qui réalisaient des

installations électriques pour des sites industriels et tertiaires Dans cette période j'ai
beaucoup appris des chantiers, des entreprises privées et de l'encadrement sur le terrain

Puis, en 1991. je suis entré dans l'équipe de maîtrise d'ouvrage pour la construction de

la I- ligne de métro automatique Val de l'agglomération rennaise. Pour faire court,

j'avais en charge tous les équipements qui consomment de l'énergie électrique, et donc

la responsabilité de 250des 450 millions d'euros qu'a coûté cette opération. C'est ainsi

que j'ai appns la conduite de projet en maîtrise d'ouvrage publique. Après un court

passage comme chef de projet de la construction du tramway .le V'alencicnnes. où je

ne me suis pas plu. je suis venu m'installer dans notre beau sud-manche, tout à côté du

Mont.

La réduction : Revenons au RCM. comment s'est passée, pour vous, cette

opération hors norme ?

FX de Bcaulaincourt : Il y a beaucoup de choses a dire après dix années

passionnées et passionnantes à conduire cette opération qui. vous avez raison, est

hors nonne. Plus encore, clic est à la fois prototypique, innovante, emblématique, cl

surtout porteuse de sens.

Lu rédaction : C'est donc à partir du moi* d'avril 20(M que vous ave/ pris

complètement en charge le projet de rétablissement du caractère maritime du Mont

François-Xavier de Beauluincourt Oui. rapidement après son élection, le

Président Dl'RON a donné au projet l'impulsion politique qui convenait. Il faut dire

qu'il est normand, historien et même spécialiste de la période médiévale ... Il a vite

mesuré tous les intérêts cl les enjeux de cette opération d'intérêt national et à ponce
internationale î

Il m'a charge de donner l'impulsion technique pour convertir le projet en

opération concrète. A la suite du travail de conception réalisé par la « Mission Mont-

Saint-Michel » qui a abouti aux déclarations d'utilité publique et a marqué ainsi la lin

de la période - études le premier travail de la phase réalisation a consisté à rev isilcr

le coût, le délai et les options techniques.
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Ainsi l'évaluation du coût du projet est-elle passée de 14(1 millions d'euros
(estimation de la Mission Mont-Saint-Michcl) à 220 millions d'euros : vous imagine/
l'émoi des tinaneeurs ' Il fallait absolument trouver des économies et revoir le tour de
table financier. Chaque contributeur a remis au pot. la région Bretagne est entrée dans
le Syndical et il a été décidé d'extemaliser une partie des dépenses v la une - délégation
de sers icc public -. la fameuse DSP qui déçoit tant... Tout cela a permis de ramener le
besoin de financement direct à 184 millions d'euros.

Les travaux ont commencé en janvier 2005. et non en 2006comme il est dit souvent,
par la réalisation des.. marcs à crapauds •• Je veux parler des conditions île préserv ation

du - pélodyie ponctué cavernicole •• (espèce protégée de crapaud) Celte réalisation a

été à la fois très utile et fortement symbolique Très utile parce qu'elle nous a permis
de sauter le pas. de quitter le statut de projet, d'entrer dans le vif de la réalisation
cl de tester nos procédures Et fortement symbolique parce que nous commencions

par une démarche environnementale qui montrait la primauté de cette préoccupation
Cela a passionné les médias étrangers qui sont venus très nombreux au point presse de

démarrage au cours duquel un « pélodyte - a eu la bonne idée de se montrer... J'aime à

dire que ce petit crapaud est un bienfaiteur du projet car il a contribué à faire cesser les
tergiversations de certains décideurs et ù emporter la décision de lancer définitivement
la réalisation !

Ensuite, tout s'est enclenché avec la visite de Dominique de VIl.l.EPIN. alors

Premier Ministre, qui a inauguré le chantier du barrage (là. oui en 2006 (. C'est a cette

occasion que le Président DURON a fait un discours renuiqué déclarant, notamment,

que la cohérence du rétablissement du caractère maritime du Mont-Saint-Michcl était
de lancer coiKomitammcnt le grand chantier du rétablissement du caractère spirituel,
culturel et patrimonial.
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le tarage jox fronde* m««> en nviti 2010
Cràbt photo FraoçiJtvXjs*f de BcjtiijirxtHjn

La rédaction : Aujourd'hui, en ce mois de juin 2015 qui voit s'achever les travaux

de rétablissement du caractère maritime du Mont, quelles leçons tirez-vous des presque
dix années où vous en ave/ dirigé la mise en (tuvie ?

François-Xavier de Beaulaincourt : Oh. beaucoup de leçons

1. I.*opération est globalement réussie

2 Que je sois contractuel et pas fonctionnaire m'a donné une liberté d'action
face a l'administration, ce qui, je le crois, a permis de faire asancer les choses,

quelquefois en les bousculant

3. Le plus difficile, le plus coûteux en temps et en énergie aura été l'obtention de
la kyrielle d'autorisations imposées. Les administrations locales et nationales
parfois tatillonnes, souvent inhibées par la complexité du dossier ont toujours
été inquiètes du fait de la multitude de textes souvent contradictoires 1

J'en retiens que les plus gradés ont été les moins audacieux !

4. Lecôté techniquedu projet abienété maîtrisé parceque l'approche • humble -,

dont nous a\ons fait preuve, était ajustée. Puisqu'il s'agissait d'un prototype
et que par nature on ne savait pas à priori par quels moyens et en combien de

temps nous poumons satisfaire la commande qui était de remettre le Mont

dans son écnn naturel, nous avions tixé des règles de conduite simples :

- s'appuyer sur ce qui existe et qui est éprouvé.
- solliciter un second regard d'experts dont l'expérience est la plus proche de

nos préoccupations, d'où le Comité Cheval, le Comité Vélo, le Comité hydto-

XT
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sédimèDUirc. etc. même si leur, avis n'oni pas toujours été suivis !

- vérifier les choix ci privilégier la réversibilité des décisions pour garantir la

réussite

5. \x volet DSP - est loin d'être réussi : ce qui est fait est très éloigne du contrat

d'origine qui. lui. visait à promouvoir le site et à déployer des services et un

système d'accès et d'accueil digne de la renommée du site : on en est bien loin !

Ce n'est pas l'objet ici de revenir sur le •• pourquoi - de cette situation

dommageable et regrettable mais de mettre on avant qu'en venu du principe
de réversibilité dont je parlais, tout ira mieux lorsqu'enlin le temps de changer
de prestataire sera venu.

6 La technique peut être mise au service de la nature.

7 Enfin qu'il est possible de respecter les coûts et les délais C'est la

récompense de toute l'équipe du Syndical Mixte que j'ai eu la joie de recruter

et d'encadreret dont chacun des membres a démontré à la fois ses compétences
et sa très grande mobilisation pour réussir. Je veux ici. leur redire ma fidèle

reconnaissance, mes félicitations et mon amitié.

lai rédaction : Depuis bientôt un an et demi maintenant, vous vous consacre/, au

Pncuré d'Ardevon. Pourquoi cet engagement de votre part ?

François-Xavier de Beaulaincourf : En lait, je coordonne les projets qui

contribuent au rayonnement spirituel du Mont-Saint-Michel Vous savez, c'est en

quelque sorte la réponse a la question que je me suis souvent posée, les questions du

sens profond et de l'impact dans ma sic de ma nomination comme directeur du RCM

alors que je n'étais pas fonctionnaire et qu'il s'agissait d'un projet public et alors que

j'étais électricien et qu'il s'agissait d'un projet de BTP ? C'est la question du sens de

cette opération au fond, redonner au Mon) son caractère insulaire c'est reconnaître

que le Mont ru ce qu il est par ce qu'il est là où il est et que jamais l'Archange Michel

n'aurait donné ordre à Aubcrt de construire un lieu do culte si |c heu n'était porteur

d'autant de symboles de la spiritualité, en l'espèce chrétienne. Je veux dire par là que le

caractère spirituel du Mont est indissociable de son caractère insulaire et qu'il semble

bien que le chemin du chrétien que j'essaie d'être est de contribuer à maintenir cc lien

La rédaction : De quoi s'agit-il concrètement '

François-Xavier de Bcaiiluincourt : Tout a (recommencé en l'Ktt avec

les festivités du millénaire de l'arrivée dev bénédictins sur le rocher. Ix renouveau

du rayonnement spintuel du Mont-Saint-Michel n'a cessé de grandir depuis En

196') revient une communauté de bénédictins, en 2001 y succèdent les Fraternités

Monastiques de Jérusalem, puis en 2006. dans les pas du RCM. et en préalable aux

festivités du 13* centenaire de la présence religieuse au Mont, la puissance publique
tend la main aux initiatives pertinentes -pour redonner au mont son caractère spirituel,
culturel et patrimonial- : c'est ainsi qu'est née l'opération -Pastorale de la Baie- Le

premier acte aura été la création du -festival 13 siècles entre Ciel et mer- en 2008.

^118
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Cc festival, initialement prévu uniquement pour l'année des festivités a eu un beau
succès d'audience et. depuis, il perdure : nous préparons la huitième édition (du 22 au

26 juillet 2015). Ainsi, le petit terrain de la Croix de Jérusalem oil a lieu le Festival a du
être aménagé pour faciliter l'organisation de tout type de manifestations ; il permet de
sensibiliser les visiteurs à l'essence spirituelle et chrétienne du heu... d'où son nouveau

nom ~ le parvis de la Croix de Jérusalem ■>. Nous y avons beaucoup d'aiiires projets
qui n'attendent que financements et forces vives pour les porter

1

Et puis il y a le développement des pèlerinages qui, aujourd'hui, sont devenus rares
ou plus exactement moins visibles : ne dit-on pas que beaucoup des touristes arrivent

visiteurs et repartent pèlerins ! Pour accueillir des pèlenns et retraitants au Mont, il

y a maintenant trois lieux d'hébergements le sanctuaire, le logis Saint-Abraham et
« Stella Maris -, soit une quin/umc de couchages... ce qui reste peu face à la demande '

i»j focure d'Anlcvun
Crtd* pbKXo fraot<x> XxvKr de BejolufKixin

La rédaction d'où le projet d'Ardevon '

François-Xasicr de Beaulaincourf : Clairement oui l'achat du pncuré du Mont-

Saint-Michel situé à Ardcvon (à 5 luis du Mont) est une évidence pour développer
les pèlerinages et c'est aussi l'occasion de faire renaître ce superbe lieu à sa vocation

d'origine : être la - base vie - du Mont-Saint-Michel Un lieu d'accueil et d'animation
aux portes du Mont Vous savez, autrefois ce Prieuré, qui est à côté d'une ancienne

voie romaine et sur un chemin historique de pèlerinages, était a la limite du continent

au bord de l'eau ("était un lieu de repos pour les bénédictins de l'abbaye et un

lieu d'accueil de pélenns... avant de marcher les dernier» pas vers l'objectif le Mont-
Saint-Michel !

C'est pour financer tout cela que nous avons créé la Fondation du Mont-Saint-

Michel en partenariat entre les deux diocèses de la Baie, le groupe de presse Bavard
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(cl >.i revue historique, cl bien nommée -le pèlerin-) el quelques généreux donateurs

discrets el amoureux du site

Ce rôle de coordonnâtes de la •• Pastorale de la Baie du Mont-Saint-Micbcl - fait

naturellement suite a mon rôle dans le RCM : il en est la source
1 M'y donner, avec

toutes celles et tous ceux qui y œuv rent. répond h la fois il ma loi cl à mon tempérament
Je me vois - entrepreneur - qui aime - bâtir - ; el puis, restaurer le Prieuré d'Aidcvon.

c'est agir dans la lignée des bâtisseurs du Mont-Saint-Michel, de Raoul des Mes qui
a commencé à le construire et y a lini ses jours, de Robert de Tongni... lin laire un

centre d'accueil des pèlerins dans le cadre d'une - Pastorale de la Baie -. y intégrer
un Centre d'An Médiéval, c'est prolonger l'œuvre de nos grands prédécesseurs tout

en rendant hommage à leur .euvre spirituelle, architecturale et culturelle. C'est être un

petit maillon dans cette œuvre d'éternité...
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ACTUALITÉS

A propos des grandes marées

Cette année 2015 restera comme l'une de celles qui aura compte parmi le plus
grand nombre de marées dont le coefficient aura atteint ou dépassé 109. 19 jours au

total. 2 en janvier. 4 en février. 4 en mars. 2 en avril. | en août. 4 en septembre et 2 en

octobre.

Spectacle inoubliable pour ceux qui auront eu la possibilité d'y assister même si le

temps était jusqu'à présent assez calme tant le 21 février que le 21 mars, jours des plus
importants coefficients.

Nous rappelons que les marées sont ducs à l'action des astres, principalement la
lune et le soleil. Lorsqu'ils sont alignés avec la terre (astres en sy/ygic), les attractions
s'ajoutent. On est en vives caux et cela correspond aux pénodes de fortes marées
Au contraire si les astres forment un angle droit (astres en quadrature» les attractions
s'atténuent On est en mortes-eaux et cela correspond alors aux périodes de laibles
marées.

Ces phénomènes sont accélérés dans la baie du Mont-Saint Michel ; le rocher se

triHiv ant au fond de la baie, la mer en période de mortes-eaux ne l'atteint pas. Par contre

lorsqu'on est en période de vives-eaux la mer atteint le Mont mais seulement 4h 30 mn

après le début de la montée des eaux, tous les quin/c jours environ Les matées les plus
fortes ont lieu 36 à 4S heures après les pleines et nouvelles lunes. Alors, à partir d'une
hauteur de 11.20 mètres, les abords immédiats du Mont-Saint-Michel commencent a

être recouverts. On peut également observer un risque de submersion passagère Je
l'accès à partir de 12.90 mètres . le Mont-Saint-Michcl retrouve alors son insularité

Toutefois, ces indications n'ont qu'une valeur approximative et peuvent être
perturbées dans une certaine mesure par les conditions atmosphériques.

Au Mont-Saint-Michel ont lieu les plus grandes marées de l'Europe continentale,

jusqu'à 15 mètics de différence entre basse et haute mer. Lors des grandes marées, la
mer se retire a 15 kilomètres des côtes et renvonte très rapidement 1

Celles des 20.21 et 22 février el celle du2l mars2015 ont été l'occasion de visites
et du Président du Conseil Régional. Monsieur I jurent Beau vais, et de ministres

Le 20 février le Président Bcauvaii en a profité pour officialiser le contrat dit de
destination qui encadrera la collaboration des Régions Bretagne et Normandie du site

du Mont-Saint-Michcl et liera, notamment aussi. l'Etat. les chambres de commerce et

les professionnels du tourisme tant en ce qui concernera la protection de la baie que sa

valorisation touristique et économique ', après la dissolution du Syndicat Mixte Baie du

Mont-Saint-Michel

'Office du r<*nunr Ai M M Khrl çw <W ftfu» m0*t mîomuoxn cf.le»hwt

do «Mrto rt. le Urt tfchtofM, lo rrroanufhlabom rprû*ienr** d'«pçn«hc ci de ptenrnadr en W «J»i «f* Ixule»

inJttfTTutxnt o.lr» coocemuu W M ûm tcV- SUUfttt aX£**«'UUte»bcUOti: et ïfffl iITT* 1 "hV'rtfKt niaft
hYi .tr mtfr^pwwl . vuni mi.fx-lMm

2 Oa * i^rlle la rrttunpjaN* teennut^um de nm*ctt Hovtl Oww. ■*** »nx*n*^ de rcifeivhet au

CNKN. tur W Ifctmc - l e do oartr% de U ha* du Hxi Sm«AtAri • «l'd a prficiW » M-i de
I" AtwinNfe Otatrafc de l.xuxui..* • U% Ami» du Vkavt Sarnl MxW - du 12 uni 3014

J U*f • lé Mtfér Ljftce • Ai 2» Orner 2015.
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\W Je la plairlotme Je xevnie ei du pont-panmHt le-I mu» 2015. as «m l'amsfe de U met

Cbcbc Henry IVcaen»

I a pbcelncmc de »«unl# e« le puni pasteretk i mircc Haute, le -uf Ju 21 mu» 2015
(cxOKIcni de nurec 119)

ClKhe Henry Decaen»
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Ce même 20 février, avec un coup «le pelleteuse symbolique, commençai! la
destruction de la digue route construite en 1878-1879 qui aura complètement disparu
dès ce mois de juin 201 S'

El le 22 février, le Mont recevait la visite de

Madame Ségolène Royal. Ministre de l'Ecologie,
du Développement Durable et de l'Energie5

...

Des mesures de sécurité exceptionnelles
avaient été prises pour ces trois jours, le» navettes

ay ant, notamment, été interrompues durant trois
heures sur le pont passerelle sou une heure avantet

jusqu'à une heure après la pleine nier, précautions
certainement superflues qui ont causé de longues
lilcs d'attente mais, sans doute, prises soit en

raison du manque d'expérience des autorités (et

du délégatuire ?> sur le sujci soit en raison de la simulation d'un incendie sur le rocher

pendant ce temps, occasion d'un exercice de secours par les pompiers' Car. lors de la
marée du 21 mars, la gestion des navettes sur ce même pont-passcrcllc a été beaucoup
plus line et heureuse tout au long de la pleine mer

Hic il'ottctac ik% ttnfeots pnvc le dimarvhc 22 ftwwr 2015 à 15 h 44
CUb* Ftaoçetft-Xjvîcr de BcJuLuncoun

Incident anccdotiquc nuis cocasse, une barge de travaux servant à mcltrc au sec

les outils d'une société intervenant sur l'enrochement du terre-plein d'accès au Mont

qui avait été mal amarrée a dérivé jusqu'au Grouin du Sud où elle a été récupérée par

l'entreprise le lundi 23 février'...
ht fi Voir le nuiio/mc - I a Baie Bavou.X «flâne dintixinalioa du Sjndxai Mole Baie Ju MixU-Sait*-
Michel V .W. nuis 2015. page J

» Vmt la Manette I.(« du 2X févrie* 201» v$t 40.

7\\*«1aMiKheUt** - du 2Xfonr»2015.çuge41
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lar malin du 21 mais, ce sont Messieurs Laurent Fabius. Ministre des Affaires

Etrangères cl du Développement International. cl Jean-Yves Le Drian, Minisire île la

Défense, qui faisaient, au barrage cl au Mont, l'honneur de leur sisiie. accompagne de

Monsieur I jureni Beauvais. Président du Conseil Régional de Bassc-Nonnandic.

Le soir de ce même 21 mars comme ceux de la veille cl de l'avani-seillc. quelle
ne fui pas la surprise des visiteurs ci des riverain» jusqu'aux hauteurs d'Avranche*

cl du Val Saint-Kre de voir le pont passerelle illuminé par un cordon de lumières

blanches, bleues, vertes jugées » agressives cl choquantes -. et comme une - débauche

d'éclairage de tète foraine ■ voire •• une mise s*" lumière, digne d'une boîte de nuit,

totalement déplacée - selon plusieurs témoins. Formulons le vœu que cette expérience
malheureuse ne soit pas renouvelée.

S'agissant des travaux de rétablissement

du caractère maritime du Mont

lx maga/ine lj Baie travaux •• dé)à mentionné'donne des précision» inicressantcs :

11 Ixs dernier» aménagements (raccordement de la nouvelle digue-route au

niveau de la Caserne, effacement du bitume de» anciens parcs de stationnement
et des ultimes traces des travaux, remise en état du site» feront que le chantier

se prolongera jusqu'il la tin de l'été ;

2» Un cordon d'enrochements sur 300 mètres est érigé au pied du Mont qui.

conjugue a la fin de la construction de l'épi écartCUT Est. protégera les

remparts non fondés, qui ne reposent que sur la langue, de l'érosion des

chavscs d'eau entre la Tour de la Liberté et le bastillon île la Tour boucle,
les eaux du Couesnon passant ainsi sous le pont-passcrcllc pour évacuer les

sédiments vers le large ;

3) la remise en étal du site va s'accompagner d'un traitement paysager des

espaces publics de la Caserne et des rives du Couesnon. après ceux déjà
réalisés en 2012 sur te nouveau parc de stationnement où 45 000 arbres et

arbustes ont été plantés pour dissimuler les séhicules de la manière la plus
naturelle possible.

Quel avenir pour le délégataire : Veolia Transdev ?

La question se p->»e sérieusement lorsque l'on sait que Veolia-Transikv a perdu 10

millions d'euros en deux ans. soit 5 millions en moyenne par an"
A ce rythme, sur les sept ans de contrat qui restent à courir, ce pourrait donc encore

être 35 millions d'euros qu'il faudrait ajouter à ces premiers 10 millions.

Or. 33 millions d'euros, c'est précisément le montant des investissements que

« \V*» le nufjiiiK - La Btic Oraux -. xpmc d'intranulion «lu j ! Mixte Bue «lu Mc*«,S«ni Mvcbet

N* JOmmttlS.jUîtc 3

'.Voule.rc.ue. - tes Aire, «tu Munl-Nini-MRhel Ton* XIV V III II. pim WM.pu.e.l IK.I 110 elV

110 IV de.«i*«e Xli. p.e es 24» ri VA.
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Veolia-Transdcv a réalisés pour le compte du Syndicat Mixte Baie du Mont-Saint-
Michel

Ne serait-ce. donc, pas le moment pour les deux punies de trouver un tenain

d'entente gagnant-gagnant pour chacune d'elles Veolia-Transdcv quitte le site sans

indemnités cl économise 6 années de pcncs (6 années parce qu'il faudrait alors de
12 à 18 mois pour mettre au point l'une des trois solutions possibles de poursuite de

l'exploitation nouvelle Délégation de Service Public (DSP), mise en Kcgie ou marchés
de prestation)et le Syndicat Mixte récupère les investissements

Laisser perdurer h situation n'apparaît raisonnable pour personne lorsqu'on
sait, par ailleurs, les innombrables défaillances du délégataire au regard du respect du
contrat initial. Notre revue s'en est suffisamment lait l'écho depuis trois ans pour qu'il
soit inutile d'insister.

Qu'attendent, donc, les responsables des deux parties pour en discuter ?

Que le Tribunal Administratif ne les y pousse en annulant l'avenant N' 5 modifiant
les tarifs des pares de stationnement dans des proportions exagérées, supprimant
les - Montoiscs

Il y a urgence a trouver une solution adaptée à un site aussi exceptionnel que
le Mont-Saint-Michel et qui ne soit pas que la simple déclinaison de méthodes de

gestions de transports urbains, sans doufe appropriés ei efficaces dans de grandes villes
mais manifestement inappropriés en l'espèce

Il en va d'•• Assistance à Site Remarquable en Danger ••
'
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Le Scriptorial d'Avranches
Musée des manuscrits du Mont Saint-Michel

Un étonnant voyage au cœur de l 'écrit !

Horaires :

Juin et Septembre
lOh • lïh et 14h • 18h / Fermé le lundi

Juillet et Août
10b • lïh et I4h • 19h / Fermé le lundi
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AVIS IMPORTANTS

1) La prix haine réunion annuelle se tiendra le samedi 26 se ptembre 2015 à 10
heures à - I.a Caserne -, 50170 le Monl-SaJntMichel

2) La bibliothèque conjointe de l'n»ociullon ■ l es \mis du Mont-Saint-
Michel - et de la Société d'archéolojîlr. «le lillérulurr, sciences et arts

d'Asranches, Mortain et Granvlllc. sise I pince Jeun de Sainl-Avit, à
V\ ranches, à côté du Musée, est ouverte tous les jeudis du mois de 14 heures

a 17 heures.

INFORMATIONS DIVERSES

Contributions
l es contributions des auteurs publiées dans la revue n'engagent que leurs auteurs.

Ceux-ci doisent faire leur affaire, et sous leur responsabilité, des crédits photographiques
et droits de copyright des reproductions, même partielles, et traductions éventuelles
et les présenter spontanément, le cas échéant à la rédaction de l'association Celle-ci
ne saurait d«*v. en aucun cas. être tenue pour responsable d'un manquement à ces

obligations ,undiques. même en l'absence d'une telle prc%cniaiion

lions et legs
Us dons et legs faits a l'association - la» Amis du Mont-Saint-Michcl ». reconnue

d'utilité publique, peuvcnl faire l'objet de déductions liscalcs au titre de l'impôt sur le
retenu des personnes physiques pour les dons et d'exonérations «le droits de mutation
et notamment, des droits de succession pour les legs selon la législation en vigueur
(voir le Code General des Impôts).

Devenez - membre relais » de l'awiH Mlion
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LES AMIS Dl MONT-SAINT-MICHEL

La duchesse Gonnor et le Mont Saint-Michel

La duchesse Gonnor est l'un des premiers personnages féminins de l'histoire de
Normandie sur lesquels on possède quelques informations, lillc a thé d'abord une

épouse et une mère, donnant naissance 4 de nombreux enfants. Elle a aussi joué un rôle

politique important, après la mon de son mari. Elle a entin connu une vie religieuse,
dont témoignent ses rapports avec l'abbaye du Mont Saint-Michel, et en particulier la
donation de 1015 (environ)'.

Nous aborderons d'abord la question du concubinage et du mariage des premiers
ducs de Normandie, d'origine Scandinave Puis nous évoquerons les rapports de Gonnor
et de Richard I". son mari, et plus généralement la vie de la duchesse, du moins ce que
nous en savons. Enfin, nous étudierons la charte de donation et sa ponce historique.

Ducs et duchesses de Normandie au X' siècle

Les ducs de Normandie sont d'onginc Scandinave et, pendant le premier siècle, ils
ont gardé beaucoup d'éléments de leurs coutumes nordiques C'est particulièrement
vrai en matière matrimoniale. Dans les pays Scandinaves, on appliquait dans ce

domaine le droit germanique ancien. la: mariage était la reconnaissance d'un état de fait
et l'épouse ne se distinguait pas de la concubine. Lorsque deux amoureux avaient passé
leur première nuit ensemble, l'homme faisait un cadeau à la femme (le Morgcngabei et.

si celle-ci l'acceptait, l'union était considérée comme légale Les enfants nés d'une telle
union étaient parfaitement légitimes. Ce type de mariage n'excluait pas la polygamie cl

les ehels avaient souvent plusieurs femmes et de nombreux enfants.

Depuis que Rollon avait été baptisé, en *>12. les ducs de Normandie étaient devenus
officiellement chrétiens. Dès lors, les autorités ecclésiastiques allaient s'efforcer de
leur faire adopter les mccurs des Francs, christianisés depuis longtemps Notons qu'à
cette époque, il n'y avait pas encore de sacrement de nuruge <établi seulement au

XII siècle). L'Église s'efforçait cependant d'encourager une bénédiction religieuse
des époux cl. surtout, de lutter contre la polygamie Ce combat fut long et difficile
et n'abouin pas avant le XL siècle. Il était gagne du temps de Guillaume (vers 1030).
qui tut considéré comme bâtard, parce qu'il n'était pas né d'un mariage officiel Or
ses ancêtres n'avaient pas eu de tels problèmes : tous les enfants des ducs du X' siccle
étaient tenus pour légitimes

Les ducs du X' siècle ont donc tous pratiqué l'union germanique
traditionnelle, que les clercs ont appelée le mariage more donna f- à la manière

I I « |*wn a» dTpafl 0r <« «tolc «X u* o .ifimxc faiV pu I u» a llirtui .Dr » i«S> «. le mu - la Oouui
Or GiNBur<• «1 <,«,,* fcMonqya . Il ..ni JDI.Vi Ctiir .uc*<n«c - .Hua» Oan. k <a0rr 0. |»IUaHK Or la«Mb»
*•*' *** * >llr p- U*.hr.«i«*»r • laJ-u.rO. Vl -i San- M.lkltKUSOOIV Jrmnm* IVm- IW<
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danoise - ». Pourtant, les évoques se som efforcés de leur fournir des épousés officielles
chrétiennes. C'était une numéro <k les «incrcr dans un christianisme qu'ils avaient

adopte pour des raisons politiques C'était aussi un moyen (classique chez les Francs)
de tenlorcer les alliances politiques et militaires par des unions matrimoniales

Dés 911. l'une de» clauses du - traité » de Saint-Clair-xur-Epte concernait le mariage
de Rollon avec GixJa (Gisèle), tille du roi Charles le Simple. Il semblerait que cette

épouse ait ctc une très jeune fille et elle mourut vin» doute avant d'avoir pu consommer

ce mariage. En tout cas. elle n'a pav donné d'enfant à Rollon Son successeur lut donc

le (ils d'une concubine né d'un •• mariage nwr danico -. Guillaume dit Longue Épéc
Cette concubine était Popa. tille d'un grand aristocrate franc (soit Béranger. comte du

Mans et de Baveux, soit Guy. comte de Sentis')

La même mésaventure se reproduisit a la génération suivante. Guillaume Longue
F.péc épousa officiellement Liégarde. fille du puissant comte Herbert II de Vermandois,
mais il n'eut aucun enfant d'elle (qui en cul pourtant ensuite avec son second mari,
Thibaut! le Tricheur, comte de Blois). Après l'assassinat de Guillaume (942). son

successeur lut donc le jeune enfant qu'il avait eu de sa concubine Sprota. Richard I

Notons que Sprota se remaria ensuite avec cpeilcne et qu'elle donna naissance à Raoul,
futur comte d'Ivty. qui fut l'un des plu» lidèles soutiens de son demi-frère Richard I

puis de son neveu Richard II "

Les débuts du principal de Richard I" furent très difficiles. l_i Normandie fut

envahie par le roi de France. Louis IV d'Outremer (936-954) l.c roi s'empara de la

personne du duc qu'il emmena prisonnier à LaOo. Richard put toutefois s'enfuir et lit

peut-être appel lui-même a des * rois de la mer • Scandinaves. Sigtrygg et Turmond.

puis llarild. installés dans la région de Baveux. Ces personnages et leurs troupes
étaient des païens cl ils sont peut-être 4 l'origine d'un certain retour du paganisme dans
Laristocratie normande, christianisée depuis une trentaine d'années seulement Pour
certains historiens, la famille de Gonnor serait arrivée en Normandie avec cette v ague
de nouveaux émigrants. Gonnor aurait alors été une toute jeune enfant, puisqu'elle
serait née dans les années 945-950. C'e qui est certain, c'est qu'elle appartient a une

famille d'origine Scandinave

En tout cas. le jeune Richard réussit à vaincre ses ennemis, le roi de France, et même

le roi de Germanie. Otfon I", appelé en renfort par celui-ci'. I* due de Normandie avait
été soutenu contre le roi par le puissant due de France. Hugues le Grand, l'ancêtre des

Capétiens. Grâce a lui et grâce au soutien de l'aristocratie normande. Richard I" avait
rétabli son autorité sur la Normandie, qui avait été menacée dan» son existence même

C'était en 947 et il était âgé d'environ 15 ans
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V4n NUn.K<VT. IVm.Uvtnifwt .' f*#4. I9l4.p 24 <0 khnb«|I *ut2v**.OtfoO.ClifcoA*Prew. IW
1995.1 l.p 5* là pwp* Or l'uiw*i Oc Qwûma* luxfwe 1&C et Or

• CI ISm J*» S*rmmè* (X XI «ÂrlriJ.Cm 1UC. Wi.p. 129-1»

«' Noru./.V~sf^iJ..™.ni)l'W xu.U, Knwo.fdunMOuM-lnm IW».p »*».
s UmH à'IKntmtr t\ IMon X Afttt* hejui Utn«. i « k fui Or H«xc néGCfbrfffr,unu ôurvtàc Gonuin

LES AMIS DU MONT-SAINT-MK'HIiL

Dès lors. Richard exerça fermement son pouvoir sur l'ensemble du territoire. Il fut
bientôt assez fort pour appliquer une politique de puissance vis-à-vis de» principautés
voisines. Il entra ainsi en conllit avec le comte de Blois. Thihaud le Tricheur (qui avait

pourtant épousé sa belle-mère). F.n revanche, il resta toujours fidèle a Hugues le Grand,
qu'il considérait comme son seigneur, puis à son nls Hugues C'apet (duc de France en

956. toi en 987).

Richard I" jouissait d une assez grande autonomie pour avoir une politiquecxténcurc
vis-à-vis du royaume d'Angleterre, alors dirigé par le roi anglo-saxon Ethclrcd (978-
1016). Celui-ci était en butte aux attaques des Danois et l'alliance normande pouvait
lui être de la plus grande utilité. Un traité allait éuv conclu en 991 entre le duché et le
royaume*

Pendant cette première partie du principal, Richard avait eu une femme officielle.
Emma, fille d'Hugues le Grand, qui ne lui avait pas donne d'enfants, et un certain

nombre de concubines. Aucune d'entre elles n'est connue par son nom. En revanche,
plusieurs de leurs enfants sont bien identifiés Geoffroy, qui deviendra comte d'Eu,
puis comte de Brionne : Guillaume, comte d'Hiemois. purs comte d'Eu fà l'origine de
la lignée des comtes d'Eu)' ; et aussi des filles, comme Papia et Béatrice" Pourtant
aucune de ces femmes n'a su s'imposer ni comme la concubine officielle, ni comme
la femme du duc. La situation allait changer radicalement avec la rencontre entre
Richard et Gonnor Cette rencontre apparaît comme un tournant capital dans la vie
personnelle du duc. nuis elle allait aussi donner une nouvelle orientation à l'histoire
de la Normandie.

Gonnor cl Richard I"

On s'est beaucoup interrogé sur l'origine de Gonnor. Il est certain qu'elle appartenait
à une famille d'ascendance Scandinave, sans qu'on puisse déterminer s'il s'agissait
d'une famille installée en Normandie depuis longtemps, ou seulement dans les années
940-950. L'implantation géographique de sa famille en Normandie a été aussi l'objet «le
spéculations. Certains pensent qu'elle était installée dans le pa>s de Caux. d'autres en

basse Normandie, entre Bayeux et Cacn. d'autres enfin dans le CotentinT Ces diverses
possibilités s'expliquent par la rareté de la documentation à ce sujet Pour notre pan.
nous nous en tiendrons aux sources les plus sûres, en éliminant Unîtes les hypothèses
hasardeuses

Les informations les plus crédibles sur Gonnor et sa famille nous v iennent de Robert
de Torigni. prieur du Bec et futur abbé du Mont Saint-Michel, dans ses interpolations
6CAM u*»u*M rmnjr. n«.r-*unon—o« P«<«Wwatf*c,vt«Ut - ™
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à Guillaume de Jumiègex 1 " L'abbé du Monl moi par écrit, au milieu du XII' siècle,
ce qu'il a appris - d'hommes âgés ». c'est-à-dire par la tradition orale II évoque le
Irere de Gonner. Herfast. et ses trois sœurs Sum/ria. Wr\uj et Duivfina. Il précise
que I(crias! donna naissance à un (ils. Osbern. qui lut seigneur de Crépon, et devint

sénéchal de Normandie (sous Robert le Magnilique» Sa vreur aînée. Sainfria. élan
man ce à un foceslkr ducal de Saint-Vaaxl-d'Equiquevillc" C'est la principale raiM>n

pour laquelle certains historiens ont pensé que la famille était originaire de haute
Normandie De même, la parenté de Gonnor avec llerfast et Osbern de Crépon' a

orienté d'autres historiens vers la basse Normandie. En réalité, il est probable que
celle famille arisiocraiiquc, comme beaucoup d'autres, possédait des biens dispersés à
travers le duché, par la volonté ducale. Ixs ducs voulaient empêcher de celle façon que
se constituent de grands fiefs d'un seul tenant, dont les seigneurs auraient pu menacer

leur autorité.

Robert de Tongni raconte la rencontre de Richard I" ci de Gonnor de façon
extrêmement pittoresque mais aussi révélatrice des mœurs matrimoniale* de cette

époque Le duc aurait entendu parler de la beauté remarquable de la femme de son

forestier d'Équiquevillc (nommée Sainfria). Il vint chasser dans la forci, dans le dessin
de la rencontrer. Le soir, ayant demandé l'hospitalité au forestier, il lui commanda
de lui amener sa femme dans sa chambre pour la nuit. Le mari, fort triste, alla expliquer
la situation â von épouse, mais celle-ci le consola en lui disant qu'elle allait trouver une

solution. De fait, elle demanda a sa saur d'aller partager lu couche ducale à sa place
Celle Mrur était évidemment Gonnor. - une jeune lillc beaus-oup plus belle qu'elle
même |sa \<rur Sain/rui| ». nous dit Robert de Torigni' \ Et celui-ci termine son histoire

par ces mots « le duc. ayant été instruit de cette fraude, se réjouit inhument de n'avoir

pas péché avec la femme d'un autre. Ainsi, la morale était sauve

Quoi qu'il en soit, Gonnor devint la favorite de Richard, supplantant les autres

concubines du duc. Et, comme dans un conte de fées» ils furent heureux et ils eurent

beaucoup d'entants Nous connaissons au moins six enfants du couple, trois garçons et

trois fille*, et tous obtinrent des situations avantageuses dans le duchc ou à l'extérieur.
Richard, sans doute l'aîné, devint l'héritier présomptif c'est Richard II. duc de
Normandie de 996 à 1026. Robert, sans doute le cadet, fut archevêque de Rouen

Mauger reçut le comte de Corbeil De leur côté, les tilles firent de beaux mariages,
qui sanctionnaient les alliances avec les rois ou les princes. Mathildc épousa Eudes II
de Blois. union qui marquaii la réconciliation avec le comte de Blois'V Havoisc
épousa Geoffroy, duc de Bretagne, ce qui consacrait une nouvelle alliance avec cette

principauté voisiné. Enfin, et surtout. Emma fut mariée à Ethclrcd, roi d'Angleterre,
ce qui concrétisa un nouveau traité d'alliance conclu après la mort de Richard I". en
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1002. De ce mariage allait naître Edouard le Confesseur et finalcmcnl les prétentions
normandes au trône d'Angleterre (nuis ceci est une autre histoire».

Par ailleurs. Gonnor favorisa aussi la carrière Je ses propres parents. Ses vrurs

furent avantageusement mariées a .le hauts personnages de l'aristocratie normande
Wevia épousa Torolf de Pont-Audemer. dont le frère. Turquclil. fut l'ancêtre de la
famille de Harcoun Duvclinc fut mariée a Osbern de Botbcc ce donna naissance a

Gautier I" Giflard et à Geoffroy, qui lut à l'origine de la famille de Tancarv illc (famille
des chambriers de Normandie). Nous savons déjà que le neveu de Gonnor. Osbern
de Crépon, obtint l'office de sénéchal de Normandie. Plusieurs de ses nièces firent

également des mariages avantageux. L'une d'entre elles, par exemple, fut mariée au

père de Roger de Montgommerv".

Tous ces enfants de Gonnor et leurs conjoints constituèrent un ensemble familial

qu'on appela - les Richardtdes -.car ils descendaient tousde Richard I" Ces Richardides
allaient tonner un groupe de pression très puissant et inltuer sur la politique des ducs
sous Richard II. sous Robert le Magnifique et même sous Guillaume le Bâtard (qui
réussit finalement a s'affranchir de leur tnllucncc. mais seulement au milieu du XI

siècle).

Parmi les entants de Gonnor. Robert fut très jeune destiné à l'étal ecclésiastique. Ses

parents voulaient qu'il accédât à l'archevêché de Rouen, ce qui devait permettre a la

famille ducaJc de contrôler l'Église de Normandie. Or les autorités ecclésiastiques s'y
opposaient : selon le droit canon, les enfants qui n'étaient pa» nés d'un mariage légitime
ne pouvaient entrer dans le clergé. C'est pourquoi, toujours selon Robert de Torigni.
Richard !" se résolut â épouser Gonnor. la mère de ses enfants. » selon le rite chrétien •

Les (ils déjà nés de cette union furent couverts du palhuin au cours de la cérémonie, ce

qui était une façon «le les légitimer1
'

Il est très difficile de donner des dates précises à ces événements, car les auteurs du

temps n'en indiquent aucune Si Gonnor était née vers %5. elle aurait pu rencontrer

Richard vers ')80 ta 15 ans). Son premier tils. Richard, serait né vers 981. Le mariage
officiel de Richard et de Gonnor est à situer dans les années 987-989 (le duc avait alors

près de 50 ans et sa femme moins de 25 ans). C'est j cette date, en effet, que le second
fils du couple. Robert, put accéder a l'archevêché de Rouen, sans doute encore très

jeune là b-7 ans. s'il était ne vers 982). Quant à Richard (II), il aurait eu 9 ans en 990 et
15 ans en 996, quand il succéda à son père

Au moment de son mariage officiel. Gonnor reçut du duc un douaire, c'est-j-dire
un ensemble de biens qu'elle posséderait en propre, et qu'elle conserverait après la

mon «le son mari, fa: droit normand (alors en gestation! protégeait ainsi la femme
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en lui procurant des ressources pour vivre selon son rang, si elle devenait veuve"

Nous n'avons pas conserve le «este du douaire de Gonnor. nuis nous pouvons lairc la

comparaison avec celui d'Adèle. future épouse de Richard III ( 1026-1027). Le douaire

d'Adèle comprenait des terres très importantes prélevées sur le domaine ducal en basse

Normandie une bonne partie du Cotcntin et la - villa •• de Cacn. dans le comte de

Baveux" Or il est probable que le douaire de Gonnor a ete constitue de biens situés

dans la même région En tout cas. pour sa donation du Mont Saint-Michel. Gonnor a

choisi des terres situées dans ce secteur, et relevant de son douaire < Bretteville, près de

Cacn. cl Domjean. près de Tessy-sur-VircE".

Au moment où Gonnor lait cette donation, elle est depuis longtemps veuve de son

mari. Richard I" (depuis prés de 20 ans). Elle est. à proprement parler, une •• duchesse

doujiriére ». Elle continue cependant à exercer son influence pendant le principal
de Min tils. Richard II (9V6-I026). Elle va d'ailleurs lui survivre, puisqu'elle meurt

seulement en 1030 ou 1031. sans doute âgée de plus de <>5 ans. ce qui est un âge avancé

pour cette époque 1

Depuis de nombreuses années, cependant, elle pensait à la mon. et c'est dans cette

perspective qu'elle tu vers 1015 (alors qu'elle avait environ 50 ans) une importante
donation j l'abbaye du Mont Saint-Michel

Gonnor cl Brettev ille : la donation de 1011-1015

Le texte de la donation de Gonnor est connu grâce la copie qui en a été réalisée an

milieu du XII'siècledans le CartulaireduMiutlSaint-Michel, conservé à la Bibliothèque
municipale d'Avranchcv

'

Cette transcription est accompagnée d'un magnifique dessin
à la plume, que nous commenterons ci-dessous. charte a sans doute été rédigée par
l'institution bfnéliciairc. l'abbaye du Mont Saint-Michel, comme c'était l'habitude en

l'absence de chancellerie ducale. C'est donc certainement un moine du Mont qui l'a

éente dans le scriptarium de l'établissement, peut-être sur un rouleau de parchemin,
comparable â celui que montre l'enluminure Plus d'un siècle après, c'est un autre moine

du Mont qui l'a soigneusement recopiée dans le cartulairc réalisé â l'initiative de l'abbe

Robert deTorigmt 1154-1186)" Bicnentcndule moinescribe asuivi scrupuleusement les

usages ci les règles de la diplomatique. De plus, il a rédigé cet acte en latin, la langue
de l'Église, qui était alors la seule langue de l'écrit.
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lai charte commence donc par un - protocole initial ». réduit a une invocation, qui

place la donation sous la protection divine - Au nom de lu sainte et indivisible Trinité*
Pète. Fils et Saint-Etprit ■

Ia* corps du texte commence par un - expose » expliquant les raisons de la rédaction
écrite d'un tel acte. Us » prédécesseurs •• de Gonnor. ducs et duchesses, ont demandé

que les donations à des établissements religieux soient sanctionnées solennellement

par un acte écrit. - un testament ». confirmé par un grand nombre de témoins. Nous

somme» en effet à une époque où l'écrit est encore très rarement utilisé, l-a plupart
des engagements et des transactions vont conclus de manière orale, par un geste

symbolique (comme VimmiXtio manuum de l'hommage, ou encore la remise d'un

bâton symbolisant un bien ou une charge). Ils ont cependant toujours lieu en présence
de nombreux témoins. L'acte écrit donne un poids particulier â la décision pusc et.

surtout, il permet de garder U mémoire de ce qui s'est fait, bien au-delà de la survie des
témoins. Dans la pratique, à cette époque, seuls les établissements religieux l'utilisent
couramment. I-C plus souvent, les laies ne savent ni lire ni écrire : ils n'en ont pas moins

le respect de la chose écrite.

Ensuite, on en arrive à l'essentiel : c'est le » dispositif - où I j décision est exprimée
clairement - C'est pourquoi, mot Gonnor... considérant airt crainte l'immensité de
mesfautes etaspirantu la joie de la vie céleste... ». Avant d'en venir au fait, la duchesse

exprime les raisons profondes de la donation. Il s'agit de se faire pardonner ses fautes

passées et d'accéder plus rapidement au paradis, grâce aux prières que vont dire les
moines en sa faveur. C'est évidemment une formule habituelle, mais qui traduit une foi
profonde, partagée par les hommes et les femmes du Moyen Âge. y compris les plus
puissants.

El voici les terme» mêmes de la donation • Je confie et donne au sont tuaire du

bienheureux Michel et aux Itères qui y servent Dieu selon la règle, pour qu 'ils en soient

possesseurs à jamais, deux alleux, celui de Brettevillc et celui de l>omjean. dont mon

mari de sainte mémoire, le comte Richard, m'a fait don. avec un grand nombre d'autres
biens, pour constituer mon douaire. -

Le texte indique clairement ici que les biens donnés lont pariic du douaire de Gonnor.
Or ce douaire n'a pu être constitué que lors du mariage officiel de 987*989. Ce mariage
comportait donc îles conséquences matérielles très importantes pour elle. Désormais
épouse officielle. Gonnor jouirait de biens perMinnels. ce qui n'était sans doute pas le

cas des autres concubines du duc. Le texte ne donne pas d'indications sur l'ampleur du

douaire, mais il précise qu'il comprenait un grand nombre de biens -. parmi lesquels
figuraient les deux grands domaines constituant la donation. Notons que ces biens vont

qualifiés d'alleux (aloda. pluriel de alodum). C'est-à-dire qu'ils étaient détenus par la

duchesse en toute propriété et qu'ils n'avaient pas de vrigneur (et même pas le duc).
Gonnor est donc tout A fait libre de donner ces terres, sans demander la permission de

personne, et même pas celle du duc Richard II. son fils. Cependant la suile du document

montre que le duc va confirmer cette donation (ce qui est une sage précaution).
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Puis I j duchesse rappelle quels seront les bénéficiaires spirituels de cette donation,

tous membres de sa famille proche elle-même, son défunt mari. Richard I et ses

(ils. le « comte •• Richard II et l'archevêque Robot, les autres fil» n'étant pas cités

nommément '. La donation est faite pour le salut de leurs âmes. Les prières des moines

bénéficieront donc à toute la famille ducale.

Suit une longue justification religieuse de cette donation, «'appuyant sur les

Docteurs de l'Église et sur les Évangiles. lx moine rédacteur l'ait ici étalage de sa

science théologique et de --a connaissance des Saintes Écritures Puis il en revient au*

questions pratiques, «'exprimant toujours au nom de Gonnor

- le ilonnr... au sanctuaire susdit ces deux alleux, avec les terres cultivées et les

terres en triche, avec les églises, les moulins, tes prés, el absolument tout ce i/ui en

dépend. ainsi que toutes les rentes et toutes les coutumes que j'ai possédées dam ces

domaine» jusqu'à ce jour. ■

Les alleux en question sont donnes, avec leurs terres cultivées et leurs terres en

friche. C'est une allusion à la rotation des cultures, au moins biennale et peut-être
triennale Une année sur deux ou sur trois, on laisse la terre %e reposer et la jachère
permet de nourrir le troupeau collectif du village. Ces terres sont cultivées par des

tenancier*, qui verseront à l'abbaye de nombreuses rentes, en nature ou en argent, cl

des coutumes (consurtudines) qui peuvent cire par exemple des corsées de labour ou

de transport i comme en témoignera plus tard le Conte des Wltains de Venonf3. Le

texte t'ait aussi allusion aux prés qui. a Brettcv illc. \c trouvaient surtout dans la vallée

de l'Odon. On laissait pousser l'herbe qui était coupée en juin, lors de la fenaison (et

conservée pour l'hiver dans la grange seigneuriale). Ix seigneur du domaine, ici la

dame Gonnor {domina Gunnor), possédait des moulin» à eau. situés le long de la rivière

(l'Odon). Les tenanciers étaient obligés d'y faire moudre leur grain par le meunier

(moyennant une part de farine)'

Les domaines sont aussi des paroisses et comprennent des églises (deux poui
Brcttcvillc). Ccllcx-ci font également partie de la donation, ce qui xignihe que l'abbé
cl les moines disposeront du droit de patronage ils pourront nommer les curés et

recevront le produit de la dime ecclésiastique, ce qui représente un important revenu (en

principe 1/10* de la récolte), n'ajoutant à celui do la « seigneurie foncière ••

L'essentiel étant dit. on en vient aux ■■ clauses finales -, qui sont ici surtout des

clauses pénales. La duchesse menace tous ceux qui oseraient s'en prendre a ces biens

appartenant désormais à l'abbaye. Ce n'est pas une simple clause de style, car les

usurpation» de biens ecclésiastiques sont fréquentes à cette époque, et tout au long du

Moyen Âge L'usurpateur encourra des peines religieuses qu'il - soit perpétuellement
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prisonnier des chaînes perpétuelles d'une excommunication totale et d'une totale
malédiction ». Le moine rédacteur ne craint pas la redondance ' lit pourtant ces menaces

sont prises uês au sérieux par des hommes du Moyen Age. profondément croyants. Ij

peine de l'excommunication est trè* redoutée, car elle met le coupable au ban de la
société.

Comptant sut les menaces religieuses, la duchesse ne néglige pas pour autant

l'action et la justice des hommes C'est pourquoi elle confie la donation à ses fils, le duc
cl l'archevêque, pour qu'ils la confirment et la corroborent. A eux de veiller au respect
de ses volontés : ils devront faire en sorte que l'abbaye du Mont Saint-Michel jouisse
paisiblement des biens qu'elle \ ient de leur donnei

Le texte s'achève par un •• protocole final ». qui comprend ici seulement la

souscription. Dans l'acte original, c'était le scribe qui avait écrit les noms, en face

desquels les intéressés avaient signé d'une croix, comme le faisaient les illettrés. Peut-
être y avait-il un monogramme pour le * comte Richard -, comme l'a représenté le
moine du XII' siècle sur la copie du cartulairc. I.cs souscripteurs vont très prestigieux

Ce sont d'abord des membres de la famille ducale. Robert, frète du due et archevêque
de Rouen, puis d'autres fils de Richard I". Maugcr (comte de Corbcil) cl Robert
(comte d'Avranchcs ?J r . Suivent les év&jucs de la province ecclésiastique de Rouen

Hugues, évoque de Coûtâmes |v. 958-1025). Hugues, évêque de Baycux 11011-1049).
Hugues, évêque de Sécs (?)•'•. Roger, évêque |dc Lisicux. v. 985-1022). Margot. évêque
(d'Avranchcs. v. 980-v. I017|.

Ixs ahhés souscrivent ensuite, à commencer par Hildcbctt. abbé du Mont Saint-
Michel IHildeberi I". 1009-10171, puis Guillaume, abhc (Guillaume de Volpiano.
abbé de Fécamp. 1001-10281. Ospac. abbé (Robert Ospac, abbé de Jumièges. v.

1001-1015). Ixs principales abbayes de Normandie sont ainsi représentées par leurs
abbés. Manquent seulement l'abbé de Saini-Oucn de Rouen. Ilcnn, et celui de Saint-

Wandrillc. Gérard I

La liste des souscripteurs comprend ensuite 21 laïcs et un clerc (Osmond).
Mentionnons seulement le comte Robert et les vicomtes Tevsclin et Anquctil Les autres

ne sont signalés que par leur nom. Selon l'usage, il est d'ailleurs possible que tous les

souscripteurs n'aient pas été physiquement présents lors de la séance solennelle de
donation, qui eut «ans doute lieu au Mont Saint-Michel. L'acte a pu ensuite circuler a

travers le duché pour que les personnages les plus prestigieux y apposent leur sigman
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Le texte ne porte pa» «le (Lue. mais celle-ci peut être fixée approximativement d'après
les noms «lev »«>u»cnj>teur» Jean Adigard «les Gautric* a donné la «laie «le 1015. car il
va\;ut que Robert Ospac. abbé de Jumièges. était mort en 1015

'

Il pensait également
qu'Hugues «le Bayeux était «Icvcnu évêque en 1015. C'était donc la seule date possible.
Or depuis, la date d'accession à l'cpiscupat d'Hugues a Clé avancée à 1011 '. Il vaudrait
donc mieux indiquer la fourchette 1011-1015.

Dans le Cartulaire du Mont, ta charte de Gonnor est illustrée par un magnifique
dessin. Celui-ci est situé au folio 23 recto, à ta suite du texte d'une autre donation de
Richard II. que nous allons évoquer Elle se trouve vis-a-vis du texte «le donation de

Brettcville. Cette image représente Gonnor assise en majesté sur un trône cl qui tient
un long rouleau de parchemin, dont l'autre extrémité est saisie, à droite de l'image, par
un abbé figuré avec sa crosse et suivi de ses moines. Il s'agit évidemment de l'abbé
llildebcrt et des moines du Mont. À gauche apparaît un personnage tonsuré, qui ne peut
être que Robert, lils de Gonnor et archevêque de Rouen. Il est liguré en tête d'un groupe
de laïcs, comprenant son frère, le duc Richard, cl les grands laïcs du duché. En plaçant
le duc au second rang, derrière son frère l'archevêque, le moine dessinateur montrait

qu'il considérait vraiment les clercs comme formant le premier ordre de ta société 1 II
a pourtant fait un fort beau portrait «le Gonnor. représentée comme une jeune et jolie
femme, ce qu'elle n'était plu» à 50 ans au moins. Elle porte une belle robe de cérémonie
et un léger voile »ur la tête. Ce dessin à la plume (non rehaussé de couleurs) est le
troisième «les quatre qui ornent le cartulaire. après ceux qui illustrent le songe d'Aubcrt
(fol 4 v*>. la dcmicre donation de Richard 1" ffol 19 v*) et avant celui qui est consacré
aux donations de Robert le Magnifique et du roi Edouard le Confesseur (fol. 15 v

8

).

La donation Je Gonnor a été complétée par celle du domaine de Verson' 1
. cédé au

Mont par Richard II Cette nouvelle donation est également l'objet de deux actesconnus

également par les copies qui figurent dan» le Cartulaire du Mont". Le premier est l'acte
de donation, daté «le 1017-1026 et souscrit par Gonnor moins comilii (- Gonnor. mère
«lu comte la: second c»t une confirmation, «latée de 1022-1026 " On peut penser
que Gonnor a incité son fils à faire cette nouvelle donation, qui permettait d'agrandir
considérablement les possessions du Mont, le domaine de Verson étant nettement plus
étendu que celui de Brettcville Us deux allaient constituer un ensemble qui serait plus
tord qualif ié de - haronnic » Le chef de cette barunnie a été maintenu à Brcttcvillc-sur-
Odon. comme en témoignent les magnifiques bâtiments qui subsistent de nos jours (la
grange «lu XIII siècle cl le logis de l'abbé du XV siècle).
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L'exemple de cette donation montre que Gonnor a joué un rôle politique très

important sous le principal de vin fils, Richard II Elle est mentionnée, en effet, dans
de nombreux actes, soit en tant que - mère du comte soit en tant que « comtesse -

(Signum GonnorùHs comilisse'"oni Signum Gunuerr romitisse"). Gonnor souvent ainsi

à «les donations à Saint-Oucn de Rouen, à Saint-Père «le Chanrcs et. bien entendu
au Mont Saint-Michel, son abbaye favorite. Au total, ses souscriptions figurent sur

une douninc de chartes (sur les quelque cinquante de Richard IIi" Bien entendu, le»
actes en question c«>nccment des établissement» religieux (ce sont les seuls qui sont

alors rédigés) On peut être sûr que le rôle de la duchesse s'étendait au.»»i au domaine
strictement politique, qui n'a laissé aucune trace écrite Bref, la duchesse Gonnor nous

apparaît comme une femme dynamique, capable de s'imposer. d'abord »«>us Richard I".
comme épouse officielle, en soutenant les carrières de se» fils et contrôlant les mariages
de ses filles. Après la mon de son mari, devenue duchesse douainère. elle est beaucoup
plus libre et joue un rôle de conseillère active auprès de s«>n fils Richard II En bonne
chrétienne, clic n'en préparc pas moins va vie future, comme en témoignent \j donation
au Mont Saint-Michel et celles qu'elle a suscitées ou soutenues

Gonnor est une ligure singulière de l'histoire de la Normandie Flic est ta première
duchesse dont on peut suivre le parcourt, depuis sa pittoresque rencontre avec le duc
Richard I-. jusqu'à sa mon à un âge avancé, en passant par von rôle essentiel auprès de

son fils Richard II

Le seul acte qui émane vraiment d'elle reste cependant sa donation au Mont Saint-
Michel des domaine» de Brettcville et de Domjean. Celte dernière localité, cependant, a

toujours été une dépendance lointaine par rapport à Brettcville. centre du domaine et

bientôt de la banmme. On peut penser que ce choix n'esi pas dû au hasard. En offrant
au Mont Saint-Michel le village de Brettcville. Gonnor lui permettait de prendre pied
dan» la banlieue d'une autre villa, celle de Caen Tout laisse à penser que Richard II a

été le premier duc à s'intéresser à ce site remarquable, qui était appelé â devenir une

ville. Lev premières chartes de Richard mentionnant Caen datent de 1025' Dix an>

plus tôt. vers 1015. Gonnor avait déjà fait sa donation et permit au Mont Saint-Michel
de s'implanler aux limites de l'agglomération nouvelle l a plaine de Caen était une riche
terre agricole, dont l'abbaye allait directement profiter, avec Brcttesillc et Verson, mais

Caen et sa région possédaient aussi de riche» réserves «le belles pierres «le construction

(avec de» carrière» a Brettcville même) cl un port sur l'Orne pour les exporter. Au XIII

siècle, le cloître de la Merveille du Mont Saint-Miehd fut en grande partie construit en pierre
de Cocn. et c'est pcut-éta* grâce a la lointaine influence de ta belle duchesse Gonnor.

François NEVEUX

Professeur /mérite d 'histoire du Moyen Age de l'universitéde Caen
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ANNEXE

La charte de la duchesse Gonnor
en faveur du Mont Saint-Michel

Caria de Krittavilla et do Don no Johannc.

In nomme vinclc et iiuliv iduc Trinitativ. Patri* et Fil» et Spiritus Sancti
AnicccsMuum nosiroium msiituiionihus sancilum dccrciumquc cm quuiinus. si

quis su.uum faculiaium qukklam loco sanctoium alicui, vite supeme aeccnsus amure,

prcluriimtcr powidcndum tradere voluerit. sollempne exindc idonearom pervonarum
plurimis aslipulationibus fulcilum. ul id inconvuNum pcrmancal. lestamcnlum fociat

Quodcirca ego Gonnor esse lani presenlibus quain ubvcniibus omnibus uiiquc Nuh
christ ianitati* litulo degcntihus. notum volo quod. inconnu inmcn\ttatcm critnmum
metuenv vitequc cclcstis gaudium dcMdcrans. duo aloda HntUivilhm vidclicct et

Donnum lohanncm. quç michi meus sanciç rccordationis vir Kiehardus comcs cum

plurinus in doialicium dedii. loco bcali Mictnelis fralribusquc ibidem regulantcr DeO
scrvicntibus. pro ammç ipsius dicti vin prccipue remedio. deinde pm mcç animç et

corporis tiliommquc mcorucn. Riehardi comhis achicpi.scopiquc Rotbcm et aliocum
saluic. quorum voluniaic.conscnsu donaiionequc id ago.perpctualrterpossidcnda uado

cl irihuo.
Referentibus ctenim quain plunmis ccclcsiasticts doctoribux. dinovi Jivinum esse

prcccplum ul illic nosui rccondaniur ihcsauri ubi omnis aberil furum fomudooninbquc
nncarum demolilio esseque quoddam peccaionim purgaionum elemosinam cl quod
l>cu.\ in larg.tendomunilicoNCxpo%C1t.qui se in retnbuendopréparai muntficcniisstmum
IX'tur îgitur Dco non nostrum. sed suum. Quitt enim habere puiamu> quain quod ab
eo acccpimus ? Tnbuaiur frigide aque calix ul etema recipiaiur mcrccs Tanii valcrc
regnum audivimus l>ei quantum habemus ; suùectt vidue quadrans. proluit et Zachco
bononim dimidium Quç denique ad id quod linitur ad id quod non finitur compantfio.
pu» lerrenis scilicci cclcsiia. pro pcriiuris mercri perpétua

His igiiur ci aliis muhimodis salutifcro inciuia document». predicta aloda loco
prelibato confero vub Chnsti tociusque accclcsiac testimonio. cutn terris cullis et

incultis cum ccclcsiis. cum molcndinis. cum pratis et cum omnibus omnino appcndiciis
alque cum redinbus ci consuciudimhu» cunciis quas m ptcdiclis villis usque ad dicm
islam habui. eo tenore. ca legc ui ahsquc calumpniaùonc scu coniradiclionc onuuum

succedentiuin vive parentum. «\c quorumque aliomm prefatui locus et habitante in eo

habcat, teneat. possideat.
Quod si aliquis diabolicc pravilalis iclo jaculaïus. huic doiuliom caluinpmaiionis

alicujus s un mterre presumpscrii. locios excommunicaiionis aiquc malédiction»
perhcnnibus pcrhcnniter inetiatur vinculiv Ut autem hujus donalionis auctontas

venus crcdatur et diligentius per omnia conscrvetur tirmiusque futuris teneatur

icrnpotibus, manibuv liliorum incorum. comilisquidem archiepiKOpi. subtcrtirmaiidain

conoborandamque Iradidi
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Rtch.irduv come$ [dans un monogramme]
(Niv'X'l Roibeni archicpiscopi Mulgcril Rotbcm Hugonis Constanciensis

cpiNcopi Hugonis Bujocacensis cpiscopi Hugonis Sais eptscopi Rogen cpiscopi
Noigon cpiscopi Hclikbcrti abbatis Willelmi abbatis Uspac abbatis - Willclmi

laici-Robcrticomitis-Godfredi Willclmi Radulti Turvtcni -Tctcclini vicccomitis
- Hcrluim - Anschetil vicccomitis Willclmi Itlii Turstcm - Hugonis laici Gcnirdt

Osmundi clcrici - Gaufrcdi - Arfast N'iclli - Guimuudi Anschitilli Milonis
Rairuldi Odonis Rannulfi

Cartulaire du Mont Saint-Michel. ms. 210. fol. 24r-25r ; M Fouioux. Recueil des
actes des ducs de Normandie de 911 à 1066. Cacn. Caron. 1961. acte 17p. 98-100

Charte de Bretteville et de Domjean

Au nom de la sainte cl indivisible Trinité, Père, Fils et Saint-Esprit.
Il a été prescrit et décrété par les décisions de nos prédécesseurs que. si quelqu'un,

brûlant d'amour pour la \ ie étemelle, voulait confier à un sanctuaire dédié a des saints

un de ses biens pour qu'il en ait perpétuellement la possession, il devait pour cela faire
un testament officiel, confirmé par un très grand nombre de témoignages de personnes

dignes de loi, pour que ce testament soit à jamais respecte.
C'est pourquoi, moi. Gonnor. je s eux qu'il soit connu tant des présents que des

absents et surtout de tous ceux qui vivent sous le signe de la foi chrétienne, que.
considérant avec crainte l'immensité de mes fautes cl aspirant à la joie de la vie céleste,
je Confie et donne au sanctuaire du bienheureux Michel et aux frèa** qui y \er\cnt

Dieu selon la règle, pour qu'ils en soient les possesseursà jamais, deux alleux, celui de
Bretteville etcelui de Domjean.dont mon mari, le comte Richard de sainte mémoire, m'a
fait don avec un grand nombre d'autres biens pour constituer mon douaire. J'accomplis
cet acte principalement pour la guérison de l'âme de mon mari nommé précédemment,
pour le salut de mon âme et de mon corps et pour celui de mes fils, le comte Richard,
l'archevêque Robert et les autres, qui le veulent, l'approuvent et y participent

En effet, selon les affirmations d'un très grand nombre de docteurs de l'Eglise, je
sais que c'est un précepte divin que de cacher nos trésors là. où sont absentes toute

crainte des voleurs cl toute destruction par les mîtes, et que l'aumône est en quelque
sorte une purification des fautes, car Dieu, qui se montre très généreux en accordant ses

dons en retour, incite les généreux à faire des largesses. Ce qu'il faut donner à Dieu, ce

n'est donc pas notre bien, mais le sien Quel bien croyons-nous, en effet, posséder, si ce

n'est ce que nous avons reçu de lui Que l'on donne la coupe d'eau fraîche, pour obtenir
la récompense étemelle IMatthieu. 10.42| Nous avons appris que le royaume de Dieu
a la valeurde ce que nous possédons ; le quart (d'un as) a suffi à la veuve (Mare. 12.42)
et seule la moitié de ses biens a été utile à Zachéc |Luc. 19. 8| C'est en un mol acheter
ce qui est infini par ce qui est fini, c'est-à-dire mériter les biens célestes en échange des
biens terrestres et les biens éternels en écliangc des biens périssables.

Incitée par ces enseignements salutaires et par bien d'autres, je donne, sous l'autorité
du Christ et de toute l'Église, au sanctuaire susdit ces alleux avec les terres cultivées cl

les terres en fnchc. avec les églises, les moulins, les prés, et absolument tout ce qui en

>r
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dépend, ainsi que toutes les rentes cl toutes les coutumes que j'ai possédées dans ces

domaines jusqu'à cc jour, à la condition expresse que le sanctuaire et ceux qui y habitent
aient, tiennent cl possèdent tout cela, sans qu'aucun de mes successeurs, parents ou

autres, ne faste a leur sujet ni réclamation ni opposition Si quelqu'un, brandissant
l'arme de la perfidie diabolique, ose s'en prendre avec violence à cette don.MtOn par une

accusation mensongère, qu'il soit perpétuellement prisonnier des chaînes perpétuelles
d'une excommunication mule et d'une totale malédiction.

Pour que l'autorité de cette donation ait plus de crédit, pour qu'elle soit conservée
avec plus de soin en toutes circonstances et maintenue plus fermement à l'avenir,
je la confie pour nj continuation et *a garantie aux main* de me* fil*, le comte cl

l'archevêque

l-c comte Richard [dam un monogramme |

15/g/Uj) de l'archevêque Robert, de Maugcr. de Robert, de l'évcquc de Coutances

Hugues, de l'évcquc de Baveux Hugues, de l'évcquc de Sécs Hugues, de l'évèqoc
Roger, de l'évcquc Norgot. de l'abbé Hildcbcrt. de l'abbé Guillaume, de l'abbé Ospac.
de Guillaume laïc, du comte Robert, de Geoffroy, de Guillaume, de Raoul, de Turstin.
du vicomte Tcscclin. d'Hcrluin. du vicomte Anqoctil. de Guillaume fils de Turstin. de
Hugues laie, de Gérard, du clerc Ounond. de Geoffroy, d'Arfast. de Néel. de Guimond.
d'Anquetil, de Milon, de Renaud. d'Odon. de Renouf.

Traduction Pierre Bouct et François Neveux
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Petite histoire d'une queue de têtard

La digue-route 1879-2015

Samedi 21 mats, nous étions (rente mille, à cire venus voir le Monl-Sainl-Michel
redevenu une ilc. L'ampleur des nuitées en 2015 permettra au cours de l'année le

renouvellement du spectacle de la mer entourant complètement l'Ilot Au moment où
nous pouvons admirer la courbe majestueuse du pont passerelle qui permet à nouveau

le passage du (lot. il paiait opportun de rappeler le feuilleton peu commun qui avait

accompagné la construction de l'ancienne digue-roule apparue a l'époque comme une

gucnc entre les ingénieurs et les architectes.

L'histoire de la baie du Mont-Saint-Michel est ponctuée d'épisodes successifs de

ravages et de colmatages effectués par la mer et par l'ampleur des divagations du lit des

fleuves et des ruisseaux côîiers entraînant des bouleversements importants du paysage.
En 1837. l'herbe poussait au pied des remparts, le sable recouvrait la porte d'entrée du

Mont-Saini-Michcl. En 1856, puis en 1859. la Sélune passait au pied des remparts et

rejoignait le COuesnon. C'est dans ce conteste et dans le souci de gagner des terres sur

les grèves par la création de polders que lut imaginée la construction d'une digue-route
qui suscita de nombreuses polémiques.

Après de» c»sais infructueux nrenés depuis Vauhan. la concession obtenue de l'Etat
en 1856 par ce qui deviendra plus lard la Compagnie des polders de l'Ouest allait
aboutir à la création de polders dont les terres riches permettraient des gains hnancicrs

importants. Ires rendements espérés étaient de l'ordre de cinquante quintaux à l'hectare

alors que le chiffre moyen au milieu du XIX siècle était inférieur des deux tiers. Fat

1869. un projet de création d'une digue-route fut établi et une enquête ouverte quatre ans

plu* lard, la guerre franco-prussienne ajournant son exécution. Le seul avis favorable au

Mont provint du supérieur de la congrégation de Saint-Ednw de Pontigny qui espérait,
grâce à un accès plus facile, le retour des pèlerinages. Certains par la suite qualifièrent
la digue de ■■ cléricale lin juin 1874. un décret d'utilité publique du maréchal de Mae-

Mahon autorisa la construction de la digue alin de répondre à trois objectifs supprimer
l'isolement des Montois, permettre la navigation sur leGouesnon*, en contrecarrant les

courants violents à son embouchure et enfin assurer la protection du rivage menacé
ente la Sélune et le Coucsnon. (. ) favoriser l'attcrnssement progressif des grèves cl

<...) rendre a l'agriculture les terrains que la mer lui avait enlevés • Apparaît ici le

troisième motif qui est en fait l'essentiel faciliter le colmatage d'une partie de la taie
cl l'extension des polders et des communications ferroviaires par le prolongement de la

ligne Vitré-Fougères jusqu'au Mont

Quatre ans furent nécessaires pour approvisionner le chantieret prévoir les réponse*
techniques à des situations de tempêtes et de violence des courants de plus en plus
resserres, à mesure de l'allongement de la digue.

I U Mfi «A»! Ute conçut I <tOftf rr>n% 144 «p» rr^nuert tr Cacvwi
: Ocvnt *» IK74. «i V ôc 4r. nuiif*
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Us travaux commencés en octobre 1878 s'accélèrent J partir du pnntcmps 1879.
Deux cents à trois cents ouvriers menaient le combat contre la mer. mais l'avance
gagnée pendant la moite eau diminuait à vue d'ail a mesure que l'on entrait dans la
période de sises eaux La voie ferrée était submergée de 20 cm. le vent souillait en

tempête. <ks vagues énormes sériaient se briser contre les remparts. On s'attendait à
soir le lendemain le barrage emporté et plus de 200 personnes étaient senties assister à
cet émouvant spectacle Soixante wagons chargés d'enrochement étaient en réserve
pour colmater toute brèche susceptible de se produire. Us risques des courants et des
matées conduisirent, en juin, l'ingénieur des Ponts et C haussées à raccourcir en toute
hâte le tracé et à amarrer la digue entre la tour du Roy cl celle de l'Arcade, le tracé
initialement prévu faisait aboutir la digue à l'entrée du Mont. - L'entrepreneur soutient

qu a un certain montent, l'ingénieur a perdu la tête, est devenu fou, a donné les ordres
les plus insensé» et les plus extravagants : il donne pour preuve. . cette initiative de
taire buter la digue sur un monument aussi admirable et que nous avons tant d'intérêt
à conserver

I j f au Mont sw 19(05.
-PWs von *Uf|mcaxiit p.„r l'iMUlfaboo de la s,.ic tm« du (nmwiy a,jpcuI.
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Le Mont devenait ainsi une presqu'île reliée par un ulus de prés de deux kilomètres

de longueur constitue de tangue, cl protégé par des enrochement». C'est alors
qu'Edouard Corroyer, architecte des Monuments historiques, alerta la Commission îles
Monuments historiques et demanda l'arrêt des travaux. Ce fut le début d'une - guerre -

entre l'administration des Ponts et Chaussées et celle des Beaux-Ans. ski les uns

voulaient protéger les abords du Mont en détruisant une p.utie de la digue nouvellement
construite et les autres niaient l'ensablement dù à la présence de la digue l-c scandale
vint jusqu'à la chambre des députes en juin 1881 » peut-cire serait-on arrivé à un

combat si les ministres prévenus enfin de ce qui se passait n'avaient ordonné la lin des

hostilités. . L'année suivante, les débats à la chambre prirent une telle ampleur que le
ministre des Travaux publies railla cette « guerre entre les ingénieurs et les architectes •<

L'atmosphère délétère qui régnait au Mont est révélée par un incident provoqué par
E. Corroyer Craignant des dégât» aux remparts occasionnés par les remous dus a la

digue, il aurait organisé une nuit l'enlèvement par ses ouv riers de quelques pierres de»
fortifications. \x dossier de la Commission extra parlementaire cite sept témoins de
cette affaire, dont le maire.

Chaque année, a l'occasion du votedu budget au Parlement, le serpent de mer - de
la digue ressortait et. avec lui. le débat entre les tenants de l'expansion des polders et les

partisans de la coupure de la digue. La presse se faisait l'écho de ces controverses : « Un

pays qui possède un tel monument, m ce n'est pas un pays barbare, serait inexcusable de
ne pas s'efforcer de le conserver II devrait y avoir des |>cines sévères pour quiconque
oserait desceller une piene ; eh bien, ce sont les agents officiels de ce pays qui
s'emploient à le défigurer et à le détruire I-a polémique autour du maintien de la

digue et le projet du prolongement de la ligne de chemin de fer de Pontorson jusqu'au
Mont réveilla d'autres démons et se transforma en un combat anti-clérical, dénonçant
la digue •' pour faire un chemin de ter pieux desservant les pèlerinages .1 la vapeur -

Georges Clemenceau, quant à lui, s'insurge contre la présence dans l'abbave.
gratuitement concédée par l'Etat, des pères de Saint-Edmc de Ponligny. Nombre
de républicains voient alors dans la digue l'Œuvre cl l'influence de la - monarchie-
cléncaillcrie ■■

I.a digue rc^ut de nombreux qualificatifs .
•• serpent empoisonné câble affreux

ou queue de têtard E.Corroyer l'appelait d'une manière peu amène le - remblai «•

Dans cette atmosphère de polémiques largement relayées par la presse, le conseil

municipal du Mont-Saint-Michel vota en 1883 à une faible majorité le maintien de la

digue. En arguant de la sécurité et de la fin de l'isolement dont souffraient les Montois.

leur vote est dicté aussi pur leurs - intérêts pécuniaires - et le développement du tourisme.
La digue permettait, en ellct. un accès plus lacile au Mont la Compagnie des chemins
de fer de l'Ouest transporta 6000 voyageurs en 1880. deux ans plus tard le nombre

avait doublé*. C'est dans ce contexte difficile de pressions et d'intérêts divergents et

pour mettre lin à la polémique qu'une commission extra parlementaire fut créée la

même année, composée de quatre sénateurs, quatre députés', un inspecteur général des

MO 1131
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Pont* ci Chaussées. un inspecteur des Monument* historiques et un représentant du
ministère de l.i Marine Trois questions lui étaient postes . a l'unanimité, la commission
reconnaissait que la digue ne nuisait d'aucune iniutièie a l'aspect du Mont Saint Michel
cl qu'elle ne causait pas «le remous des eaux et ne pouvait en aucune manière contribuer
à la destruction des remparts. Sur les mesures a prendre contre le colmatage, le rapport
indique : - Nous avons déjà dit dans notre historique, qu'un des but» poursuivis lors
de la construction de la digue était le colmatage d'une partie de la haie, colmatage qui
s'opérerait peu à peu à I abn de la lesee insubmersible et insensiblement gagnerait
jusqu'au Mont-Saint Michel où s tendrait aboutir également la digue de la Roche Turin.
De la sorte, ce sa»tc triangle, dont le Mont-Samt Michel est le sommet pourrait être
rendu à l'agriculture. Cet avantage, la commission a été unanime pour le repousser Ce
colmatage a été pour elle le principal inconvénient de la digue, et nous ne croyons pas..lier trop loin en allumant que. s'il n'avait pas été évité, la majorité de la Commission
se serait modifiée et aurait demandé la suppression .le lu digueCar il y a une chose
que la Commission réclame avec la plus grande énergie, c'est que le Mont-Saint Michel
reste au milieu des grèses. mais il y a moyen de l'éviter puisque MM les ingénieurs
ont déclaré que même en conversai* la digue insubmersible, ils pourraient parfaitement
arrêter le colmatage a la distance qu'il leur serait tixée -

En conclusion la Commission proposait de dégager la base des tours du Roy et de
l'Arcade en dés tant la digue sur quatre cents mètres vers l'orphelinat . ce qui semblait
être le plan primitif I es ingénieurs étaient ins nés a arrêter le colmatage à mille métrés
du Mont. Malgré le vote favorable des députés en janvier 1884. les travaux ne lurent
jamais exécutés

De nombreux écrivains prirent fait cl cause pour l'insularité du Mont Ah' quela prochaine marée serait donc divinement inspirée de balayer d'un bon coup cette
digue des Ponts et Chaussées, avec les millions que nos députes ont volés pour sa
cwisuuaioo Nous avons une chose unique au monde, m belle qu'on ne la peut
imaginer quand on ne l'a pas vueU% ingénieurs s. «m armés qui ont lait une digueLa digue menace le monument et doit faire p.Hisser des choux dans la mer de sable <...».
l es architectes désespérés «ml protesté, mais les ingénieurs tenaient bon pont les navets
et la chute du monastère ironise Maupassant dans <.'// tllis en 1884.1 .1 même année
V Hugo «écrit « U Mont-Saint-Michel est pour la Ir.incc cc que la grande pyramide
est pour l'Egypte II faut le préserver de toute mutilation. Il faut que le Mort-Saint-
Michel reste une île II faut conserver à tout prix cette double uruvre de la nature et de
l'art.»" Albert Robnla. lui. demeure dans le registre de l'imprécation - ô grand saint
Michel, brandiscette lance, coupe d'abord Udigue iniuneusc qui menace de conduire
jusqu'à toi le dragon de feu du XIX'srfck. le chemin de fer (...) an*hn«nis.ne inutile
et blasphématoire -

LES AMIS Ml MONT-SAIVT-MICHEL
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Le» élude» entreprises à Ij demande de la Commission semblent mettie en

sommeil les querelles, mais en 1901. le projet d'une demande de concession visant
de» endiguemenfs au sud-est du Mont atin de prolonger la digue de la Roche Tonn

ju»qu'j la digue-route insubmersible ranime le» querelles De nouvelles sagues de

protestation relayées par la presse gagnent la chambre des députés et le Sénat, d'autant
que depuis 1901 le Irain relie Poniorson au Mont-Saint-Michel 'Ln novembre 1907.
le ministre des Beau*-Arts en visite au Mont s'inquiète de la situation des grèves et

réaffirme la nécessité de combattre le colmatage. Ce regain d'intérêt lait suite comme

toujours à de nouvelles demandes d'cndiguagc Pour éviter les querelles entre les

administrations des années 1883. la conférence interministérielle de 1908-1909 est

longuement préparée : le» discussion» portèrent une fois de plus sur la nécessité de
défendre les terrains gagnés sur la mer sur la rive gauche du Couesnon. assurer un

« périmètre d'isolement » autour du Mont et couper la digue sur les derniers 236

mètres et leur remplacement par une chaussée ,\ gué. une passerelle en béton armé

pour piétons devait s'y ajouter
Une sensibilité nouvelle favorable a la préservation non seulement de» monuments

mais des paysages renforce les attentes. Orchestrée par le Touring Club de France,
une campagne d'opinionr précède la conférence, relayée par la Société pour la

protection des paysage»" et l'association des Anti» du Mont-S.nnt-Michel qui. créée
en 1911. sut rassembler de nombreuses personnalités éminente* pour sauver dan»
leur intégrité, le site naturel et le caractère artistique du Mont-Saint-Michel ». Les
Montois dont la vie quotidienne était facilitée, s'opposèrent fortement aux projets de

destruction de la digue - Tant pour le» habitant» que pour les voyageur», la digue
est un bienfait. »

,r

Cette même année, des crédits furent votes à la Chambre pour - l'ouverture de la

diguedu Mont-Saint- Michel. - Le véiutcurde la Manche. S. Gaudindc Vilaine, reprenait
l'idée de la suppression des deux cents derniers mètres de la digue insubmersible et la

dcstructiondc ladiguede rochcTonnaprêsavoir a^Mire la protectiondc\terres menacée»

par une digue reliant le petit cap de la Roche Tonn à la Caserne. Le» représentant»
des Ponts et Chaussées et ceux des Beaux-Arts aboutirent entin à un accord trois ans

plus tard, la digue devait être coupée .1 . 250 mètres du Mont De nouvelles études

sur ta sédimentation et sur l'influence respective des courants de marée et des rivières
aboutirent à une enquête d'utilité publique ouverte le 4 juillet 1914 La mobilisation

générale et la guerre interrompit von déroulement
En 1916. malgré la guerre, une nouvelle enquête publique est ouv erte au sujet du

déplacement de la gare terminus du tramway au Mont-Saint-MicbcL Les Montois
rejettent la coupure de la digue et demandent un statu-quo. \xs Amis du Mont-

Saint-Michel ne désarment pas et proposent un contre-projet : - coupure de la digue
insubmersible (...) sur une longueur ti>«ale de IIMO mètres - et son remplacement •• par
une voie guéable pour les voitures à marée ha»>c •• Une passerelle en ciment arme

devait être aménagée - pour les piétons, les voitures a bras et pour le va-et-vient sur
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LES AMIS Dl' MONT-SAIN ! -MICHI I

railv de chariots J bagages Au lerminus de la partie conservée de la digue, «riaient

.«ménagés la gaie, une vaste terrasse pour les voilures et un abri pour les piétons
Les années qui suivirent la Grande Guerre ne permirent pas de dégager les sommes

nécessaires l.e* nombreux monuments détruits ou endommagés absorbaient les
crédits la grande en se économique qui atteignait U I tance en 1931 retarda cnc.ee

la réalisation des travaux de la coupure de la digue, malgré une troisième enquête
d'utilité publique en 1929" Trois ans auparavant, le préfet de la Manche avait
autorisé l'occupation d'un terrain à l'entrée du Motri-Saint-Michel afin de permettre
le stationnement des automobiles de plus en plus nombreuses Trente ans plus tard en

191.6. lu demande d'occupation des grèves du Mont-Saint Michel en vue d'établir des
parcs «le stationnement allait relancer la polémique sur l'ensablement

Pour connaître en détail les nombreux cpis«xles de ce feuilleton sans lin de lu «ligue
et il la lumière du combat récent des Amis du Mont-Saint Michel concernant la hauteur
«lu gué. «m lira avec grand intérêt - Mont-Saint-Michel. La reconquête d'un site par J.
François Seguin. Paris. Le Cherche Midi éditeur. 1998. et llciuy Dccuéns ■ Le Mont-
Saint-Michel d'union a travers la carte postale ancienne ». Paris. HC éditions. 2013.

Jean-Luc Legros
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Invention des sépultures des abbés
Guillaume et Jean de Lamps 1

10 janvier 1863

En faisant des travaux en janvier 1863 dans la chapelle d'axe du ch«rur de l'église
abbatiale, dédiée a la Vierge, les ouvriers ont mis au jour les sépulture» de Guillaume
de Lamps. abbé vie 1501) a 1511. et de son frére Ican de Lamp». abbé de 1514 a 1523

Le premier a été un gland bâtisseur il a repris le chantier du thvrur de l'église, qui
était arrête depuis une quarantaine d'années, en faisant élever le niveau du triforium ;

il a terminé la construction des logis abbatiaux en ajoutant le bâtiment situé près de la
terrasse du saut Gaultier ; il a donne aux grands degrés intérieurs leur aspect actuel et

il a édifié '•» jolie citerne à décor flamboyant, dite de l'aumôncne. qui se dresse au sud

de la nef de l'église. Il avait également dote la tour de croisée d'une haute flèche qui a

été foudroyée en 1594.

lx second a été aussi actif, terminant notamment le chaur de l'église abbatiale en

1522. Il a été le dernier abbé régulier, élu par les moines Comme son frére. il avait été
inhumé dans la chapelle axiale du chtrur.

Les sépultures n'avaient pas été violées pendant la Révolution. \x* morceaux de

tissus qui ont été trouvés dans celles-ci ont été restaurés et présentés dans la hclle

exposition File le temps. rette le lis ut que l'on a pu admirer en 2008 aux Archives

départementales de la Manche

Procès-verbal de la découverte de la sépulture
de Guillaume de Lamps

Débris de vêtements et d'ornement trouvés, le 10 janvier 1863. dan» un cercueil
enfoui dans la chapelle abbatiale ou Notre-Dame, du côté de l'Evangile', le» pieds à

l'orient et la létc a l'occident, contre et même en partie en dessous des encorbellements
des colonnes entre le rond point de cette chapelle et l'excavation pratiquée dans le mur

pour renfermer les burettes

Le corps du défunt réputé Guillaume de Lamps. 33* abbé, mon en 1510. était encore

tel qu'il avait été inhumé
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LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Tous les ossements ont été religieusement recueillis et placé* par les soins de

M Marque!*, directeur du Mont-Saint-Michel, en présence de M l'abbé lecoun'.

aumônier, dans une petite caisse, enterrée à l'endroit même où se trouvait le cercueil

primitif, mais dans une position différente, c'est-à-dire en travers de la chapelle. Dans

la caisse a été placée une petite boite en ter blanc, cachetée, renfermant une déclaration

dont copie ci-jointe

Le cadavre reposait sur une couche de paille mélangée de feuilles do laurier.

V Marque!

(cachet de la Maison centrale du Moflt-Saint-Michcl)

Le 10 janvier 1863

Ces ossements, présumés appartenir au sieur Guillaume de Lamp%, 33' abbé, mort

en 1510. ont été réunis dans cette caisse par les soins de M A Marquct directeur du

Mom-Saint-Michcl. en présence de M. l'abbé l-ccoutt. aumônier.

Autant que l'état de l'ancien cercueil en bois de chêne double et celui de

décomposition du cadavre a permis de le constater, le corps du défunt avait été revêtu

du costume monacal et d'ornements ecclésiastiques. Us débris des sandales et du
vêtement du défunt ont été déposés dans le charnier.

Aucune médaille, aucun signe religieux (croix ou chapelet», aucune inscription n'a

été trouvée

l.e corps était couché, les pieds du côté de l'orient.

Mont-Saint-Michel
Le H) janvier 1863

A Marque!
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Procès-verbal de la découverte de la sépulture
de Jean de Lamps

Débris de vêtements et ornements trouvés, le IU janvier 1863. dans un cercueil
enfoui dans la chapelle abbatiale ou Noue-Dame, du côté de l'Epine*, les pieds à
l'orient cl la tête à l'occident, contre et même en partie en dessous des encorbellements
des deu* colonnes les plus rapprochées de la piscine

I.C corps du défunt, réputé Jean de Lamps. 35* abbé. mort en 1523. se trouvait

encore tel qu'il avait été inhumé.

Tous les ossements ont été religieusement recueillis et placés par les soins de M. A.

Marque!, directeur, assisté de M l'abbé Lccourt. aumônier, dans une petite caisse qui a

été enfouie à l'endroit même où se trouvait le cercueil primitif . mais dans une position
différente, c'est-à-dire à travers la chapelle. Dans la caisse a été placée une petit boite
en fer blanc, cachetée, renfermant une déclaration dont ci-joint copie.

Le cadavre reposait sur une couche de paille ou jonc mélangée de feuilles de luimcis

A Marquct

(cachet de la Maison centrale
du Mont-Saint-Michel)

Le 10 janvier 1863. ces ossements présumés appartenir au sieur Jean de Lamps* 35 #

abbé, mort en 1523. ont été réunis dans cette caisse par les soins de M A. Marquct.
directeur du Mont-Saint-Michcl. en présence de M. l'abbé l.ccoun. aumônier.

Au montent de l'exhumation nécessitée par la restauration de la chapelle, il a pu
être constaté, maigre la décomposition du Corps et l'altération complète du cercueil

1 • que le cercueil et ce corps n'avaient pas été touchés depuis leur inhumation ;

2 - que le cercueil était double et en bois de chêne

3 - que le défunt avait été enterre de l'orient à l'occident, les pieds du côté de la

fenêtre et la tête du côté du chœur de l'église .

4 - que le défunt avait été enterré en costume monacal et revêtu d'ornements rcli-

gieux. notamment d'une espèce de chape richement brodée' ;

5 - qu'il n'existait dans la biére ni croix, ni chapelet, ni médaille, ni aucun signe

propre à faire connaître le nom ou la qualité du défunt ;
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LES AMIS 1)1 MONT-SAINT-MICHEL

6 - que le corps reposait sur un lit de paille ou jonc garnissant le lond de la bière

Les débris des sandales, vêtements et ornements recueillis ont ete dépose* dans le
charnier.

Mont-Saint-Michel, le III janvier 1863

A. Marque!

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Règlement
pour le gouvernement du Mont-St-Michel 1

En marge
On suppose la pension ordinaire
de 600 livres

Il sera fourni à chaque pensionnaire une chambre avec cheminée, cette chambre
sera meubléd'un lit garni d une housse entière de serge ou de cotattade. d'une paillasse,
de deux matclats couvert de lOtUc à carreaux. Chaque matelot sera rempli moitié laine
moitié crin et sera du poids d'environ seize livres

D'un traversin rempli de plume du poids d'environ t> livres.

De deux couvertures de bonne laine ou d'une couverture piquée de toile peinte ou

cotonadc au heu d'une des couvertures, de deux draps qui seront changés unis les 15

j»»urs en été cl de 3 semaines pendant l'hiver.

D'une armoire ou commode fermant à clef, d'un porte manteau pour pendre les

habits, d'un pot à eau et d'un plat

De deux serv iettes par semaine.

On donnera une demie livre de pain blanc avec heure ou fromage pour déjeuner, une

peinte de cidre ou un sepuer de vin.

La portion du dîner sera composée d'une soupe, d'un morceau de Nruf. et d'un

morceau de veau ou de mouton, et d'une petite entrée, le tout faisant environ une livre

de viande, d'une assiette ou deux de dessert suivant la saison, on fournira une chopinc
de cidre et un septier de vin

La portion de soir sera composée d'une salade, d'un morceau de Neuf, veau «m

mouton roti du poids d'environ 3 quarteron*, de dessert et boisson comme à inidv.

On donnera une fois la semaine au moins au lieu de viande de boucherie des

poulardes, poulets, pigeons, canards, lapin ou gibier.
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ix prieur ne pcnUdlia à aucun pnvonnier sous quelque prétexte que ce soit de si>rtir

du château 1 cl de la ville.

Il ne donnera jamais une liberté général a un prisonnier de descendre en ville.

Il en donnera la permission par billets qui seront remis au suisse

Si un prisonnier abuse de cette permission, s'il profère des injures et commet

quelques fautes, le prieur pourra le retenir dans la chambre pendant un mois, m les
fautes sont graves, s'il fait quelques démarches ou voyes de fait pour s'échapper, le

prieur pourra l'cnvoicr à l'Exil', nuis il ne pourra l'y retenir plus d'un mois sans en

informer le ministre

On fera sortir une fois la semaine les prisonniers enfermés dans l'exil ou ailleurs

pour prendre l'air pendant une heure au moins, ils seront accompagnés d'un religieux
ou d'un domestique.

1a* prieur ouvrira toutes les lettres que les prisonniers écriront excepté celles qui
seront adressées au ministre ou a leur père et mère

Il ouvrira toutes les lettres que recevront les prisonniers excepté celles qui seront

contresignées des ministres et écrites par leurs pères et mères. Il ouvrira les lettres en

leur présence pour en rcconnoitrc l.i signature

Le pneur visitera au moins une fois tous les mois avec un de ses religieux
allernamemcnl les prisonniers fous et les délenus soit dans l'Exil ou ailleurs'

Le visiteur de l'ordre des Bénédictins, conjointement avec le religieux le plus ancien
et le dernier arrivé dans sa communauté, visitera une fois l'an tous les logements des

prisonniers fous et détenus et fera Comparaître devant lui tous les autres pensionnaires,
dressera procès verbal de cette visite qu'il envoyera au ministre

Il sera établi une infirmerie dans l'endroit le plus commode de la maison dans un

appartement de force pour y transférer les prisonniers malades logés à l'Exil et tous

les autres qui sont détenus Ceux qui ont la liberté dans le château pourront aller à
l'infirmerie i»u rester dans leurs chambres.

Ce règlement a ete fait et envoyé par monseigneur rte Berlin, ministre, le trois juillet
mil sept cent soixante et dix.
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Documents sur la restauration du Mont-Saint-Michel 1

Kxtrait du procès-verbal des délibérations
du Conseil général de la Manche

Séance du 4 septembre 1867

Un membre lit le rapport suisanl

Messieurs.

Un de nos honorables collègues vous propose d'émettre le situ que l'Etat entretienne

régulièrement les bâtiments du MontrSt-Michcl et dès à présent le cloître qui tombe en

niirtt.v

Panni toutes les manifestations de l'art le plus hardi et le plus splcndide. parmi tous

les souvenirs les plus glorieux et les plus patriotiques de notre histoire, panni tous les
sites exccpcioflnd* par leur caractère et leur splendeur, parmi tous les monuments qui
illustrent le sol de la France, le Mont-St-Micbcl tient une place à part et que personne,
que je sache, ne lui .1 jamais contestée

Aujourd'hui rongé par l'action du temps et de l'air salin, pmc depuis longtemps
d'un entretien suffisant, il se rapproche chaque année de la destruction et dans un temps
donné ne serait plus qu'une ruine.

Mgr l'évcquc de Coûtantes voulant l'arracher a cette perspective désastreuse et

espérant substituer à la maison de détention supprimée, des établissements qui seraient
une petite compensation pour les habitants, une garantie pour le présent et pour l'avenir,
a consenti à la prendre en location*

L'Empereur. Messieurs, ne l'oublions pas. pénétré de la même pensée, a attesté

sur sa liste civile une allocation annuelle de 20 000 francs qui est aujourd'hui la seule

ressource certaine du Mont-St-Michcl. mais que peut être cette ressource comparée à la

masse de l'édifice, a l'usure lente de ses toitures, à la destraction de ses aplombs dans

quelques-unes de ses parties essentielles, a la dégradation accumulée par près d'un

siècle d'abandon

Evidemment cette participation généreuse à une entreprise véritablement nationale

est complètement insuffisante Mgr l'évêque de Coutanccs est oblige de le constater cl

adresse à M le Président du Conseil général l'expression douloureuse de ses regrets
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LES AMIS DU M0NT-SAINT-MICHE1.

Ce qu'il faudrait,c'est que l'Etat lit pour le Mont-Sf-Michcl ce qu'il fait pour d'autres

monuments. cc qu'il fait pour nos cathédrales souvent bien moins intéressâmes, bien

moins importantes au point de vue de l'art et de l'histoire et qu'il entreprît, fût-ce avec

un crédit spécial que le Corps législatif ne lui refuserait certainement pas. en plusieurs
années sans doute, mais avec persévérance et avec suite, la restauration d'un monument

historique, une des gloires de la France

Nous vous proposons donc. Messieurs, d'émettre ce v«u de la manière la plus
pressante et de le recommander à la sollicitude de M le Préfet et de M le Président du

Conseil général

lxs conclusions du rapport sont adoptées à l'unanimité.

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Lettre de Mgr Bravard et de M. de St-Germain •

Paris, le 29 mars 1868

Lettre transmise à Napoléon III le 11 avril 1868 par le cabinet du ministre de la
Maison de l'Empereur et des Beaux-Arts

Sire.

Votre Majesté, avec sa générosité habituelle, a voulu venir en aide a l'abandon du

Mont-St-Michel et .1 daigné assigner sur sa cassette une somme annuelle de 20.000
francs à l'entreprise de Mgr l'évéque de Coulantes cl d'Avranchcs qui s'en est rendu

locataire.

Grèce à cette participation et il quelques petites ressources Uvales, les souvenirs

religieux si intimement liés à la glorieuse histoire du Mont vont sauvegardés cl ravivés

un pèlerinage célèbre et vénéré dans le monde entier est rétabli ; un asile de retraite

cl de piété est ouvert et entretenu ; et pour faire la part de la chanté, de petits garçons
abandonnés, réunis dans un orphelinat, grandirent et se fortifient, plus que partout
ailleurs, sous l'influence de l'air vivifiant qu'ils respirent4

.

Mais à cela se borne cc qu'il a été possible de faire, et des premiers travaux attaqués
peut-être avec trop de confiance dans quelques salles, n'ont servi qu'à constater

l'impossibilité de rien entreprendre de sérieux cl l'insuffisance radicale de ressource*

Le monument périclite donc d'une manière déplorable et. sans parler de la

restauration intérieure qui est une dette envers une vieille gloire, l'état des couvertures,

des charpentes, des murs et des voûtes compromet chaque jour davantage la solidité de

l'édifice et le menace d'une ruine prochaine.

D'un autre côté, les allocations attribuées aux monuments historiques paraissent,
avec leur dispersion nécessaire, incapables de pourvoir à des besoins aussi con*idérable>
et aussi urgents

Les soussignés demandent humblement à Mme Majesté de couloir bien employer le

seul moy en efficace et d'assurer la restauration du Mont-Sl-Michel par un crédit spécial
dont un inspecteur général de* Beaux-Arts pourrait seul indiquer le chiffre et dont voire

Majesté réglerait Ies annuités

C'est par cc procédé que l'on a sauve les arènes de Nîmes, le palais des Etals de
Blois et plusieurs autre* monuments antiques Le Mont-St-Micbcl. avec son caractère
si particulier, peut disputer le premier rang

jïr-Oi Hhn«.«m * SMtCfnuto<l(0> IB3>,M• »Ûft» ISH-tIJO. «TU m.dma.C(«,l

f*o<r*l* U XW* tltlMftW). 11*7^IIOV»
4 .vile**» à 1 '«vptrltue irtfUtt* du »o KttiU |Mf Mu Nra*x*



LES AMIS 1)1 MONT-SAINT-MICHEL

Telle CM la demande dont les soussigné» uni clé admis à entretenir Votre Majesté cl

qu'elle a daigne accueillir avec boulé en les autorisant il la lui adresser par écrit.

Ils la supplient de vouloir bien prendre en main unaussi grand intérêt et sont avec un

inviolable dévouement cl le plus profond respect. Sire, les très humbles et fidèles sujets

J.-P. évéque de Coutanccs et d'Avranches

De St-Gemuin. député de la circonscription
d'Avranches cl Moruin

LES AMIS DU MONT-SAINT-MR'HEl

Lettre de Mgr Bravard au ministre de la Maison de

l'Empereur et des Beaux-Arts

lin tournée pastorale, le ') août 1868

A son Excellence Monsieur le Maréchal Vaillant

Objet :

Le Mont-St-Michel

Monsieur le Maréchal.

Dans une lettre que Voire l:\celknce me faisait l'honneur de m'écrire. au

commencement du mois d'août dernier, vous aviez la bonté de me dire que Sa Majesté
l'Empereur pourrait appliquer à la restauration de la vieille abbaye du Mont-St-Michel
les fonds de la Liste civile engagés à Picrrvfondv

Si je suis bien informe, les travaux de ce château fort touchent à leur lui ils seront

complètement terminés et payés au 31 décembre prochain

le viens, a cause de cela. Monsieur le Maréchal, vous pner. \«»us supplier, a mains

jointes, de mettre a exécution la bonne promesse que vous daignâtes me fane au mois
d'août.

Le Mont-St-Michcl est si digne d'intérêt, si excentrique' et si merveilleux que votre

Excellence ne saurait l'abandonner. Aucune autre nation de l'Europe n'a un édifice
aussi remarquable. Ce serait un crime que de le laisser en ruines

De mon côté, j'ai fait, je fais toujours ce qui es! en mon pouvoir, pour employer,
de la manière la plus utile, les 20.000 francs que me donne annuellement l'empereur

Mais cette somme csi loin de suffire au* exigences de ce vaste monument II m a

fallu créer là tout le mobilier nécessaire au double établissement religieux que j'essaye
d'y fonder, entretenir un nombreux personnel d'ouvriers, d'orphelins et de gardiens,
empêcher les eaux pluviales de s'infiltrer par les toitures, par les terrasses et les 2.500
ou 2.600 fenêtres qui se trouvent dans cette abbaye, ctc .

Il est aisé de comprendre qu'il doit me rester peu de chose pour la restauration

proprement dite du monument J'ai, malgré tout, commencé cette restauration et. pour
cela, je me suis imposé des sacrifices personnels, fort lourds pour ma modeste situation

^(.7
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Je continuerais de faire <Je même si je prévoyais que. par la. je pourrais réussir Mais

plus je vais, plus je considère les modestes rèsuliats que j'ai obtenus, et l'importance
de ce qu'il faudrait entreprendre, plus je comprends que la tâche est au-dessus de mes

ressources.

L'empereur seul peut réussir. M. Viollct-Ic-Duc. notre eminent architecte, ne

demande pas mieux, je le sais, que d'employer à la restauration de notre abbaye-
forteresse les talents et le soin dont il a donné des preuves à Vé/elay. à Notre-Dame de

Pan», à Pierrefonds et dan» beaucoup d'autres lieux.

Je serai» heureux. Monsieur le Maréchal, m votre Excellence voulait bien lui donner

des ordres pour qu'il s'occupât du Moot-St-Michel. l a saison n'est pas trop avancée

ks projet* pourraient être faits avant l'hiver et rien ne s*opposerait à ce que les travaux

lussent entrepns dè» le printemps prochain.

Laissez-moi espérer que je n'aurai pas lait en vain un appel à votre patriotisme et

à votre goût si éclairé pour les Beaux-Arts. Votre Excellence le »ait comme moi en

restaurant notre vieille abbaye, vous garderez à la religion, à l'histoire et aux arts un de

ces types les plus merveilleux, comme vous conserverez pour la France une forteresse

sur laquelle flotta toujours le drapeau de la patrie, je n'ai pas besoin de le rappeler le»

Anglais ne purent jamais venir à bout de s'emparer de ce rocher.

Daigne/ agréer. Monsieur le Maréchal, l'assurance des parfaits sentiments, avec

lesquels j'ai l'honneur d'être, de votre Excellence, le très humble et très obéissant
serviteur

J.-P. évéque de C'outances cl d'Avruiichcs

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Note du Ministère
de lu Maison de l'Empereur et des Beaux-Arts

Palais des Tuileries. I" décembre 1869

U- I" décembre 1869. je prends les ordre» de l'Empereur au sujet du Mont-St-
Michel et des dépenses de réparation et de consolidation que Sa Majesté peut avoir

l'intention de faire exécuter a cet ancien monument aux trais de la Liste civile.

J'explique à l'Empereur que dans une longue conférence que j'ai eue le 25 novembre
dernier, avec Monseigneur l'évcque de Coutances et d'Avranches et M le marquis de
Pionnes '. chambellan de l'Impératrice et député de la Manche. Monseigneur reconnaît

que les travaux de réparation ne s'élèveront pas à moins de deux millions (M. Viollct'
est armé au chilfrc de deux ou trois millions). Mais Monseigneur qui. eut-il chaque
année à sa disposition plus de cinquante nulle francs, ne voudrait dépenser au Mont-
St-Michel plus que cette somme de 50 nulle trancs par année, dans la crainte de taire

renchérir h main-d'œuvre dans le pays et de porter ainsi un préjudice notable aux

habitants peu aisés qui ont â taire hâtir pour leur compte particulier . Monseigneur,
disons-nous, croit que si Sa Majesté voulait lui promettre cinquante mille francs chaque
année, il pourrai! entreprendre le» réparations les plus urgentes au Mont-St-Michel. et

d'abord la consolidation du rochersur lequel repose cette célèbre abbaye et la réparation
des toitures qui sont presque toutes dans le plus fâcheux état'

Mgr d'Avranches demande donc ces cinquante mille francs par an. en faisant appel
aux souvenirs de l'Empereur, rappelant que Sa Majesté a bien voulu lui promettre
qu'aussitôt que les travaux de Pierrefonds seraient terminés. Elle emploierait une partie
des fonds qu'Elle affectait à Pierrefonds à la nu»e en état du Mont-St-Michel

Ayant ainsi exposé les choses à l'Empereur, j'ajoute pour l'édification de Sa Majesté
que d'après une note que M. Viollet-le-Duc m'a remise, et qui n'est que la copie d'une
note donnée récemment a l'Empereur, il y a encore un million à peu près à payer pour
Pierrefonds. tant pour solde de travaux déjà exécutés, que pour payer des travaux qui
vont encore à faire

L'Empereur m'a dit qu'il ne laut pas songer a travailler au Mont-St-Michel qu'il
pense qu'on peut se restreindre sur le chiffre des dépenses à (aire encore à Pierrefonds,
tout en admettant en principe qu'on fera tout ce que demande encore M. Viollct-lc-I>uc
mais qu'on le fasse moins vile...
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L'Empereur me demande si le crédit affecté aux Monuments historiques est venu

en aide a Pierrefonds ? Je réponds que le crédit des Monuments historiques a Concouru

aux travaux de restauration de Pierre fonds depuis plusieurs années par une subvention

qui a varié de cinquante à cent mille francs L'Empereur désire que dorénavant, nen ne

soit pris sur le budget des Monuments historiques pour Pierrefonds. Sa Majesté préfère
que. si c'est possible, on dote un peu plus le château de St-Germain. M. Gautier à qui je

s icns de dire de s ne voix le résultai de mon entretien avec l'Empereur, ine fait observer

arec raison qu'on ne peut rien prendre sur le crédit des Monuments historiques pour

le château de Saint-Germain qui rentre dans la catégorie des Bâtiments civils cl dont

les réparations incombent au budget de ce serv ice mais il me fait espérer aussi qu'on
pourra donner satisfaction au désir de l'Empereur, en élevant l'allocation consacrée

chaque année a cette opération

Signe : Maréchal Vaillant

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Rapport de la Commission
des Monuments historiques 10

Par M Viollcl-lcDuc
Sur l'abbaye du Mont-St-Michel (Manche)

Séance du 10 mars 1872

M le Prélet de la Manche transmet â M le Ministre une délibération du Conseil

général tendant à obtenir de l'Etat une subvention nécessaire à l'entretien des bâtiments
de l'ancienne abbaye du Moni-St-Michcl-en-Mcr

Ces bâtiments ont été. depuis la Révolution du dernier siècle, affectés pendant une

longue période au service des prisons. Ils dépendaient ainsi du Ministère de l'intérieur
et étaient entretenus par ce département le Personnel attaché à ce pénitencier faisait
en grande partie vivre la population de pêcheurs du Mont. Depuis dix ans environ, les
bâtiments ont été abandonnée par le service des prisons, a l'é\équc de Coûtantes Ce
prélat y a installé des religieux et s'est chargé de l'entretien des locaux. Quelques iras aux

y ont été même entrepris au moyen de ressources diocésaines. Il était évident qu'un
établissement de ce genre ne pouvait prospérer et qu'il ne subsistait que par l'influence
de la tradition La population du Mont ne trouve pas dans la présence de ces quelques
religieux les ressources que lui fourneau le personnel attaché â la prison cl réduite à

la pêche peu abondante de ces parages elle tend â décroître. Les quelques visiteurs qui
se rendent au Mont ne suffisent pas à rendre la vie à ce rocher complètement isolé de la
terre ferme comme on sait à chaque marce

Cependant le Mont est certainement le spécimen le plus intéressant que nous

possédions d'une ancienne abbaye fortitiéc datant des XII', XIII'. XIV et XV siècles
Les bâtiments constmits en beau granit rose et gris présentent une image des plus
grandioses et d'un très beau style.

Pendant l'occupation par les prisonniers, ces bâtiments ont été déjà passablement
altérés, ou ne s'est préoccupé que d'entretenir les toitures et on a laissé tomber même

quelques parties des murs de soutènement. Sous l'occupation dernière, ces constructions
ont eu à subir quelques restaurations fâcheuses, plus apparentes que réelles, destinées

plutôt a reflet intérieur qu'à la conservation des bâtisses et qui souvent font disparaître
les traces les plus intéressantes

Avant de nen entreprendre dans un édifice de cette nature, qui se compose de
constructions faites â diverses époques et pour vatisfairc à des besoin* varié*, il est

nécessaire d'avoir un relevé très exact et fait â un point de vue critique. Or il ne semble

pas que ce travail ait jamais été entrepris. T.nites les parties de ces bâtiments ne sont

pas également intéressantes II en est même qui. faites pour le service des prisons, n'ont
eu d'autre résultat que d'altérer les anciennes et belles dispositions du monastère. Or
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l'entretien auquel pourraient participer les Monumentshistoriques ne devrait porter que

sur les bâtiments qui présentent une valeur au point de vue «le l'art. Cet entretien ne

peut donc être estimé qu'à la Mille d'un examen sérieux de cet .<rn.iv de constructions,

autrement dit qu'à la suite d'un relevé très sérieusement tait cl analytique «le toutes les

parties. Or ce travail manque absolument

Si l'administration alloue «Icv tonds pour l'entretien avant «le savoir, au préalable,
a quoi ces tonds seront employés il y a beaucoup de chancev p«nir que sommes

allouées ne contribuent pas i la conservation des parties vraiment remarquables des

bâtiments du Mont

le suis donc d us iv pour conclure, que l'administration des Monuments historiques
aurait, avant toute décision relative a l'entretien et à la conservation de la vieille abbaye,
à charger un architecte, au fait de ces sortes d'examens, «k- faire un travail sur l'état des

constructions présentant une valeur sou au point «le vue «le l'art, soit au point de vue

«lu dispositif, c'est-à-dire «le lu destination ancienne, travail qui demande un soin et une

connaissance de ces Mîtes de constructions à la fois militaires et religieuses

Quoi qu'il adv ienne, une sorte de procès-verbal bien dressé, touchant l'état actuel,

est d'un grand intérêt et est du ressort de l'administration des Monuments historiques

E. Viollct-lc-Due

I_i commission accepte k*« conclusions du présent rapporteur et sur Ij proposition
de son président. MM Bocswillwuld et Viollet-le-Duc sont invités à se concerter sur la

qucstkm du choix «l'un au hitcctc afin de pouvoir donner leur uv is sur celte question qui

*cm mise à l'ordre du jihii île la prochaine séance 11
.
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Actualités

Le rétablissement du caractère maritime

Depuis le 18 mai 2015. le chenal oncnt.il du Couesnon cm en service. Le fleuve
côlicr se divise mjiMenant en un chenal occidental et un chenal oriental : il passe donc

à l'ouest et à l'est du Mont-Saint-Michel afin d'en désensabler les abords immédiats,
c'est-à-dire dans un rayon de mille mètres Le chenal oriental passe au-dessous du
pool-passerelle au niveau ou les navettes reprennent les visiteurs, comme le montre

noire photo

Ixy travaux de rétablissement du caractère maritime du Mont sont ainsi pratiquement
termines Des pelleteuses, des bolldo/crs et des camions sont encore en activité à l'ouest

de la nouvelle digue d'accès au Mont Ces derniers travaux consistent à créer des épis
en pierre qui doivent protéger la digue d'éventuelles sapes du Coucsnon

Près du Mont, tout est achevé. Ix spectacle sera donc grandiose lors des prochaines
grandes marées mardi 29 septembre (coefficient 117) ou mercredi 28 octobre
(coefficient 113».

Mais la traversée de la bâte est ainsi devenue plus dangereuse qu'avant. Il est donc

recommande de toujours suiv re un guide lorsqu'on veut s'aventurer sur la grève.

Aménagement de la Caserne

Les travaux de voicrie réalisés a la Caverne par le Syndicat mixte Baie du Mont-

Saint-Michel sont pratiquement terminés . ils ont tout de même duré pré-, d'un an '

La circulation alternée sur la route du Mont devrait donc cesser prochainement (nous

rédigeons cette rubrique le 1" juillet >. Lj voicrie est traitée en béton désactivé.
Cinquante arbres de haute tige, ainsi que 5 8(10 plantes vivaccs et graminées, ont été

plantés. Les visiteurs peuvent désomuis se promener dans un cadre agréable
Un traitement paysager du même type sera réalisé sur les berges du Coucsnon au

cours de l'automne. Nous approuvons bien sûr tous ces travaux qui mettent en valeur
les abords du Mont-Saint-Michel

Festival de fin de travaux

Eit revanche, nom sommes moins enthousiastes sur les spectacles de rue que le

Syndical mixte Baie du Mont-Saint-Michel a pris l'initiative d'organiser du 14 juillet
au 15 août 2015. entre le Centre d'information touristique et le barrage du Coucsnon

Nous ne pouvons porter de jugement sur ces spectacles qui n'ont pas encore eu heu au

moment où nous rédigeons cette rubrique. C'est le principe que nous condamnons : le

xr
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Mont Samt-Michcl émergeant de la haie se Suffit à lui-même. Ce spectacle est si beau

qu'il est inutile de détourner l'attention des visiteurs par d'autres spectacles qui ne

peuvent rien apporter au monument ni à son site grandiose.

Le fonctionnement des navettes

U t*a» i «tentai Ju Cooonon cl le pou-ptucfrile
On peut ton l> lon»uc tlk Je. Ittitrur» «tlcnj»rt une n«c(ic pou« rrpirtu Ju MoU

Phocodeil Oce*m.?»|uinWIM«iOI

C'est sans doute le point faible du rétablissement du caractère maritime du Mont-

Saint-Michel Comme le parking a été aménagé .1 2.5 kilomètres, il est bien entendu

nécessaire d'organiser un servicede navettes pour aller au Mont et en revenir Maiscelles

qui ont été mises en service par le délégataire du serv ice public, la société Transdev. sont

très laides et surtout inefficaces On y est tassé comme dans le métropolitain parisien
et. à certaines heures, elles ne sont pas assez nombreuse» Il est donc difficile d'aller au

Mont et parfois aussi d'en revenir •
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Tininuc venu se jmci au Mort. san. ie proxeuper Je i hruic Je la ourét 1

Photo de II Dccjfm. 22 avnt 2015. ICfcIS

Le stationnement au Monl

A partir de 1%. et jusqu'à minuit, il est possible d'accéder a la Caserne et d'y
garer gratuitement son automobile. Il est évidemment interdit de prendre la digue et le

pont-passerelle pour stationner sa voiture au pied du Mont ; c'est en eltct réservé au»

pompiers et. sous certaines conditions, jus Montais et au* véhicules de livraison. Les
touristes qui ont bravé celle interdiction, par étouidene ou par ignorance, vont parfois
vurpriN de retrouver leur automobile dans l'eau !

Il est également interdit d'aller a vélo au Mont durant la saison touristique II n'a

malheureusement pas été prévu de piste cyclable sur le pont-passerelle Et même si 011

en avait prés u une. la queMion du stationnement des vélos au pied du Monl resterait

posée



LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

La saison culturelle à l'abbaye

Xavier Bitilly. administrateur île l'abbaye, a mis sur pied une saison culiurclie digne
du monument dont il a la charge

Il a ainsi décide que certains dimanches, l'escalier de dcmclle serait ai nouveau

accessible au cours des visites conférences de 10h30 et I4h : les prochaines visites

incluant l'ascension vers les terrasses des chapelles du Chccur de l'église et, vous

certaines conditions, vers l'escalier de dentelle, auront lieu le 27 septembre, le IK

octobre, le 15 novembre et le 20 décembre

Il a également prévu un cycle de conférences qui doit permettre d'approfondir tel

ou Ml point de l'histoire du Mont. Deux spécialistes sont déjà intervenus : le 8 nui.

François Caligny-Delahavc. archéologue, a parlé des fortifications du Mont-Saint-

Michel du XIII' ou XVIII' siècle . le 12 juin. Lindy Grant. professeur J l'université
de Keading. a traité de la place de la Merveille dans l'architecture normande et ses

relations avec l'Angleterre. Trois autres conférences sont déjà programmées
Le 9 octobre à 20h30 Le culte de l'Archange et les origines du Mont-Saint

Michel, par Pierre Bouct, maître île conférence honoraire à l'université de Cacn

Le l.i novembre à 2CHi'0 . Nouvelle lecture des constructions romanes de

l'abbaye du Mont-Suint-Michel, par Florence Margof-Schwocbcl. doctoranu* en

histoire de l'art.
■Le 11 décembre à 20h.«> : U>» possessions de l'abbaye du Mont-Saint-Michel

entre Normandie et Bictagne du XI au XV siècle, par Marie Caswt. professeur
d'histoire à l'université de Lorient

Des concerts prestigieux sont aussi donnés dans l'abbaye Les deux prochains
auront lieu:

- Le samedi 5 septembre à 20h30 l'ensemble - le Cooccrt spirituel -. dinge
par Hervé Niquet. mtetpréMra lev Uftms .le* tenibrex de François Coupenn et le

Miserere de Michel-Richard Delalande
• la: dimanche 4 octobre, à I8h l'orchestre régional de Normandie interprétera

le Requiem de Mo/art.

Un nouveau parcours nocturne. L'habitant «erref de l'abbaye, a été créé pour l'été
2015 . il u été possible de le sui\ rc jusqu'au 2'J août Nous avons beaucoup apprécié les

sphères installées sur la terrasse de l'Ouest et dans la salle des Chevaliers ou la mise

en lumière du réfectoire Nous avons moins aimé d'autres parties du parcours. Les avis
étaient d'ailleurs très partagés, les uns le trouvant pauvre, d'autres étant séduits par >.i

poésie.
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Sphrtf installer sur U vn— Je I Ouest |-n le parcours nocturne Je I fie MIS'
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Enfin, le samedi 17 octobre, plusieurs manifestations permettront de rencontrer

les auteurs de nouveaux livres sur le Mont-Samt-Michcl. publiés par le» éditions du

- A llh. inauguration d'une exposition de planches originales de bandes
dessinées sur le Mont-Saint Michel, coédilées avec les édition» Glénat suivie .i 14

h d'une séance de dédicacé»
- A I8h30. table ronde avec les auteur\ d'une nouvelle monographie sur le

Mont-Saint-Michel de 295 pages, ornée de 250 illustrations ; la table ronde sera

suivie d'une séance de dédicaces
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Le 1050e anniversaire
de la fondation de l'abbaye bénédictine

du Mont-Saint-Michel

C'est sans doute au cours de l'innée 965 que le due Riclurd I a installé au Mont-

Saint-Michel une communauté bénédictine, dirigée par l'abbé Maynard I" (965-991).
Une charte du roi carolingien Lothaire II (954-986), datée du 1 février 966. atteste cet

événement

La commémoration du millénaire de cette installation a eu lieu en 1965-1966.

Elle a permis que les moines reviennent dans l'abbaye. Dans un premier temps, une

petite communauté bénédictine temporaire a été accueillie dans l'abbaye du 10 au

29 septembre 1965. puis du 28 avril au 16 octobre 1966. Depuis le I" juin 1969. la

présence religieuse y est assurée par une communauté monastique permanente

L'héritage de la commémoration du millénaire est également historique. Une

exposition exceptionnelle a été présentée, du 18 mars au 15 mai 1966. a Pans dam
la Conciergerie et. du 28 mai au 1 octobre 1%6. au Mont-Saint-Michel dans

l'aumôneric et le cellier de la Merveille : le catalogue de cette exposition témoigne
encore aujourd'hui de la qualité et de la richesse des objets qui y étaient présentés'
Cinq volumes consacrés aux différents aspects de l'histoire du Mont ont également été

publiés : ils font toujours autorité

Cet événement a aussi été l'occasion de faire revivre l'abbaye sur le plan culturel.

Des concerts prestigieux y ont ainsi été donnés durant l'année 1966 Et l'église abbati.de

a été dotée d'un orgue de 23 jeux, entièrement financé en 1965 par le Comité du

millénaire monastique . sa réalisation a été confiée au facteur nantais BcuchetLXebierTe.

Nous ne savons pas encore ce qui a été programmé pour célébrer l'année prochaine
le 105tr anniversaire de l'arrivée des moines au Mont, m quelles personnalités viendront

présider la ou les manifestations; mais dès maintenant, nous pouvons uttirmer que cet

événement est inscrit sui la liste des commémorations nationales de 2016 pat le Haut

comité présidé par Dunièle Sallenavc. de l'Académie française. Le 10 septembre 1965.

la cérémonie d'ouverture du millénaire était présidée par le Premier Ministre. Georges
Pompidou, qui a prononcé une allocution, remarquable par vj forme et son contenu,

dont nous reproduisons le texte ci-aprés

H.D.
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Allocution prononcée par Georges Pompidou.
Premier Ministre,

lors de la cérémonie d'ouverture
du Millénaire monastique du Mont-Saint-Michel,

le 10 septembre 1965'

Il n'est pas. dans l'Occident, de monument plus illustre que celui-ci. Si forte est lu
puissance d'évocation <lc ce rocher dressé au-dessus des sables et de la mer cl dont la
foi chrétienne a prolongé l'ascension vers le ciel, que ni l'absence des moines, par qui
cl pour qui fui édifiée l'abbaye, ni les servitude* du tourisme et du folklore coalisé*
n'ont pu créer le vide spirituel, ni ôter à ces pierres leur saisissante signification. Nous
sommes ici en un des lieu* du monde qui témoignent avec le plus d'éclat du génie
humain, de la foi catholique, de la continuité française. Gloire de l'Eglise, merveille
de l'Occident, le Mont-Saint Michel est aussi la synthèse de notre culture, de notre

spiritualité. de nôtre histoire nationale.

Près de trei/e siècles se sont écoulés depuis qu'Aubctt. le saint évéque d'Av tanches,

ayant vu saint Michel lui apparaître, en rêve, décida d'édifier un sanctuaire au lieu

indiqué par l'Archange. Mille ans ont passé depuis l'arrivée des moines bénédictins

dont le retour aujourd'hui en ces lieux ressuscite un long passé d'études et de prières.
Ht l'histoire de ces siècles, au long desquels d'illustres abbés rivalisèrent avec les plus
grand» bâtisseurs de cathédrales, est riche d'enseignement» et de sujet» de méditation

La voix du Père Riquct' serait plus qualifiée que la mienne pour dire l'histoire
monastique ou pour dégager la signification du pèlerinage J saint Michel, en qui
Guillaume de Digulleville". prieur cistercien mais aussi poète, voyait l'image de la
vie humaine. L'homme, seul des êtres vivants il savoir qu'il doit mourir, n'.i cessé

d'envisager avec effroi ce terme ou ce passage. Or. saint Michel est celui qui. au jour du

Jugement, pèse le» âme». Partout, il apparaît, en cette qualité, dan» les grands jugements
derniers de pierre de nos églises, aux tympan» d'Autun comme de Conque» ou de

Bourges. Ainsi, pour le chrétien, il est au terme de l'humain voyage ce que »oti abbaye
était au terme des pèlerinages, l'intercesseur ultime, espéré et redouté.

Mais l'histoire de notre pays e»t inséparable de la foi chrétienne et le nom de saint

Michel est étroitement mêlé J notre passé de misère et de gloire. Dan» la chanson
de geste, c'est saint Michel qui. après la mort de Roland. • porte Pâme du comte en

paradis » et Charlcivugnc voulut mettre la France sous sa protection particulière Parmi

les pèlerins qui vinrent l'invoquer et le prier dans celte abbaye au péril de la mer.

1 On pria ouu%« c*«n»d*m£sf i. *41u Ul. |*5.e* 5.p 01-9*
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figurent quelques-uns de nos rois le* plus grands ou les plus malheureux : Louis VII

qu'on appelai! le jeune cl Saint Louis, le roi de justice Ci de paix : Philippc-lc-Bel, qui
avait tant à se faire pardonner . Charles VI. le plus infortuné de tous, cl Louis XI qui
fonda l'ordre de suint Michel Jeanne d'Arc, enlin. comme jadis saini Auben, entendit à
son tour la voix du saint. Jeanne d'Arc qui. aux jours les plus douloureux de son procès,
ne cessait d'affirmer à ses juges : « J'ai eu grand confort aussi de saint Michel

Voici qui illustre le caractère national du Mont-Saint-Michel, monument de la foi

certes, comme de l'architecture religieuse, nuis aussi expression du génie français et.

quand il le fallait, refuge de l'indépendance nationale. Sait-on que lorsque Jeanne vint

a Vaucoulcurs demander au sue de Baudrkourt les moyens de se rendre auprès du

petit roi de Bourges, dans la zone contrôlée par les Anglais et qui représentait les trois

quarts de notre territoire, il ne restait que deux places fortes résistant aux occupants et

reconnaissant l'autorité du roi légitime Vaucoulcurs précisément en était une. nuis le
Mont-Saint-Michcl était l'autre. Car tout au long de la guenc de Cent Ans. jamais le

Mont-Saint-Michel ne se rendit. Il servit de point d'appui et de refuge à Bertrand du

Guexlin. qui y mettait en sûreté son trésor de guerre et sa femme. Tiphaine Raguencl.
dont on peut encore découvrir ici Ij demeure. Sous l'autorité de Jean d'Harcourt. puis
de Louis d'Estoutcville. le Mont résisic a tous les assauts des Anglais qui bloquent la

haie, couvrent les terres, occupent Tombclaine. jusqu'au jour ou Louis d'Estoutcville
put passer à l'attaque et prendre d'assaut le rocher de (iranville. El c'est précisément ce

symbole de la défense de la palnc contre l'envahisseur que Louis XI voulut honorer en

créant l'ordre qui porte le nom de l'archange ci dont la tière devise évoquait le Mont
- Immriai trtmor ocrant. Terreur de l'immense océan -

Conçue pour la prière cl la retraite, centre de culture et de civilisation, l'abbaye du

Mont-Saint-Michel csi donc aussi un des hauts lieux de l'histoire de France. La flèche
de l'église exprime la foi en même temps que l'esprit de paix et de recueillement
Mais les remparts militaires qui l'entourent de toutes parts disent notre étemelle
volonté de vivre libres. Et c'est pourquoi, effaçant les jours déplorés par Victor Hugo
ou cet admirable monument fut relégué à l'état de prison et même ceux où il cm livré
a la curiosité passionnée «les foules de Visiteurs, il est bon de célébrer aujourd'hui,
comme nous le faisons, le millénaire de la fondation de l'abbaye par les moines de
Saint-Wandrille. l-a présence ici de leurs successeurs comme de hautes personnalités
religieuses et culturelles rend au Moni-Saint-Micbcl son caractère spirituel. La

présence de membres du Gouvernement", des autorités administratives et de nombreux
élus atteste s;» signification nationale. La foule qui s'y presse atteste devant la mer

et le ciel qui nous entourent, que le peuple de France, résolument confiant dans son

avenir, résolument tourné vers le progrès, n'en est pas moins lidèle à ses traditions, à
ses croyances, à son génie. A quelques kilomètres d'ici, l'usine maréc-motricc de la

K.tncc. un peu plus loin, le centre de Plcumeur-Bodou sont les signes de notre jeunesse
comme «le notre participation à la révolution technique et scientifique du XX' siècle
Mais le MoM-Sainf-Michel affirme, lui. â travers les siècles notre continuelle présence

fi k*} tt.w tntxuUi n.murr tk là ifan mmerr <k% mnv ci Jr
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dans la civilisation comme dans le culte de l'esprit «• Science sans conscience n'est que
ruine de l'âme -. disait Rabelais. Eh bien, le Mont-Saint-Michel est une expression de
la permanente conscience de la France. A nous qui portons cet héritage de ne pas nous

en montrer indignes. Certes, l'univers d'aujourd'hui ne ressemble guère à celui qu'ont
connu nos rois, pèlerins de saint Michel. Il ne ressemble guère plus à ce qu'était le

monde quand le Mont-Saint-Michel fut débarrassé de sa prison par le Second Empire
et sauvé de la ruine par la République. Au siècle de l'atome, des fusées et de satellites,
les remparts du Mont ne font plus trembler l'immense océan. Mais le message de paix
transmis par les moines n'a jamais été plus nécessaire ni moins écouté. Puiv\c la voix de
la France continuer sans forfanterie, mais sans faiblesse, d'affirmer comme le lui dicte
son instinel et le lui enseigne son histoire, qu'il n'y a d'espérance pour l'humanité que
«lans la liberté pour tous les hommes, l'indépendance pour toutes les nations, la paix
pour tous les peuples.
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Bibliographie 2015

par Henry Di.mns

En hommage à Michel Nodier (1923-2007) dont l'amitié et les conseils m'ont
encouragé 4 poursuivre et à développer cette rubrique bibliographique

1 - Livres et brochures

- Ferronneries du Mont-Saint-Michel l'esprit dans l'ouvrage Saint-Jacques-de-la-
Lande Vilaine) : entreprise Cré/c. 2014 122 p : ill en noir et en coul .

30 cm.

l'ne équipe de compagnons, serruriers ferronniers, a entrepris de recenser

toutes les ferronneries visibles au .Mont-Saint-Michel, aussi bien «Lins le village
que dans l'abbaye. Celui qui a été l'initiateur du projet, le ferronnier Rémi Cre/c. a

rassemblé le fruit de ce travail, inédit et original, dans un dossier malheurcusemcnl
indisponible en librairie.

Maux (Claude) : Les diables du Mont Saint-Michel. - Pans éditions du Patrimoine.
Nouveau monde éditions. 2015. - 279 p. : 21 cm (Cimes cl monuments i

ISBN 978-2-3694-2259-4 16 euros

Même si l'auteur est un ancien professeur d'histoire, il ne s'agit pas d'un livre
d'histoire mais d'un roman dont l'action se situe durant la première moitié du
XV siècle, lorsque le Mont-Saint-Michel. assiégé par les Anglais, était défendu

par le capitaine Louis d'Estoutcville. L'auteur a su utiliser le magnifique cadre que

présente le Mont-Saint-Michel et son abbaye. Son style est agréable et l'on prend
du plaisir à lire son livre.

Owot (Xavier» et al Mont-Saint-Michel 10 ans de travaux, la Merveille est

redevenuc une île - Rennes : Ouest-France, 2015. 96 p ilI en coul. couv. ilI en

cou). ; 27 cm. - 5.90 euros

1-e journal Oue>t-France a publié un joli hors-série 4 l'occasion de la lin du

chantier du rétablissement du caractère mantimc du Mont-Saint-Michel Xavier

Oriot. journaliste qui a coordonne ce numéro, y donne tout d'abord la parole à ceux

qui ont réalisé les travaux, notamment a Luc Wei/nunn. architecte du barrage, et

4 Dietmar Feichtinger. architecte du pont-passerelle II nous a chargé de présenter
ensuite en quelques lignes la longue et riche histoire du Mont El il a demandé à
Félix Lavaux d'évoquer le Scriptonal d'Avranches où vont présentes les manuscrits

de l'abbaye du Mont-Saint-Michel.
Il nous emmène aussi 4 la rencontré de ceux qui vivent au Mont : Yan Gallon,

maire. Gilles Gohier. patron du groupe Sodetoui Emmanuel Conan et Marie-
Pierre Ridel, commerçants, Jacques Bono. conseiller municipal, André Foumier.

recteur du sanctuaire. Xavier Batllv. administrateur de l'abbaye. Mathieu Vincent.
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photographe. Patrick Desguê. guide de la haie. Audrey Hemon. chargée de mission

environnement au syndicat mixte Baie du Mont-Saint-Michel, un pompier, un

policier, l'un des quatre agriculteurs de la commune, un éleveur d'agneaux de prés
«.liés et un pécheur 4 pied, ians oublier les frères et saur, de Jérusalem qui assurent
une présence religieuse dans l'abbaye depuis 2001

L'ensemble est bien illustré d'images inédites pnses en hélicoptère ou à l'aide
d'un drune lurs des grandes marées de lévrier et de mars 2015.

Su du r (Etudie). Vincent (Mathieu) Le Munt-Saint-Miebcl for rêveur - Beauvoir
For rêveur édition. 2015. 288 p ill cncoul.couv. ill encouL ; 13 x 18cm
ISBN 978-2-9552429-0-2 15 euros

Un très bel album composé a quatre nuins par deux artistes qui vivent à l'ombre
du Mont depuis une quin/ainc d'années Elodk Studer. aquafortiste, et Vincent M .

photographe Ils ow su réaliser un livre dans lequel gravures et photos cohabiteni
harmonieusement pour montrer les diHcicntcs facettes de la haie et du Mont

Il - Articles

11 vssov David Un chien couclié au pied du roi (l'Angleterre 1 Robert Jolivct. abbé
du Mont Saint-Michel (1411-1444). Annalei Je Normandie (64' année), n" 2,
juillet-décembre 2014, p. 47-72

David Fiasson poursuit dans les Annale* de Normandie la publication de son

excellent mémoire île masler 2 de l'I sole normale supérieure de Lyon qu'il a

commencée dans notre revue Dans cet article, il s'intéresse à la personnalité de
l ahbc Robert Jolivct que l'hittoriographie iraditionnclle présente comme un traître
.or il s'est rallie au nx d'Angleterre llcnn V avant la signature du traité de Trmes.
le 21 mai 1420 David Fiasson m.*itrc que l'abbé du Mont s'est bien plus investi
dans I administration deson abbaye qu on ne l'a dit etque vu ralliement au régime
onglo-bourguignon était un choix politique cohérent

G«m George Who built v»h..i al MoM Saint-Michd dunng ibe 10* Centurx •

Annales de Normandie. 65' année. 2015/1. p 15.1-182.
George Gandy réexamine les vestiges préroman* de l'abbaye. Il propose les

.laies suivantes poui l'église Notre-Dame-uni* Terre sers 930-950 pour la phase
I. qui correspond aux murs extérieurs de l'édifice, et peu après l'incendie de 992
pour la phase 2. c'est-à-dire pour l'épi médian el les deux sanctuaires II pense que
les vestige* retrouvés en 1908 par Paul Goul dans la nel cl la croisée du transcp4de l'église abbatiale ne sont pas ceux de l'église abbatiale préromane mais plui.it
des premiers bâtiments conventuels II s'intéresse aussi aux murs situés entre la
grande roue et la chapelle Saint Etienne Mare Déceneux pensait qu'il s'agissait
des vestiges d une chapelle de l'an Mil pour George Gandy. ce sérail peut-être les
restes d'un palais ducal édifié par Richard I
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Garuma . Mathildc : Espace d'assistance, espace de pouvoir : les dispositifs d'accueil
et d'hébergements dans quelques monastère* bénédictin^ en Normandie aux XII cl

XIII' siècle. - Bulletin du. rnm• d'études médiévales d'Auxerre / MCI MA . hors
série n' 8. 2015, mis en ligne le 29 Janvier 2015.

L'auteur s'efforce d'identifier le* espaces d'accueil dans les abbayes de Jumiègev.
île Boschcrvillc cl du Mont S.uni Michel Concernant l'abbaye du Mont, elle pove
plus de questions qu'elle n'en lèsoud. Sa connaissance du monument est en outre
assez rudimentaire ; elle place en elle» la salle des hôtes au troisième niveau de la
Mcr\ciltc alof\ qu'elle se trouve ju deuxième niveau ; elle affirme au**i qu'elle e*t
couverte de voûter d'arête* . or la photo qu'elle a pnse et qu'elle publie montre bien
que la salle est voûtée d'ogives

En dépit de ces réserves, il n'est pas inutile de se pencher à nouveau sur la
fooetioa des différentes salles de l'abbaye

HiULNAXD. Jean Rybivehau Mord Saint-Michel un quiproquo éptgraphiquc 11550)
- Revue historique du Centre-Ouest tSociété des antiquaires de l'ouestl. tome XII.
2013. p 369-375

Petit article très intéressant sur la tombe de Noël Béda. mort et inhumé dan* une

chapelle du chccur de l'église abbatiale le 8 janvier 1537, qu'un visiteur du milieu
du XVI' siècle, le siléxicn Seyfned Rybisch, a confondue avec celle de Bède le
Vénérable, mon et inhumé en Angleterre en 735

Im baie . réinvente le Mont journal d'informations du rétablissement du curas terr
mantimr du Mont'Saint-\lu M <ISSN 2ICM*7928). n

#

II. automne-hiver 2014
Beauvoir : Syndical mixte Ba.c du M.xit Saint Michel. 2014 4 p .11 en coul
40 cm.

Après l'ouverture aux pietonv du pont-passerelle et la préparation de

l'aménagement du chenal ....entai du C'ouesnon. il serobtc qu'on n ul plus grand
chose à dire. On s'intéresse donc a des sujets qui nous éloignent un peu du Mont
l'île des Landes, face a CoihoIc . la fondcne de cloches Conulle Hasord i ViBcxfceu
lc%.Poêles et le Saini Miducl'* Mounl. au sud-ouest de l'Anglctenc. qui a etc

le siège d'un pneuré de notre Mont-Saint-Michd jusqu'à sa Confiscation par les

Anglais au début du XV siècle

Im baie . réinvente le Mont tournai d'informâttons du rétablissement du caractère
maritime du Mont-Saint M,, bel (ISSN 2104-7928). n 12. pnntemps 2015
Beauvoir Syndicat mixte Baie du Monl-Saint-Michel. 2015 4 p. ill. en «Mil
40 cm.

Un numéro entièrement consacré aux marées de févriercl de mars 2015

Im baie... réinv enté le Mont. journal d'informations du rétablissement du euro, tere

maritime du Monl Saint Michel lISSN 2IU4-7928I. n* 13. été 201? Beauvoir

Syndicat mixte Baie du Moni Saint Michel. 2015 -4p .11 encoul ;40em
Ce numéro présenté les trois expositions reahvées par le service de la
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communication du Syndicat mixte Baie du Mont-Saint Michel b première,
comxric aux travaux d'hydraulique. cm disposée mm le» boni du Coucwoo (13

(xinncaux) : la deuxième, portant mm les ouvrages d'accèset d'accueil, ce tient mm b

I JMère (8 panneaux ) et b troisième retrace b construction du barrage du Cooe-snon

On trouvera aussi dans ce numéro un petit article intéressant sur la mouette neuse.

une espèce migratrice que l'on peut observer dans la baie, et une présentation
«les traversées .spirituelles de 1a baie qu'organisent Nicole et Christophe Pailley
(traversée .spirituelle<i*orange.fri-

l,i ban-1rivaux. RétaMisseiwnl du (aractirr marilimt il i» Moni-Swni Mu hrl ( ISSN

1283-8136) n 38. décembre 2014. Beauvoir Syndicat mixte Baie du Mont-

Saint-Michel. 2014. - 8 p. : ill. en coul ; 30 cm.

Un article >ur b requalification de la Caserne les voies doivent être refaites

en k-lon désactivé et bordées de végétation . les travaux commencés au cours de

l'automne 2014 se prolongeront jusqu'à la tin du printemps 2015 Du côté de l'anse

de Moidrey. les travaux hydrauliques étant terminés, il laut désormais restaurer le site

pour permettre a b végétation de reprendre ses droits Us travaux hydrauliques ont

permis d'augmenter les capacités de stockage d'eau et d'accroître ainsi l'efficacité

des chasses «lu barrage du Coocsnoo

/m haïr (roioui Rttabhwmvnt du xaraxlèrt m.intims du Miml Somt-Muhtl lISSN

1283-8136) n' 39. mars 2015 Beauvoir Syndical mixte Baie du Mort Samt

Michel. 2015 -8 p. : ill en coul ; 30 cm

Un numéro qui fait le point sur les derniers travaux la destruction de b digue-
route édifiée en 1878-1879, les aménagements paysagers de la Caserne, le début de

la réalisation du chenal oriental du Couesnon et la protection des remparts du Mont

par un cordon d'enrochement.

/. Mii/urlot (ISSN 1765-5730). n* 20. janvier 2015. Vire Us Chemins de saint

Michel, 2015 I p ill. en coul. : 30 x 21 cm.

Ia' Miquefat* qui était semestriel. est détonnai* annuel et publié au début de

l'année U n" 20 fait le point sur les actions réalisées au cours «lu second semestre

2014 et annonce celles qui sont programmées en 2015 pour valoriser les chemins de

Michel 1/association ne se contente pas de baliser cl d'entretenir les chemins,

elle s'efforce aussi de résoudre les problèmes d'hébergement avec l'aide de ses

partenaires locaux (communes, offices de tourisme, particuliers)
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Le Scriptorial d'Avranches

Musée des manuscrits du Mont Saint-Michel
Un étonnant voyage au cœur de l'écrit !

Horaires :

Juin et Septembre
lOh ■ llh et 14h • 18h / ferme le lundi

Juillet et Août
10b - 13h et 14h • 19h / ferme le lundi

Plate d'Estoute-nlIe - S0300 Avranthes
TH. 02 33 79 57 00 - fa« : 02 33 79 57 02

www.striptorial.fr

SILOË
• Livres • CD • Cassettes •

• Cartes postales • Art religieux •

LIBRAIRIE MAISON DU PÈLERIN
50170 LE MONT SAINT MICHEL

Tél. 02 33 60 14 05 - Fax 02 33 60 14 26

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Maison de la Presse
13. rue Division letlerc

50740 Carotte*
Tél. : 02 33 61 88 54

09 64 12 58 44

iu-hl-devmotvporangc.fr

Presse ! Loto / Jeux / Librairie / Cartoric

Papeterie / Bazar / Cadeaux / Souvenirs

Articles de Plage /Articles de pêche A pied
Service»; Pressing. Photo argentlque. Bijouterie

LES AMIS DU MONT SAINT-MICHEL
MONTANT DES COTISATIONS

Adhésion a l'association avec abonnement à la revue (4 numéro- .60170 UE'M9KT SA4NTnM 1C HEL
- Adhérents indu iduels de moins de 25 ans 18 €(25 € pour l'étranger)

Adhérents indu iduels de plus de 25 ans : 35 f (42 f pour l'étranger)
- Adhérents en couple : 45 € «52€ pour l'étranger)
- Adhérents bienfaiteurs : à partir de 65 €
- Adhésion individuelle à l'association sans abonnement a la revue

20 f (27 € pour l'étranger)
• Adhésion en couple à l'association sans abonnement à la revue

30 € (37 € pour l'étranger)
- Prix public de la revue au numéro 12 € (plus port pour l'étranger)

Délibération de l'assemblée générale de l'association
- Les Amis du Mont-Saint Michel-en date du 21 mars 2015

TARIFS DES ENCARTS PUBLICITAIRES

- Une page entière 150 € par Revue tirée \ 450 exemplaire*
- Une demi-page 80 f par Revue tirée à 450 exemplaires
- Un quart de page 45 € par Rev uc tirée .1450 exemplaires

Délibération de l'assemblce générale de l'association
" Us Amis du Mont-Saint-Mkhc! » en date du 21 mars 2015

VENTE DE PRODUITS

Carluliirts
Les fac-similés du Caituluirc du Mont-Saint-Michcl sont vendus au prix de 80 f

(plus le port s'il y a lieu)

Gravures
Les gravures de Henri Voisin sont vendues 30€ pièce (plus le port s'il y a lieu).
Restent en stock :

Salle des gardes autrefois ( 1928)
Porte du roi (1930)
L'entrée de l'église Saint-Pierre et le rosier blanc ( 1933)

Kulk-tins et Rnues (dans la mesure des disponibilités en stock >

- N° 3 (octobre 1912) à N* 51 «octobre 1937- juillet 1938).
rares mais à l'état moyen, agrafes souvent rouillécs 6 f

- N'52 (octobre 1938) à N" 109 < 2004). généralement en bon état 6 €
- N°l 10(2005) ù N'114 (2009). en très bon état 8€
- N" 115(2010) à N" 119-IV (décembre 2014». en très bon ctat 10 f

Délibération de l'assemblée générale de l'association
Les Amis du Mont-Saint-Michcl - en date du 21 mars 2015
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LES AMIS DU MONT-SAINT-M1CHF.L

Extrait d'un essai sur la topographie médicale du Mont-
Saint-Michel par II. I.edain, docteur en médecine, membre

de la Société médicale d'Emulation 1

lx Mont Saint-Michel n'est guère connu que des prisonnier» et des déportés, l'ai été
détenu pendant deux ans dans cette prison ; j'ai essayé de faire connaître ce tnstc séjour
Médecin, condamne pour délit politique, en 1822. dans l'affaire du général Bcrton, j'ai
cru ne pouvoir mieux employer les loisirs de ma captivité qu'en trayant la topographie
médicale du pays où je me suis trouvé tout-à-coup transporté'.

J'ai soumis la première partie de ce travail a la Société médicale d'Emulation, qui
a daigné l'accueillir par une honorable distinction : j'en donne ici un extrait. Quelques
occupations m'ont empêché de terminer encore la rédaction de la seconde pâme, qui
est une suite nécessaire de celle-là. puisqu'elle est spécialement consacrée à la maison

centrale
Le Mont Saint-Michel est une très petite bourgade qui ne mérite réellement le nom de

ville qu'à cause des murailles dont elle est entourée. Situé sur les frontières limitrophes
de la Bretagne et de la Normandie, il fait partie du département de la Manche, de
1*arrondissement d'Avranches et du canton de Pontorson. Cette dernière ville en est

distante de deux lieues. Les autres villes qui l'avoisment sont Granvillc au nord. Dol au

sud, et Cancale au sud-ouest. Ij Manche est à un myriamètre à l'ouest. Son flux inonde

périodiquement deux fois par jour, et à «les heures variables, suivant les lunaisons, k%

grèves qui entourent le Mont Saint-Michel, lequel est alors une île véritable.

Quand la mer s'est retirée, il présente une montagne isolée au milieu d'une vaste

étendue de grèves. Il a la forme d'une pyramide dont on a aplani le sommet p«Hit y
établir une église cl une abbaye qui versent aujourd'hui de prison. Cette montagne
a neuf cent mètres de circonférence à sa base, et cinquante-huit mètres au-dessus du
niveau des grèves' ; elle est formée «le roches granitiques.

La grève est entrecoupée par plusieurs petites rivières qui «int leur confluent
dans la Manche les principale» sont le Séc et la Sélunc. qui viennent d'Avranches.
et le Coucsnon qui vient de Pontorson. Ces rivières sont très poissonneuses , on y

pcche surtout beaucoup de saumons Leur lit a peu de profondeur. Leur cours varie

relativement aux sinu«»sitcs qu'elles tracent sur la grève Le sable, que les marées
amoncellent dans leur lit. leur fait changer de direction très fréquemment Quand elle»
viennent à serpenter devant le Mont Saint-Michel, celui-ci est alors d'un difficile accès

La nature de leurs eaux est tout-à-fait inapplicable aux usages et aux besoins

«iomestiqucs : on en conçoit la raison

1 luttait drt.lfffaira de
.
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LES AMIS DU MONT-SAINT-MK MI I

Lo aïeuls aurooonuques établissent l'heure de b pleine met au Mont Soini-

MicheL au* époque* de* iytypa?. a si* heure* uente minute*

Le* colline* qui entoure» b haie du Mont Saint Michel -«il cultivées, plantées
d'aibte*. de (nret*. et garnie* de bourg* et de village* plu* ou moin* éloigné* le plus
proche, le village de U Rive, en est à une demi-lieue

lx\ aihic* qui croissent sur b côte sont le hêtre, le chcne. l'omie. On y cultive le
froment, le seigle, l'orge, le maïs, le blé sarrasin*, la pomme de terre, le lin, le chanvre,
le pommier à cidre, etc

Le* vent* d'ouest, de sud-ouest, de nord et de nord-MieM dominent au Mort
Saint-Michel Les deux premiers sont presque constamment accompagnés de pluie
I /exposition de cette montagne au milieu d'une vaste gr£\e. qui n'est «brille par aucune

forêt ni par aucune colline assez élevée pour arrêter l'influence des vents, permet .1 ceux*

Ci d'exercer tonte leur violence; Cependant comme la pallie de la montagne exposée
au sud-est est la seule sur laquelle on a construit des habitation*, celles-ci se trouvent

abritée* par le revers opposé et par la maison centrale' bâtie sur le Sommet Elle* sont

garantie* de* vents de nord-est. de nord-ouest : elle* reçoivent le sud et l'est L'ouest est

en paitie neutralise par le revers de b montagne
Il n'en est pas ainsi de b maison centrale : elle est exposée à toute U v ioiencc des

senc* dominant* nou* y restendron*
Au moment du «lu*, il souille une brise fraîche qui lait sensiblement descendre b

température Souvent même le sentest violent alors, et pou**e bien plu* avant dan* le*
ICfTCv

Il y a *ur b montagne deux ou trois source* d'eau douce Ij plu* considérable. au

mwd. l'est encore trop peu pour fournir aux besoins de* habitant*' D'un autre Cv'ité.
aux époques de* grande* marées, b mer pénétre dan* la fontaine malgré le* mur* dont
elle est entourée ii en est de même d'une autre vnirce située au *ud* , I'cju en e*t

légèrement sjumûlrc. D'après cela, les habitants du Mont Saint Michel sont obligé*
d'avoir recours aux eaux pluviales qui sont conservée* dans de vaste* citernes revêtue*
Cl» plomb et situées dan* la maison centrale'"

(Vue eau evt mauvaivc. surtout l'été. I-e défaut d'air dont elle est presque totalement

privée, le peu de soin que l'on apporte a nettoyer le* citerne*", contribuent il donner
a l'eau une odeur «le putréfaction. Quand elle a séjourné dans un vase, on ne peut en

supporter le goût ; elle est trouble D'un autre côté, la grande consommation de ce

liquide de première nécessité, et le peu de capacité proportionnelle de* citernes, font
que celles-ci ne peuvent souvent suffire aux bcMnn\ II faut jlors chercher de l'eau
dan* «le* barrique* a près d'une lieue, ou attendre un changement dan* l'atmosphère
Sou* ce rapport, on ne pouvait plu* mal choisir l'emplacement d'une maison centrale

LES AMIS D1 MONT-SAINT-MICHEL

lx* habitant*du Mont Saint-Micheloot une grande confiance donsl'eauqui suinte

des fente* d'un rocher au *ud-c*t Ils U recueillent avec soui. et b disent trè* bonne pour
les maux d'yeux». Ix* traces d'oxyde de fer que cette eau bisse sur le rocher d'où elle
sort, le précipité noir que j'ai obtenu en y versant une petite quantité de noix de galle.
*on goût un peu siypOquc. m'ont convaincu qu'elle contenait quelque* sel* ferrugineux
D'après cela, elle peut être utile dans les cas d'ophtalmie chronique, et contre plusieurs
autre* affection* où le* eaux martiales" sont indiquées.

Ij partie septentrionale du Mont Saint-Michel est hérissée de pointes de roche»
tout-à-fitil stérile* et qui lui donnent un aspect sauvage II en est de même de la partie
occidentale. Il n'y a presque pus de terre végétale. La pente la plus inclinée entre le sud
et l'est a été aplanie pour la construction de quelques habitation* ; on y a up|M>rté des
terres qui forment aujourd'hui «le petit* jardins où il ne vient guère que «le* légume*

Le* grève* sont formée* d'un sable lin. blanc, salé et très humide Les agriculteur*
du pays se servent avec avantage de ces sables pour amender leurs terres Quelques
habitants s'en servent aussi pour faire du sel. malgré b surveillance extrême des
préposés des douanes.

On ne sait point encore au juste à quelle profondeur on peut trouver le solide dan*
le* grèves du Moot SaintMichel : elle parait être Considérable. II n'est pa* rare de voir
des voiture* échouer don* le» sable*, d'où l'on a beaucoup de peine à le* retirer

Si b haie du Moot Saint-Michel n'était pas arrosée par autant de courant*, le*
grèse* finiraient par se consolider, et b mer. loin de les dégrader, s'y formerait de*
digues naturelle* au bout d'un certain temps, en y amoncelant de* sable* Si l'on
pouvait creuser un canal capable de recevoir toutes ces eaux courante*, ci «Je le* porter
au-delà des grèves, la mer finirait par abandonner celles-ci Ce projet avait été conçu
par le maréchal de Vauhan II y a quelques année*, on tenu de le mettre J exécution
en creusant un canal qui. de Pootorson, devait passer à l'est du Mont-Saint-Michcl.
et se réunir a la Sélune . le Couanon devait se jeter dans ce canal" On travailla a cet

ouvrage avec beaucoup d'activité, on avait déjà creusé dans un espace de «leux lieue* :
mais quand «>n lut parvenu dans le* grèves blanches, le* *abtes que l'on avait jeté* sur

le* bords du canal j'ofluissèreni, et une forte marée de l'équinoxe Combla une grande
partie de* travaux. Cet événement lit abandonner la tentative. Il sert .1 prnuvci ce que
r «>n aurait dû prévoir, ce me semble : c'est que l'on ne peut compter sur la réussite
d'aucune entreprise «le ce genre, soit canaux, soit digue*, qu'en le* établissant sur un

terrain actuellement solide
Sou* le règne «le Henri IV. deux Hollandais avaient proposé d'établir de* digue*

entre la pointe de C'arolle* et celle de Château Richcux. Il paraît certain que ces deux
promontoires ont de* communications sous-marines peu profondes (Voyez les carte*
de Cassini). C'est b. en côtoyant le* relais de b basse-mer. que le* deux Hollandais
voulaient construire des digues a b manière de leur pays. Ce projet est reste son*

exécution, et son abandon a fat perdre et enlève chaque jour une grande quantité de
terrain que Ij mer em jhit jux propriétaire* agriculteur* de ce* contrée*
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\x Mont Saint-Michel n'offre rien de remarquable en production* spontanées ou

industrielles Le lapin est à peu près le seul quadrupède que l'on irouve â l'état sauvage
dans les roches de cette montagne. Ces animaux se tiennent principalement au sud-

ouest, où ils se nourrissent de serpolet et de quelques autres plantes herbacées qui
croissent dans cette partie. Leur chair est délicate. On rencontre aussi aux environs de

leurs lemcrs quelques putois qui en détruisent plus que les chasseurs.

Les besoins de l'agriculture obligent les habitants à nourrir des chevaux, quelques
hreufs et des vaches Mais ils n'élèvent point ces animaux . ils les achètent quand ils

sont assez torts pour travailler Ils sont d'une mauvaise espèce Quelques particuliers
ont aussi des moutons dont la chair est très estimée dan* le pays : les habitants lut
trouvent un goût exquis qu'ils attribuent a la nature des pâturages des grèves Je ne

partage point la bonne opinion qu'ils ont sur la viande de leurs moutons qui. h mon avis,
ne vaut celle des moutons du Beny. du Poitou cl des Antennes".

Le baruf. et plus souvent la vache, que l'on mange au Mont-SaintMichel. n'est pas
de bonne qualité.

Plusieurs oiseaux aquatiques et piscivores de différents genres et espèces fréquentent
la baie I j mouette cl le goéland sont les plus communs. Des émouchcts16

; des hiboux

habitent les tours et le clocher de la maison centrale On trouve encore au Mont-Saint-
Michel d'autres oiseaux que l'on rencontre partout.

La mer fournit aux habitants diverses espèces de poissons, telles que des sèches, des

plies, des barbues, des anguilles, des saumons. des turbots, des mulets, de petites raies,

quelquefois des morues, des sardines.
<)n ne rencontre sur cette montagne aucune espèce de reptiles venimeux On y

voyait des couleuvres : mais depuis la construction d'une toute, creusée dans le roc

au sud où elles se tenaient, on n'en aperçoit plus' On y trouve beaucoup de lézards

gris et sens. I n préjugé populaire, généralement répandu dans le pays, a pu seul l'aire
considérer la salamandre, que Ton v désigne sous le nom de moumn. comme un animal
dont la morsure est monclle On sait que ce batracien n'est pas venimeux. Au reste, ce

n'est pas sans ctonncinent qu'on lit dans un grave historien du pays (Gabriel Dumoulin,
curé de Maneval, Hiuoire Je Nnrnumdie. 1631. in-fol. page 7). une foule d'absurdités
sur le compte de cet animal

Le Mont Saint-Michel offre des insectes que l'on rencontre le plus communément
en France. Il n'y en a aucun de venimeux.

On pèche en grande quantité ries pétoncles, sorte de mollusques bivalves, que
les gen\ du pays appellent caques, et dont ils font une grande consommation pour
leur nourriture 11 La mer apporte aussi sur les grèves des débris d'autres mollusques
tant bivalves qu'univalvcs ; mais on n'en trouve aucun de remarquable. Il n'y a pas
d'huitres. On les tire de Cancale.

La baie fournil une grande quantité de chevrettes" On y trouve aussi quelques
crabes.

1-a végétation est très tardive, non seulement dans les jardinsqui sont sur la montagne,
mais aussi dans la partie des grèves soumise à la culture. l-c> fruits de plusieurs espèces
151 uf*%r Je« UU# vu «4#»% tk*Ai IW ikt r*rr* prreono à ne ju* j U stua dr« nrown* >lr çmt\ f
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de végétaux y parviennent rarement .1 maturité : la vigne, par exemple, que quelques
particulier cultivent dans leurs jatdins. n'y produit que du verjus. Le climat et le sol
de la Normandie ne conviennent point â la vigne Les divers essais qu'on a faits en ce

genre ont toujours prouvé aux Normands que leur terrain, du reste si tertile. ne pouvait
leur fournir d'autre boisson que le cidre' 1

Indépendamment de la température très variable, cl plutôt froide que chaude, qui
règne au Mont Saint-Michel, on doit aussi attribuer à la nature granitique du sol. l'état
de la végétation.

Les végétaux qu'on cultive dans les grèves avec le plus d'avantage sont le froment,
le mais, le sarrasin, la pomme de terre, le chanvre, le lin et la luzerne, que les gens
du pays appellent tremeUe : ils en font des prairies artificielles. Ils ensemencent aussi

une partie de leurs terres avec un mélange d'orge cl de froment à parties égales ; ils le
nomment paumelle : ils en font du pain

On pense généralement dans ce pays que les arbres ne peuvent croître dans les

grèves cultivées, à cause des principes silins dont elles sont abondamment pourvues.
Ce préjugé nuit beaucoup à l'agriculture qui est très peu avancée. Il son a masquer une

autre idée établie sur un lait positif d'intérêt personnel. La crainte des inondations, dont
sont sans cesse menacés les propriétaires riverains tics grèves, journellement couvertes

par le flux de la Manche, éloigne de l'aire des plantations. Les cultivateurs aiment

beaucoup mieux travailler pour eux. et semer pour récolter dans l'année, que de risquer
de perdre de plus grandes avances. Voilà, à mon avis, la véritable raison pour laquelle
on ne fait généralement aucune plantation qui réussirait au reste tort bien, abstraction
faite des inondations qu'elle aurait à redouter

M. Dumisseau. ancien directeur de la maison ccntralc : à la bienveillance duquel
j'ai dû quelques adoucissements aux rigueurs de nu captivité, m'a assuré que le terrain

fertile des grèves est propre à recevoir et .1 nourrir avantageusement, sans aucune espèce
d'engrais, tout ce qu'on lui confie Les expériences qu'il a faites à cet égard, pendant
dix an*, lui ont prouvé que les arbres fruitiers croissent très bien. Il a planté aussi des
acacias qui poussent avec vigueur II a essayé la culture de la garance : elle a réussi.
Cette plante croit spontanément sur le Mont Saint-Michel cl dans plusieurs endroits
de la contrée. M Duruisscau pense que le peuplier, le tilleul, le marronnier d'Inde, et

même le chcnc et le hêtre pourraient être cultivés avec avantage dans les grèves où les

habitants ne récoltent que du trèfle. des céréales et des légumes
Les habitants ignorent tout le parti qu'ils pourraient tirer de l'incinération de

plusieurs plantes mannes que la mer jette sur la grève et les rochers, ainsi que de celles

qui croissent dans le voisinage
Le règne minéral est aussi pauvre en espèces de cette classe qu'en animaux cl en

végétaux. Quelques silex, quelques feuilles de mica sont à peu près tout ce qu'on trouve

au Mont Saint-Michel Diverses fouilles dans les flancs de la montagne n'ont rien fait
rencontrer qui voit digne d'intérêt Les environs ne sont pas plus nehes. On n'y a même

pas de pierre pour bâtir II faut aller jusqu'à deux lieues pour en avoir. lar granit du Mont
Saint-Michel est très difticile a exploiter
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I a pelite ville du Mont-Saint-Michel csi bârie en amphithéâtre sur le revers sud-est
île la montagne, à vingt pieds environ au-dessus du niveau de la mer II y a quelques
années, les sables apportés par les marées s'étaient insensiblement amoncelés jusqu'à la

porte de la ville ; il fallait les enlever de temps en temps pour faciliter l'entrée. En 1817.
l'une de* fortes marée* équinoxialcs qui produisit tant de ravages dam le pays, menaça
d'engloutir les premières maisons du Mont-Saint-Michel lui mer pénétra jusque sur la
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séjournent jusqu'à ce qu'une horrible puanteur force enfin à les enlever. Cette rue. la

seule qui existe, est tortueuse, très étroite, et s'étend depuis la seconde porte de la ville

jusqu'à l'extrémité opposée des remparts qui la dominent de plusieurs mètres dans la

direction de l'ouest à l'est.
La population du Mont Saint-Michel se compose de trois cents individus environ,

vans comprendre la garnison ordinaire de cent hommes. Je lais aussi abstraction de la

maison centrale. Cette population n'a pas beaucoup varié depuis la révolution. Je n'ai

pu me procurer à ce sujet que quelques renseignements qui m'ont été fournis par des

personnes de l'endroit ; les mines de plusieurs habitations indiquent toutefois qu'avant
les guerres de religion qui ont occasionné ces désastres, le Mont Saint-Michel était plus
peuplé qu'il ne l'est aujourd'hui.

J'ai consulté les registres de l'état civil de la commune depuis 1813 jusqu'en 1822 :

ils m'ont servi à dresser le tableau suivant, par l'inspection duquel on pourra juger
du mouvement de la population pendant ces dix années. Je ferai remarquer que ces

registre» contiennent aussi l'état de» individus décédes dans la maison centrale (>n y
trouve aussi les actes de naissance de quelques enfants nés dans cette maison à l'époque
où on y renfermait de* femmes* Nous n'avons point fait figurer sur notre tableau le

relevé de ces naissances ci de ces décès qui n'appartiennent pas à la statistique du Mont

Saint-Michel proprement dit
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Au nombre des faits assez cuncux qui résultent de l'inspection de ce tableau, et

dc\ calculs auxquels nouv nous sommes livré et dont nous avons exposé les résultats

dan» notre mémoire, il en est un que nous devons signaler ici : c'est l'excédent des

naissances féminines sur les naissances masculines Ce résultat est contraire à ce qui a

lieu généralement ailleurs ; mais aussi il se trouve neutralisé par un excès de mortalité

surjes femmes. cc_qui cm encore contraire à ce qu'on observe presque partout II faut
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sans doute attribuer cette dernière particularité à ce que les femmes du Mont Saint-
Michel se livrent a des exercices très pénibles que la délicatesse naturelle de leur
constitution ne leur permet pas de supporter impunément.

On vit assez v icux au Mont Saint-Michel. D'après les calculs que j'ai faits sur l'âge
des individus des deux sexes qui y sont décédés pendant les dix années que j'ai prises
pour base du mouvement de la population, j'ai trouvé que le terme moyen de la vic était
de 56 ans pour les hommes et de 50 pour les femmes.

L'air est habituellement froid et humide dans ce pays. Il est très souvent chargé de
brouillards épais qui durent pendant plusieurs jours de suite, et qui rendent alors les
abords du Mont Saint-Michel fort dangereux, vu qu'on peut facilement s'égarer dans
les grèves cl être surpris par la marée montante. Il arrive fréquemment de» accidents
de ce genre.

Ce qui caractérise surtout Ictat atmosphérique du Mont Saint-Michel, ce sont les
variations brusques et fréquentes dans la température, et que l'on ressent à diverses
époques de la journée, suivant l'heure du llux et du reflux. la: matin et le soir sont en

général froids. Entre ces deux instants du jour, on éprouve pendant l'été une chaleur
considérable, réfléchie pur les rochers de la montagne

Les personnes qui ont l'imprudence île porter des vêtements trop légers sont

exposées à contracter des catarrlics. des angines, des diarrhées, etc. Le meilleur moyen
d'éviter ces accidents est de mettre très peu de différence entre les vêtements d'hiver
et ceux de l'été. C'est la précaution que j'ai prise pendant tout le temps de mon séjour
dans ce pays . clic m'a mis à l'abri dc> inconvénients attaché» aux localités.

U- Mont Saint-Michel et se» environs ont éprouvé de» changements. Il est difficile
de donner des détails positif» sur ce point important de statistique . je n'ai pu me

procurer que quelques renseignements fort peu circonstanciés, et je puis dire peu
authentiques. Ix» chroniqueurs de l'abbaye ne font mention que de» miracles opérés
lors de la fondation de ce monastère. Ce n'est pas aux faiseurs de miracles qu'il faut
s'adresser pour avoir la vérité. Toutefois on peut débrouiller au milieu de ce chaos
un fait fort imponant. c'est que le» env irons du Mont-Saint-Michcl. autrefois planté»
d'aibrcs. peuplés de villages, ont été successivement submerges par diverses irruptions
maritimes, qui sont encore à redouter pour d'autre» villages actuel», si le gouvernement
ne prend aucunes mesures pour les prévenir.

En admettant que le Mont Saint-Michel ait été autrefois entouré par une forêt",
comme on le prétend, il devrait être alors à l'abri des coups de vents du sud et du sud-
ouest m fréquents aujourd'hui

Quant à la population dans ces temps reculés, quant à l'état physique et moral de
cette population, ainsi qu'aux maladies régnantes à ces époque», nous ne possédons
aucun document authentique : l'histoire et les traditions sont muettes sur ce point

Les habitants du Mont Saint Michel sont en général forts et bien constitués. F.ndurcis
à la fatigue, ils ont de» enfants robustes qui partagent de bonoc heure les travaux de
leurs parents. Ixs femmes se liv rent a des occupations aussi pénibles que les hommes.
Elles sont généralement jolie», d'une belle carnation et bien faites.

1.x: peuple se noumt mal Des coques (pétoncles), du heurce excellent, et une

espèce de gaufre, faite de farine de sarrasin délayée dans de l'eau et cuite sur une poêle
chaude, l'ont la principale nourriture de» habitant», qui vont vendre dans les environ» le»
*7 U» ^Kff.îsoK» «f* xWrvotrf <jvr U U*\ ôe le McOsSAl M«twl ca ta imtlw
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produits de leur pêche ; c'est à peu près leur seule industrie Ce qu'ils en retirent suffit

néanmoins à leurs besoins. Ils vivent en général avec simplicité et n'ont point de goûts
dispn^portionniS avec leurs moyens. Us vont économes et rangés dans leurs affaires.

On ne voit point de mendiants parmi eux ; chacun travaille. Us sont pauvres, mais ils

ne considèrent point l.i mendicité comme une profession destinée d nourrir le fainéant

aux dépens du riche et de l'homme qui travaille. Au reste, ils ne trouveraient personne
qui voulut se priver du strict nécessaire pour noumr la paresse et l'oisiveté

Comme tous les peuples des plages maritimes, les habitants du Mont-Saint-Michel
ont beaucoup d'enfants ; mais la iiumcic extrêmement dure dont ils les élèvent

contribue beaucoup, je pense, à la grande mortalité qui sévit sur eux. comme on peut
s'en convaincre par l'inspection de notre tableau Exposés dès leur plus bas âge a toutes

les intempéries, courant pieds nus sur la grève, ils contractent des maladies graves
auxquelles la plupart succombent. Ceux qui échappent à ces dures épreuves, et qui
ont été ainsi façonnés à tous les genres de fatigues, font de bons soldats et d'intrépides
marins . ils sont très agiles et habiles à viser au but Ce genre d'exercice est un «le
kurs amusements. Ils sont braves et ne redoutent point le danger Tous s'exercent à la

natation dès leur plus tendre enfance. Si quelque accident survient, on les voit accourir

jusMtût. affionter les plus grands périls et compromettre même leur existence pour
secourir les noyés. Plusieurs ont obtenu du gouvernement d'honorables récompenses
a ce sujet

Si les habitants du Mont-Saint-Michel ont d'excellentes qualités, ils ont aussi

des défauts ils sont en général jaloux des étrangers, et très enclins à la médisance ;

beaucoup sont portes à l'ivrognerie. Comme le vin est à un prix qui excède leurs moyens

pécuniaires, ils s'enisrent avec du cidre qui est la boisson ordinaire du pays, ou bien

avec de mauvaise cau de-vie frelatée
L'ivresse occasionnée par le cidre les plonge dans la \tupeur. ou bien ils tombent

dans un état de fureur frénétique difficile à contenir Les gens du pays attribuent aux

graines de gui l'effet stupéfiant du cidre. Je crois que c'est un préjugé.
Les habitants du Mont-Saint-Michcl aiment le» querelles et les contestations

l-a franchise n'est pas en général leur \ertu dominante II y a toutefois d'honorables

exceptions
Relègues à l'extrémité nord-ouest de la France, ils semblent en être tout a fait isolés

pour la civilisation, l'urbanité et les usages que l'on remarque ailleurs Ils conservent

encore toute la rudesse Scandinave de leurs antiques aïeux qui. chassés de leur âpre
climat par la faim et la misère, vinrent porter la flamme et le pillage dans cette partie de
la Gaule qui a pns leur nom. sous le règne de Chartes-Ic-S impie

Ils sont presque tous plongés dans une très grande ignorance ; très peu savent lire
l-a superstition est chez eux une conséquence naturelle de leur peu d'instruction

La commune du Mont-Saint-Michel suit la religion catholique romaine, et dépend
du diocèse de Coulantes . il n'y a aucun individu de la religion réformée.

l-c Mont-Saint-Michel est un pays assez malsain pour les personnes qui n'y sont pas
acclimatées. Cette ville, par son élévation et par son éloignement des eaux stagnantes,
est soustraite aux influences qui produisent les fièvres périodiques. Ces maladies y
sont extrêmement rare», d'après lc« renseignements positifs que je me suis procuré à
ce sujet fendant le temps que je suis reste au Mont Saint-Michel, je n'ai vu qu'un seul

>,r
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individu atteint de lièvre intermittente qu'il avait contractée aux environs de Pontorson
où il y a beaucoup de marais, et ou l'appelaient souvent ses occupations Parmi le grand
nombre de malades qui ont passés m>us mes yeux dans les infirmeries de la maison

centrale, je n'en ai vu aucun atteint de lièvre périodique, dans l'espace de prés de deux
ans.

Parmi les phlegmasics cutanées, la rougeole est l'une de celles que l'on voit

sporadiquement au Mont Saint-Michel, au printemps ou au commencement de l'été ; je
n'y ai vu qu'un seul enfant atteint de cette maladie I j variole a cessé depuis plusieurs
années d'y exercer se» ravages. La vaccine a fini par triompher des préjugés, grâce aux

soins philanthropiques du maire de cette petite commune Parmi les vaccinés, quelques-
uns ont été atteints de la varicelle, ce qui a fait croire J quelques parents que leurs
enfants avaient eu la petite vérole, quoique vaccinés. Cette cireur n'est pas seulement
particulière au Mont Saint-Michel, on la rencontre dans beaucoup d'autres endroit», où
elle est un des plus grands obstacles à la propagation de la vaccine : c'est aux médecins
qu'il apparient de détruire ce préjugé.

La gale et la teigne, affections endémiques dans la Basse-Bretagne, sont très rares
au Mont-Saint-Michel. J'ai observé que parmi les détenus qui sont conduits tous les
jours dans la maison centrale, presque tous les Bretons ont la gale ou la teigne. Nous
nous proposons de revenir sur cet objet dans la seconde partie de notre Iras ail

Les éruptions herpétique» de diverses espèces sont fréquentes. Ceux qui en sont

atteints emploient une foule de pommades et d'onguents que leur vend le charlatanisme
Ces remèdes occasionnent souvent de graves accidents en répercutant ces exanthèmes
divm le traitement exige en général beaucoup de soins cl de prudence.

Quelques auteurs ont avancé que le poisson occasionne à ceux qui en font un grand
usage, des maladies herpétiques, et même la lèpre. Sans discuter ici sur le fondement
de cette assertion, je me contenterai de dire que les hahiiants du Mont Saint-Michel
ne faisant point un usage c.xelusil de poissons pour leur nourriture, on ne peut point
raisonnablement attribuer à cette cause les altcctions duitreuscs dont plusieurs sont

atteints. Elles se présentent principalement chez les gens les plu» pauvres : or. ce sont

précisément ceux qui mangent le moins de poisson ; ils vendent aux plus riches de
l'endroit ou des environs les produits de leurs pèches II est. je crois, plus raisonnable
d'admettre que la malpropreté qui règne en général dans les habitations de ces individus
cl sur leur personne, que le linge de corps mal blanchi dont ils se servent, contribuent
puissamment à la production des maladies dont nous parlons.

Nous avons vu que le Mont Saint-Michel était exposé à de fréquentes et brusques
variations dans la température de l'atmosphère C'est à cette cause qu'il faut
principalement attribuer lc\ angines, les catarrhes pulmonaires plus ou moins intenses,

ainsi que les dionhées que l'on observe si fréquemment et en toute saison parmi les
habitants de cette contrée

D'autres causes me paraissent aussi influer sur la production de ces diverses maladies,
lars gens de la basse classe, hommes, femmes et enfants, sont presque continuellement
les jambes dans l'eau. Pour vaquer à leurs affaires, pour aller à la pcche. il» ne prennent
aucune précaution pour traverser lcx ansveaux qui serpentent sur la grève ; il leur arrive
même souvent de les franchir quand ils ont le corps tout en sueur. Voilà, ce me semble,
assez de causes réunies pour produire les maladies que nous venons de signaler, ainsi
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que d'autres dont nous parierons tout à l'heure.

Les diarrhées sont surtout très communes vers le milieu de l'automne, à l'époque
où l'on fait usage du cidre nouveau. Celte boisson produit des llatuosités et de»

dérangements notables dans les fonctions digesiivcs. mais principalement dans celles

des intestins, quand on ne lui a pas donné le temps nécessaire pour fermenter et se

reposer l-es personnes qui continuent à boire de ce cidre nouveau, ou qui croient arrêter

leur diarrhée en prenant du vin. des liqueurs alcooliques, exaspèrent leur maladie qui

revêt alors le» caractères de l'entérite et .le la gastro-entérite : c'csi ce que j'ai été à

même d'observer. Un régime contraire est celui qui conv ient en pareil cas

L'entérite est la maladie qui fait pénr le plus d'enfants au Mont Saint-MKhcl. Cette

affection se manifeste chez eux sous l'aspect d'une simple diarrhée avec quelques
coliques passagères. Us parents n'y (ont pas d'abord grande attention nuis les petits
malheureux finissent insensiblement par tomber dans le marasme. Uur peau devient

sèche et terreuse, leur ligure se ndc et présente les signes d'une caducité prématurée,
le pouls est petit et fébrile, le ventre est tendu et ballonne : les petits malades ne tardent

pas alors a penr.
Ij mauvaise nourriture dont ils tout usage, le peu de soin que l'on prend pour les

préserver du froid ei de l'humidité, sont, a mon avis, les causes principales de cette

maladie meurtrière Indiquer ces causes, c'est indiquer les moyens d'en prévenir les

effets.
Us mêmes causes, qui produisent les phlegmasie* des membranes muqueuses,

occasionnent pour la plupart l'inflammation des membranes séreuses et des viscères

parenchy nuteux. quoique dan* une proportion moindre
Parmi les maladies de ces deux ordres, la péripncuinonic est celle qui mérite de tixer

le plus notre attention. Elle est commune au Mont Saint-Michel : on peut la considérer
comme la cause principale du grand nombre de phtisiques qu'on remarque dans cet

endroit. On ne pensera pas toutefois que nous ayons l'intention d'avancer que la phtisie
pulmonaire soit constamment le résultat d'une phlegmasie primitive du parenchyme
pulmonaire Telle n'est point notre opinion Noos pensons au contraire que cette

ternble maladie, le désespoir des médecins, est très souvent héréditaire, et dépend par
conséquent d'une disposition constitutionnelle primitive qui se développe tôt ou tard

par un concours de circonstances propres à produire la fonte des tubercules que l'on a

rencontré* chez des enfants qui n'avaient offert aucun signe tic phlegmasie pulmonaire.
Mais pour ce qui regarde les habitants du Mont Saint-Michel, nous pensons que

la péripncumonie est la cause la plus fréquente des phtisies qu'on remarque, en grand
nombre, parmi eux Cette phlegmasie. dont le traitement exige des soins prompts
et actif», proportionnés à l'importance des fonction» de l'organe malade, est le plus
souvent chez eux négligée ou nul traitée, soit par insouciance sur leur vanté en général,
soit par ignorance sur la gravité de cette maladie, soit enfin parce que. n'ayant pas de
médecin dan» leur endroit, il» n'en font appeler qu'à la dernière extrémité II arrive

alors, ou que le malade meurt avec tous le» signev de l'hépalisation du poumon, ou que
son affection, passant à l'état chronique, il »c forme dans cet organe, des tubercules,
des collections purulente* auxquels il finit par succomber Nous aurons occasion de
revenir bientôt sur cette matière (Depuis peu un médecin et un chirurgien demeurent au

Mont-Saint-Michcl)
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Si les habitant» du Mont Saint-Michel prenaient les précaution» nécessaires pour se

soustraire aux influences toujours nuisibles de» variations brusque» de l'atmosphère,
et qui affectent le plu» souvent les organe» pulmonaires, ils éviteraient sans doute les

maladies nombreuses qui résultent de la négligence de ce* préceptes hygiéniques
Ce que nous disons s'applique aux diverses espèces de rhumatisme et a la goutte,

maladies assez fréquentes dans cette contrée. Nous ferons remarquer que l'on confond
souvent dan» ce pays, la goutte avec le rhumatisme arthritique, lequel y c-st beaucoup
plus commun que la première. Il faut convenir toutefois que les caractères distinctifs de
ces deux maladies ne sont point, dans bien de» cas. assez, tranchés pour qu'il ne soit pas
permis de se tromper à cet égard : il faut toute l'attention d'un médecinexpérimenté pour
discerner la goutte d'avec le rhumatisme articulaire aigu M ffincl dit textuellement que
l'analogie, qui existe entre ces deux maladies, est très grande. Il est hors de notre sujet
de nous arrêter plus longtemps sur ce point

Us habitants, ci même quelques médecins de la contrée, attribuent ce» maladies a

l'usage du cidre Nous ne partageons point cette opinion Us causes générales que nous

avons déjà tant de fois signalées, le tempérament des habitants, en général sanguin,
nous paraissent bien plus propres que l'usage du cidre à produire ces affections.

Que l'on se rappelle en effet le genre de vie des habitants, on trouvera, dam leui
exposition presque continuelle au froid et à l'humidité, la véritable cause des maladies
rhumatismales et goutteuses qui les affligent. Tout étranger qui s'abstiendrait de cidre,
et qui s'exposerait en toute saison à franchir, nue» jambes, les ruisseaux de la grève,
contracterait infailliblement les maladies dont nous parlons

Si le rhumatisme arthritique est plus commun, si. en outre, il attaque d'abord de

préférence les membres abdominaux. am»i que je l'ai observé, et ce qui contribue a

faire confondre cette maladie avec la goutte, il faut encore attribuer cette prédilection
à la cause que nous venons d'indiquer II esl roui naturel en effet que I*inflammation
affecte d'abord les annulations qui y sont le plus disposées par l'état d'excitation locale

dans lequel les a mises la fatigue d'une longue marche. Cette maladie offre ensuite le

caractère ambulant qui lui est propre

D'après tout ce que nous venons d'exposer, nous laisserons le* bonnes gens du pays
divaguer à leur aise sur la cause des affections rhumatismales qui les affligent Nous

ajouterons seulement que l'eau-dc-vic. dont on fait un grand abus dans ce pays, peur
contribuer à la production de la goutte. Comment cl pourquoi

' Je n'en sais rien.
C'est surtout pendant l'hiver et le printemps que l'on observe ces maladies à l'état

aigu.
Il est aussi d'autres affections qui. si elles offrent des différencesavec le rhumatisme,

ont cependant, avec celui-ci. de nombreux points de similitude, ou plutôt d'analogie
je veux parler des névralgies Toutes les douleurs vagues, intermittentes ou passagères
qu'éprouvent le* habitants de la contrée sont mises sur le compte de la goutte. Ailleurs
ce sont «les rhumatismes.

Us préjugés sur cette première affection sont tellement enracines dans ce pays, que

j'ai vu des parents me consulter pour leur enlant souffrant d'engelures aux pieds ou aux

mains, qu'ils regardaient sérieusement comme la goutte. Cette maladie n'est point le

partage «le l'enfance ; elle en a assez d'autres qui la tourmentent
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\x rhumatisme atteste indistinctement les deux sexes. Il est cependant plus commun

chez le» hommes.
Ut phtisie pulmonaire est l'une des maladies les plus fréquentes au Mont-Saint-

Michel. Sur »ix individus environ qui périssent par année dans celte commune <Voy.
Le tableau sur le mouvement de la population), deux au moins succombent à la

phtisie héréditaire ou accidentelle et consécutive a une phlcgmasic du poumon. Cette

proportion est effrayante, quand on songe que la population de cette petite ville ne

dépasse pas trois cents individus.

En parlant de la pénpncumonie. nous avons indiqué les causes qui nou» paraissent
concourir à la production de la phtisie II en est une qui. à mon avis, doit contribuer

encore à la rendre commune au Mont Saint-Michel, les mariages qui s'y contractent

n'ont guère lieu qu'entre les habitants qui sont presque tous parents à de» degrés plus ou

moins rapprochés II résulte de là que les indiv idus issus de parents phtisiques donnent
eux-mêmes le jour à des enfants qui apponent. en naissant, le germe de celte funeste

maladie, et qu'ils propageront plus laid à leur tour si une mort prématurée ne leur

permet pas d'aller contracter ailleurs une alliance. Un pareil rapprochement entre les

races peut faire présager que la phtisie sera un jour encore plus commune au Mont

Saint-Michel qu'elle ne l'est actuellement.

Je ne m'arrêterai point à discuter ici sur l'hérédité des maladies : celte question a

de graves autorités pour et contre. J'émets une opinion en faveur de laquelle les faits et

les raisonnements ne manqueraient pas. si c'était ici le lieu de lc\ produire. Je reviens
au Mont Saint-Michel.

En 1823 et 1824, je comptais, dans cette ville, sept phtisiques tant hommes que
femmes. Tous avaient cette maladie bien déclarée ou offraient les signes non équivoques
d'une prédisposition à la voir se développer avec tous ses caractères effrayants, dans

un espace de temps plus ou moins rapproché. Ce nombre donne une proportion de un

phtisique sur quarante-deux individus, dans une ville de trois cents âmes au plus
Les personnes, qui sont atteinte» de cette cruelle maladie, trouvent dans leur séjour

au Mont Saint-Michel, un climat qui leur c»t absolument contraire. L'air extrêmement

vif de ce pays, quand il n'est pas obscurci par des brouillard», les changements brusque»
qui surviennent dans <1 température, contribuent à hâter la mort des phtisiques, et à

faire déclarer plus promptemeni cette affection chez, ceux qui y sont prédisposé»
Ixrs étrangers qui viennent s'établir au Mont Saint-Michel, avec une mauvaise

poitnne. ne tardent pas à s'apercevoir des funestes effets du climat sur leur santé. Des

catarrhe» répétés, des hémoptysie» fréquentes, une petite toux sèche, sont pour eux le»
tristes av.int-courcur> d'une mort prompte. C'est ce que j'ai eu occasion d'observer plus
particulièrement chez le» détenus de la maison centrale, pendant tout le temps que j'ai
été chargé du service des infirmerie».

Il est une autre maladie qui a. avec la phtisie, des rapports d'analogie très marque\
je veux parler des scrofules, l«es engorgements ganglionnaires du col. de l'aisselle, etc.,

ne sont souvent en effet que des signes exténeun» du mauvais état des poumons alors

farcis de tubercules
I-CS affection» »mimeuse». qui ne sont pu» rare» au Mont Saint-Michel, ci que l'on

observe plus particulièrement chez les individus issus de parents phtisiques, tiennent

cependant aussi à des habitations peu salubres. basses, mal aérées, humides, ainsi qu'à
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une nourriture en général mauvaise. Si le concours de ces circonstance» suffit seul

pour donner naissance aux scrofules, ces causes doivent à plus forte raison contribuer
à leur développement chez les individu» iv»u» de parent» dont le teint blafard, les

chairs molles, le tissu cellulaire empâté, annoncent la prédominance lymphatique et

la prédestination stnimcu.sc. Car. ne perdons pas de vue que les organes ou systèmes
d'organes sont d'autant plus disposés aux maladies que la prédominance de leur action
ou de leurs fonctions est plus grande relativement aux autre» systèmes. Il y a longtemps
qu'Hippie rate a proclamé cette grande vérité physiologique, dont une doctrine médicale
nNxJeme semble n'être que le commentaire, plus ou moins juste dans ses applications.

La nature des eaux, dont on fait usage au Mont-Saint-Michel, aurait-elle aussi une

influence »ur la production de» scrofule» ? Je n'ose l'affirmer. Je n'ai point eu assez de

temps pour faire des observations sur ce point. Je ne pense pas au reste que les eaux

puissent exercer une action bien positive \ur la production de ces maladies.

Avant de terminer cette première partie de notre travail, nous ferons remarquer que
l'habitude où sont presque tous les gens de ce pays d'avoir les jambes dan» l'eau, leur
fait contracter de» ulcère» atonique» et variqueux, maladie» trè» rebelle» chez eux par le

peu de soins qu'ils prennent pour en arrêter les progrès et en opérer la guérison
Ils sont en outre exposés à faire des chutes, a se luxer ou à se fracturer quelque

membre Obligés de marcher sur un sol très inégal, tel que l'est nécessairement celui
d'une montagne, il» trouvent dans cette particularitéde leur séjour la cause des accidents
assez fréquents dont nous parlons

Dan» la seconde partie de notre travail, nous présenterons quelques observation» sur

la maison centrale du Mont Saint-Michel ; sur le régime des détenu», leur» Tireurs, leurs
maladies ; ayant été prisonnier moi-même pendant plus de deux ans. j'ai été à portée de

faire à ce sujet quelques réflexions qui ne seront peut-être pas sans intérêt
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Essai sur la topographie médicale du Mont Saint-Michel, par

H. Ledain, D.M.P., membre de la Société médicale d'Emulation,

et de la Commission des condamnés politiques
(II* et dernier extrait)

Aperçu sur tu Station centrale de détention et de déportation . considérations

Vénérâtes sur te régime des prisons

Nos pères n'ont pas renversé toutes les bastilles ;

Celle du Mont Saint-Michel est encore debout

Exposition de ta prison, construction, distribution des bâtiment « La Maison

centrale du Mont Saint-Michel occupe les bâtiments d'une ancienne abbaye de

Bénédictins, construite sur le sommet de la montagne, a 58 mètres au-dessus du

niveau de la grève", qu'elle domine de tous côtés. D'après ce que nous avons déjà dit

sur les vents dominants de cette contrée, on peut se faire une idée de la constitution

atmosphérique de la maison centrale. Elle présente toutefois des modifications assez

remarquables, suivant l'exposition et le genre de construction des bâtiments. Telle

partie, située au sud ou au sud-ouest, se trouve vivement frappée en été par l'ardeur du

soleil que réfléchissent des roches granitiques, tandis que telle autre, exposée au nord.

e>t froide et humide. Si. après avoir parcouru les premières localités, on passe tout â

coup dans les autres, si on descend dans les endroits qui avoisinent le sol. on éprouve
alors un tressaillement involontaire dû à la différence de température que l'on ressent

subitement.
Les bâtiments sont mal «donnés. Ce défaut doit être attribue aux constructions

successives qui ont été faites, et que l'on continue chaque jour, vins suivre aucun plan,
si ce n'est celui que commandent les besoins du moment, et souvent les caprices des

architecte*.

La maison centrale du Mont Saint-Michel est un assemblage monstrueux de plusieurs

corps d'édifices accolés et exhaussés comme au hasard, selon les circonstances, le goût
et les facultés pécuniaires des moines, qui ont dépensé des sommes considérables pour
cet Objet Cette ancienne abbaye, qui était aussi une prison d'Etal, est protégée par des

tours et d'épaisses murailles, couronnées de mâchicoulis Des sentinelles vigilantes sont

jour et nuit au pied de ces formidables remparts Si les détenus tentaient une évasion,

s'ils pouvaient se soustraire à la surveillance des porte-clefs, ils ne sauraient échapper
a celle des factionnaires.

Il est difficile de concevoir comment des prisonniers peuvent s'évader d'une

maison qui. par sa position naturelle, semble devoir éloigner même toute idée de fuite

Cependant quelques évasions ont eu lieu pendant mon séjour, et ont clé fatales à ceux
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qui les avaient tentées. Il n'y a que l'amour de la liberté qui puisse faire affronter des
dangers pareils à ceux que courent les captifs qui espèrent s'échapper du Mont Saint-
Michel. Il cm une observation laite par ceux qui ont étudié lc\ prisonniers Ix désir de
l'évasion est beaucoup plus impérieux, plus entreprenant et plus ingénieux chc/ les
détenus qui louchent à l'expiration de leur peine, que chez les autrev J'ai été témoin
d'un fait qui confirme cette observation Un homme, condamné à dix ans de réclusion,
pour avoir pillé des fourgons appartenant au duc de Wellington, était, depuis neuf an»,
au Mont Saint-Michel ; il y jouissait dans l'intérieur de la maison d'une assez grande
liberté ; il était sur le point de voir expirer le terme de sa peine, quand il tenta de
s'évader en se laissant glisser le long d'une corde par une fenêtre à plus de soixante

pieds d'élévation. Des douaniers 1"arrêtèrent ù lu porte de la ville
La prison du Mont Saint-Michel est un vrai labyrinthe compose d'édifices

simultanément supportés par des voûtes et des piliers. Quand on y pénètre pour la
première fois en franchissant son entrée principale tlanquCc île Jeux tours', on ne peut
se défendre d'un sentiment d'horreur Nous n'entreprendrons point de donner ici une

description détaillée de ce monument, nous tâcherons seulement d'en présenter les

principales parties pour qu'on puisse se faire une idée de von ensemble, cl apprécier ce

que nous avons a dite sur sa salubrité

Sous une voûte principale, où l'on a construit une grue qui sert a monter les

approvisionnement de la maison 4
, se trouvent les cachots des oubliettes, dont le nom

seul, conserve par tradition, réveille tant d'humbles souvenirs sur la barbarie de nos

aïeux du moyen âge. Au-dessus de ces cachots, sont ceux de la trappe
' (ainsi appelés

parce qu'on y descend les prisonniers par une trappe et une échelle de corde), les
souterrains de Montgomerv et du réfectoire*. Ces souterrains servent d'ateliers aux

civ\crand>. aux lilavsicr*. aux tilcurs de laine a la traînée, etc.

Ces premières voûtes et constructions souterraines supportent le rez-de-chaussée,
qui comprend au sud les chambres dites du Gouvernement. Sur le même plan, sont le
grand cl le peut e.uT ; ce sont de petites chambres Séparées par des cotridors étroits et

obscurs, par des escaliers tortueux et mal éclairés. Ces chambres sont exposées les unes

au sud. les autres à l'est et au sud-est Elles servent de dortoirs ; elles seraient parmi les
plus saluhrcs de la maison, m en y entassant un trop grand nombre de prisonniers, on ne

délaissait pa\ le* avantages qui résultent de leur exposition
Ixs appartements de l 'ancienne abbatiale'' sont le mieux distribués et les plus

salubres de la maison. Exposés au sud et au sud-est. et en partie sur le même plan que
ceux dont nous venons de parler, ils sont habités par le directeur et par l 'inspecteur

Au rez-de-chaussée sont encore la cuisine et le grand réfectoire à l'ouest et au nord-
ouesi" Un atelier qui occupe deux cents détenus a été établi dans ce dernier local.

Sur le plan de cet atelier est l'ancienne salle des chevalier», au nord C'est là que
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tenaient chapitre les chevaliers de Saint-Michel. institués par Louis XI en 1469' Cette

pièce sert aujourd'hui de réfectoire aux détenus. 36 colonnes de granit en supportent la

voûte, qui soutient elle-même l'ancien cloître, dont l'aire recouverte en plomb reçoit

toutes les eaux pluviales des bâtiments Ces eaux vont se distribuer dans des citernes

pour les besoins de la maison. Les portiques de ce cloître servent de promenade aux

prisonniers
Au-dessus de l'atelier du réfectoire, sont le premier et le second étage des anciens

dortoirs des Bénédictin^, avec la bibliothèque (les livres de cette bibliothèque ont été
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disperses pendant la révolution) ei leur ancienne intimicric. Ces .ippartcmcnts sont bien

percés, convenablement aérés, vastes . ils servent de dortoir à une partie des détenu»
Au milieu de cette masse informe d'édifices élevé» les uns sur les autres, se trouve

l'église, monument d'architecture du quinzième siècle" Depuis l'établissement de la
maison centrale, plusieurs ateliers ont été construits dans cette église ; on n'en a réserv é

que le chirur et une parue de la nef. qui ont été réparés pour les besoins du culte.
Devant le portail est une plate-forme qui domine au sud-ouest sur la grève et les

environs". C'est le seul endroit avec le cloître où les prisonniers vont respirer le grand
air. On les y conduit par sections pendant une heure chaque jour. C'est au reste un des

plus beaux points de vue dont on puisse jouir. Mais le malheureux, privé de sa liberté,
respire plus vivement encore cette privation, en contemplant tout ce que la nature lui
offre d'attrayant, dans un lointain qu'il v oudrait atteindre, et dont le sépare la puissance
inexorable qui l'enchaîne sur ce rocher (Nous apprenons que les mur» d'appui de cette

plate-forme viennent d'être exhaussés de plusieurs pieds Us prisonniers ne pourront
plus ainsi jouir du triste bienfait que la restauration elle-même ne leur aurait pas env ié :

celui de respirer le grand air pcndani une heure par jour, aux rayons d'un soleil brûlant).

Recherches historiques - Nous avons dit que l'abbaye du Mont Saint-Michel
servait de prison d'Etat, line simple lettre de cachet suffisait alors pour y faire enfermer
le» hommes suspects û l'autorité, lars vengeances d'un homme puissant, de» intrigues
de cour ou de famille, plongeaient souvent des innocents dans cet asile de douleur
et de crime. U Mont Saint-Michel était un lieu d'oubli où. au mépris des lois et de

l'humanité, la plupart des individus qu'on y envoyait disparaissaient pour toujours sans

qu'on sût ce qu'ils étaient devenus. Leur vie. trop lente à finir au gre de leurs bourreaux,
était souvent abrégée par des cruautés inouïes On a trouvé des squelettes renfermes
dans des portes murées ; on en a trouvé d'autres dans des cachots avec la chaîne qui les
attachait".

Le» squelettes de deux femmes, découverts, il y a quelques années, dans une fouille
nécessitée par des constructions nouvelle», peuvent confirmer ce que la tradition a

conservé sur le compte des moines du Mont Saint-Michel. Ce n'est pas dans les cloîtres
que l'on a rencontre toujours des modèles de chasteté et de continence. C'est à l'abri de
ces pieux asiles que se sont commis les actes de la plus dégoûtante lubricité".

Les cachots des oubliettes et de» m pare, ceux de la Trappe1
'

peuvent rivaliser avec
ce que l'inquisition a pu inventer de plus atroce, sans parler de la fameuse cage de 1er.

dont l'idée est alinbuée à Louis XI Cette cage avait été détniitc. mais remplacée plus
tard par une cage en bols. Cet instrument de torture n'existe plus depuis 1777"

J'ai fait quelques recherches pour connaître les prisonniers les plus célèbres
qui ont été conduit» ou qui sont morts au Mont Saint-Michel elle» ont été presque
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infructueuses. I.cs ancien* registres d'éciou de celle prison ont fie brûlés, «m disiiails

à l'époque de la révolution. François I" y lu enfermer un sieur Noël Beda. syndic de

Sorbonne, principal du collège de Monlaigu. Ce pnsonnier mounil au Mont Saint-

Michel, le 8 février 1537. Il avait mal pirlé du roi (Blondel. Notice hbtonque du Monl

Saint-Michel) Louis XIV lu construire la cage du bois dont nous avons parlé, et y fit

enfermer un ga/clier de Hollande qui l'avait insulté dans ses écrits" Cet écrivain, à qui
l'on refusait livres, plumes et papier et encre, passa ainsi vingt ans de sa triste vie. Il

mourut dans sa cage, victime de la vengeance de Louis XIV. qui. au mépris du droit des

gens, l'avait fait arrêter et enlever en pays étranger (Un cil ) Pour distraire von ennui,
ce privuitner avait sculpté avec un clou les barreaux de sa prison' Cet ouvrage était,

dit-on. un cbcf-d'ctuvre de patience et d'art.

U - ctgt de fo - Ju M.K1I Sain* Mtcbri Carte ix.sule «tienne CoU Hcwy Decaên.

L'abbaye du Mont Saint-Michel, après avoir subi le son de tous les monastères, pu

la dispersion des religieux, en 1790. reçut les ecclésiastique» rebelles à la constitution
du clergé' 4

. cl demi l'âge ou les infirmités empochaient la déportation Napoléon y
envoya plus tard quelques homme» suspects a son autonté. en n'employant cousent

d'autres formes que sa volonté despotique : c'était le retour des lettres de cachet.

Entre ce régime du hon plaisir et l'ordre légal, tel que l'entendent et le piatiqucnt nos

gousornants, la différence n'est pas grande.

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

[a: Mont Saint- Michel servît en outre de maison de correction pour les malfaiteurs du

département de la Manche". La garde des prisonniers était alors confiée à un concierge,
chargé seul de l'administration et des fournitures Les détenus étaient on ne peut plus
mal à cette époque. Cette prison pouvait cire considérée comme le tombeau de tous

ceux qu'on y envoyait . précautions hygiéniques, aliments, propreté, vêtements, tout

était négligé Eclairé plus tard par plusieurs rapports sur les prison*, le gouvernement est

enfin entré dans une voie d'amélioration sur cette partie importante de l'administration.
Une maison centrale a été organisée au Mont Saint-MicheF'. à l'instar de celles de
Melun. de Fontcv rault, etc. C'est aussi un lieu de retraite pour les criminels condamnes
aux travaux forcés à perpétuité cl qui, vu leur grand âge ou leurs infirmités, sont extraits

des hagnes. On y conduit enfin tous les condamnés â la déportation pour quelque cause

que ce soit. Pendant mon séjour, en 1822. 23 et 24. cette prison était encore peuplée
d'un grand nombre de déportés que les cours prévôtales vie 1816 avaient entassé»

J'y ai vu, â cette époque, un ancien secrétaire de la Convention (Le Caipcnticr. de la

Manche) qui. compris dans la loi de proscription du 22 janvier 1816. a*ait été déporté
par la cour d'assises de Coulantes, pour avoir rompu son ban. Cet homme, qui avait

franchi la révolution et occupé les premiers emplois du gouvernement, en était sorti

les nuins pures. ta Restauration l'avait trouvé pauvre, quand plusieurs de ses anciens

collègues gorgés de richesses, et courbant la tête sous le joug de l'étranger, après avoir

encensé le despotisme impérial, encensaient encore le soleil levant de la Restauration

Lccorpcnticr Vivant du régime des détenus, et supportant sa mauvaise fortune avec un

courage qui ne s'est jamais démenti, est mort au Mont Saint-Michel, en 1829 Triste

exemple des vicissitudes et des réactions politique» '

Mathunn Bruncau. â qui d'ambitieux intrigants avaient persuadé qu'il était le fil*de
Ia>uis XVI. fut écroué au Mont Saint-Michel en 1819 ; ce personnage de mreurs assez

grossières, contrastant avec le rôle qu'il persistait a jouer méiivc en prison, donnait des

signes fréquents et non équivoques d'aliénation mentale. Il mourut tout d'un coup, le
21 novembre I82L II fut ouvert et examine avec le plus grand soin par M Hédouin.

alors ntédccin de la maison centrale. On trouva les uaccs d'une apoplexie. On observa
aussi un amincissement considérable du pariétal gauche à sa partie antérieure, non loin

de sa réunion avec le pariétal droit et le frontal : pendant sa vie. Mathunn Bruneau se

plaignait d'une douleur vive qu'il ressentait souvent dans cette partie de la tctc. où il

poitnit presque toujours la main comme par un instinct machinal

On conserve, et j'ai vu la coupe circulaire du crâne de cet homme qui. pendant tout

le temps qu'il a vécu au Mont Saint-Michel, était considéré comme un véritable fou.

Suite ci fin dans le prochain numéro
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Henry Decaëns : 50 ans de vie et de services rendus
au Mont-Saint-Michel

justement reconnus et honorés

Le lundi 20 juillet 2015. peu après 18 heures - le temps que les invités puissenl
aimer à la Mairie du Mont, leur parcours ayant été. au demeurant très pacifiquement,
pigmenté par les barrages d'agriculteurs. Monsieur Yan Gallon. Maire du Mont-Saint-
Michel, remettait la médaille de la ville du Monl-Saini-Michcl à Henry Decaén»,
Président de l'association des - Amis du Mont-Siunt-Mtchel •. entouré de von épouse.
Christiane. d'amis et de familiers et en présence de nombre de membres du Conseil

Municipal, de personnalités cl d'habitants du Mont dont l'administrateur. Monsieur

Xavier Bailly

IX: pAïKb: a droite. Y\inn Gallon. Henry fVcaer» cl Bono Clichc VfoceoC M

A la demande île Monsieur le Maire. Monsieur Jacques Bono. conseiller municipal,
a commencé a rappeler en son nom. et en celui du Conseil Municipal tout entier, le

double engagement d'Henry Decaéns, pour Rouen et pour le Mont-Saint-Michel, en

ces termes

l.a vie rouennaLse

Henry Decacns est né en 1942.

Après des études universitaires de droit et d'histoire. Henry Decaens a eu une

^21?
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carrière entièrement tournée vers le livre : il a. en effet. clé bibliothécaire, puis direcieur

de la maison d'édition de l'université de Rouen. Il a pris sa retraite en 2004. Mais il est

encore administrateur de l'église abbatiale Saint Ouen de Rouen, mission qu'il exerce

pour la ville de Rouen depuis 1991

Il s'est toujours intéressé au patrimoine et il est membre de plusieurs associations

ayant pour but d'assurer la défense et la promotion des monuments de Rouen et de

Normandie II est secrétaire général des Amis des monuments roucntuis et vice-

président de l'Office de tourisme de Rouen

V*no Galion cl Items Dcearni Cliebf Vincent M

I.a vie monloise

C'est une longue histoire qui débute en 1965. Comme beaucoup d'étudiants (surtout

lorsqu'on fait partie comme lui d'une famille de dou/c enfants), il cherche un job d'été

Son Irère aîné évoque un jour devant lui le cas d'un ami qui fan des visites l'été au

Mont-Saint-Michel. C'est ce qui lui donne l'idée de postuler à un poste de conférencier.
Sa candidature est acceptée et ce qui au départ n'est qu'un simple travail temporaire
devient rapidement une véritable passion qui occupera, et qui occupe toujours un rôle

important dans sa vie. Jusqu'en 2012. il a passé une partie de ses vacances à faire visiter

l'abbaye C'est très certainement de tous les conférenciers du Mont-Saint-Michel celui

qui a eu la plus longue carrière !
L'un des événements importants de sa vie a eu lieu au Mont-Saint-Michel en 1967.

dans l'église Notrc-Damc-sous-Tcrre ; c'est son mariage avec Chnslianc Miekl, un

nom prédestine quand on sait que les miquclots ou les miquclcts sont les pèlerins du

I.ES AMIS IH' MONT-SAINT-MICHLI

Mont-Saint-Michel C'était, dit-on. le troisième mariage en nulle ans

Dès ses premiers contacts avec le Mont. Henry Decacns s'est lance dans la recherche
sur le monument cl il s'est peu h peu constitué une bibliothèque personnelle qui réunit la

presque totalité des ouvrages sérieux écrits sur le Mont II possède aussi une implante
documentation iconographique gravures, photos anciennes. 2 000 cartes postales, et

une belle collection de photos qu'il a prises lui-même, au risque de sa vie. ce qui lui
a valu en 2012 un douloureux hélitrcui liage.

Il a écrit de nombreux livres et articles sur l'histoire cl le patrimoine de Normandie,
mais principalement sur le Mont-Saint-Michel I-c dernier en date esi un ouvrage
collectif, encore en cours, qu'il dirige i la demande du Centre «les Monuments
Nationaux. Il a participé à plusieurs émissions de radio et de télévision sur les mêmes
centres d'intérêt, pour des émissions diffusées au niveau régional (France 3 Normandie)
et au niveau national (France 2. France 3 et KTO) : il est même intervenu sur des
chaînes étrangères, notamment sur les chaînes nipponcs comme la NHK et Tokyo TV.

Il est président des Amis du Mont-Saint-Michel. président du comité scientifique
des Chemins du Mont-Saint-Michel.

Fréquentant le Mont depuis un dcmi-siêclc. il a connu des événements importants
ks fêtes du Millénaire en 1966. le retour d'une première communauté, avec Bruno de
Scnncville. puis l'arrivée des Frère» et Sieurs de Jérusalem II a vu défiler nombre de
conservateurs et d'administrateurs II a connu la construction de deux barrages,., et

dans bien des domaines, c'est une véritable mémoire vivante du Mont-Saint-Michcl

J-uque. B<™. cl Henry l>ee*n» mondant lu médaille «1 honneur du Muni-Sun* Michel
Ctiwhe Vincent M
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Ensuite, dans ceUc salle de réception de lu ville qui est aussi lu salle de réunion du

C'on>cil Municipal, comble, c'est devant une assistance acquise et dans une ambiance

amicale et détendue, empreinte néanmoins d une émotion retenue mais qui transpirait
et de lu juste solennité qui convenait, que Monsieur Yan Galion a remis lu médaille

de lu ville à Henry Dccaens. manifestant ainsi la reconnaissance de lu commune pour

les immenses services qu'il lui a rendus de multiples manières cl scellant aussi, par là

même, la communauté d'objectifs de la ville et de l'association des Amis du Mont-

Saint-Michel dans les domaines historiques, patrimoniaux et culturels. Le traditionnel
verre de l'amitié a clos cette courte mai* intense cérémonie toute de fraternité et

d'amitié

L'association - Us Amis du Mont-Saint-Michel • peut être tière de son Président

Car Henry Dccaens n'est pas seulement un collectionneur des ouvres et ouvrages
concernant le Mont-Saint-Michcl. pas seulement un guide apprécié, pas seulement un

auteur recherché, pas seulement un érudit unanimement reconnu, pas seulement, à n'en

pas douter, le meilleur et le plus lin connaisseur du Mont. Il est aussi l'humaniste discret

qu'il est 3gréable de côtoyer tant on a a apprendre de sa culture, de son jugement, de son

indulgence raisonnec en même temps que de son caractère affirmé qui le fait toujours
savoir où il va et lui évite de s'égarer, qui ne le fait s'exprimer qu'à bon escient. Il est

aussi le tidèle. le fidèle a sa famille, le lidèlc à ses ainis. le lidèlc à ses engagements,
le tidèle à Dieu et le fidèle de Dieu, ce qui lui appartient, ne transparaît pas dans sa

présidence de l'association, mais ce dont il est clair pour ceux qui le connaissent un

peu que c'est dans la fidélité à cette conviction et à cette source d'inspiration qu'il a

puiMT le Ncns de von action, de von travail cl de va relation aux autrev

Son humilité dût-elle en souffrir... Respect '

Jean-Pierre DClalam»

LES AMIS DU MONT-SAINT-MICHEL

Une goutte d'acide aurait suffi
«u les controverses du Mont Saint-Michel

par Dominique Bcncult

Préambule :

Ce qui suit est une synthèse de documents et un pur produit de la Sérendipité.
puisque mon propos d'origine était la détermination, si possible, de la pierre tombale de
Richard de Rcviers conservée dans l'Abbaye de Montehourg'. Cette recherche m'a lait
découvrir une polémique qui a duré une soixantaine d'années et qui

Les Acteurs :

Par ordre d'entrec en scène

Ba/in. Germain (1901-1990) : Conservateur en chef honoraire du Muscc du Louvre,
membre de l'Institut.

Le Roy. Dom Thomas < 1618-1683). religieux mauristc. auteur du - Livre des curieuses
recherches du Mont Saincl Michel.

De Robillard de Beaurepoire. Eugène (1827-1899). éditeur de l'ouvrage de Dom
Thomas la: Roy au XIX— siècle

De C'aumont. Arcisse < 1801-1873) Historien de l'Art, géologue, archéologue,
il fonda La Société des Antiquairesde Normandie et la Société 1 .innéenne de Normandie
en 1824. et la Société f rançaise d'Archéologie en 1833.

Corroyer. Edouard 11835-1904) : Architecte
Attaché à la Commission des Monuments historiques < 1871 )
Restauration du Mont Saint-Michel ( 1874-1888) Restauration du cloître 11877-1881 )

Révoqué de )«idministration des Monuments Historiques en IK88.

Sagot. Émilc (1805-1888) : Dessinateur (et architecte), détracteur de Corroyer, cité par
Germain Ba/in

Bosseboeuf. Louis (1852-1928) : Archéologue cl historien de l'art.

Bigot. Alexandre (1863-1953) : Professeur de Géologie à la Faculté de Caen. Doyen de
la Faculté des Sciences

De Lapporcnt, Albert (1839-1908) : Géologue français, membre de l'Académie des
Sciences, auteur de nombreux ouvrages
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Vieillard. Ëinile Ingéniait au Corps des Mines en poste à Caen au moment de la

icsiauraiiun du cloître.

Frvmy. Pierre ( 1880-1944) : Professeur de géologie a Saint IA

Arkcll W.J. < 190»-1958) Géologue et paléontologue anglais, spécialiste du Jurassique
en Anglctenc.

Prologue
- Ijmatière dont sont faites les colonncttcs du cloître a beaucoup exercé la sagacité

des historiens et des archéologues écrit Germain Ba/in en 1933/
Cette recherche, qui tourne à ta controverse scientifique à partir de ta restauration

d'Edouard Corroyer en 1880. ne trouve sa solution qu'en 1937 après deserrements bien

peu explicables.

Premiers enemenis

En IM7 Dom Thomas la: Roy décrit • ces beaux et artificieux piliers du cloitrr

Je ce monasitre. les quels son de fonte, imitierr il lu véritéfort difficile à amgnoistre.
sinon à personnes expertes en cet an »

'

On peut penser que Dom Thomas Le Roy voulait décrire une matière artificielle

produite par l'homme et non pas du métal.
Ij confusion augmente sans doute au cours des siècles suivants, au grè de la

créativité des voyageurs et de leurs guides, et peut-être tic réparations intermédiaires si

bien que l'éventail des possibilités s'élargit : ainsi Gustave Haubert v a vu •• une triple
ranger de colonnelies en granit, en tuf, en marbre gratutelle. ou en stuc fait avec des

coquillages broyés »
4

.

Voici donc en 1847 l'apparition d'autres matériaux, dont le - marbre granitelle* -

qui est un des éléments de ta controverse future, l'autre étant « le stuc fait avec des

coquillages broyés •. qui rappelle ta matière « de fonte '• de Dom Thomas l^c Roy.

L'étrange - stuc - est beaucoup mieux identilié des 1850 par Atcissc de Caumont

qui signale, dans l'abbaye de Bcauport (Côtes d'Armor) - des colonnes d'une espèce
de marbre lumachcllc6

que J'ai déjà trouve dans plusieurs abbayes, notamment au Mont

Saint-Michel
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Une détermination erronée :

Edouard Corroyer entreprend en 1874 une campagne de restauration de l'Abbaye
du Mont Saint-Michel', et pour la resiitulion des colonncttcs du cloître ( 1877-1881 >, il
choisit \agranitelle de la Lucemc d'Outremer ( Manche)qu'il désignecomme le matériau

d'origine des colonncttcs. identifié par ses recherches et des documents historiques'
Il rend hommage au propriétaire de la carrière. - A la bonne volonté généreuse du
comte Henry de Canisy, qui a tenu à suivre le bon exemple donné jadis par les anciens

possesseurs de l'abbaye de la Lucemc « (Les moines).
Si on s'en lient à la déhnition du Dictionnaire ljri>u»se cité en note, le terme

- granitelle - est déjà un sujet de confusion Si maintenant on se plonge dans la géologie
des environs de La Lucemc d'Outremer, la confusion augmente : la carte lithologiquc
du BRGM" ne montre ni granité à éléments très petits, ni calcaire, mais par contre des
affleurements de poudingue pourpré camhrien qui vont la bordure sud du synclinal de
la zone bocainc. partie occidentale. Une goutte d'acide aurait sufti pour démontrer que
cette roche n'était pas celle des colonncttcs primitives et différencier une roche calcaire

«les colonncttcs primitives) d'une roche siliceuse (la - granitelle - de la Lucemc
d'OutiV'Mcf). Ou bien, si la « granitelle - était déjà présente dans k cloître à ta suite

de réparations précédentes", il a feint de croire qu'elle était antérieure à la lurtucbclle
Ccst de cette roche que Corroyer fait tourner les colonncttcs de la restauration du

cloître. Ce choix simplifiait l'approvisionnement en matériaux, mais il compliquait la
mise en œuvre, le poudingue pourpré contenant des petits galets de quart/ est beaucoup
plus dur et difficile à travailler que ta lumachellc C'est aussi un argument qui aurait dû
plaider pour une recherche plus poussée

Le cloître de ta Mmcilk-eto fifir d'Henri Vtotua Vers 1880. Col! Henry tkcjrfm

* M»)lit 8AYLE o U té MmlSnnîUutol HuUift t* tme^ire . «k ivvi
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Kipor I AWu>c de la Lixeine « if llcurtnvoo do poodmjuo pnnpét anhflan i D'qM» J M Gninia.

Rcrauqoo «u la synclùaux jul6voMjucv de la feuille de Coutincr» au 80000"". 1963 i

Début <lc la polémique
I>a différence n'échappe pas à Émile Sagoi. toujours prêt à relever ks erreurs de

Corroyer1 - : scion Germain Ba/in.Sagot serait I auteur d'un article public en 1883 •• les

Vandales au Mont Saint-Michel, cri d'alarme d'un architecte -. Ce texte est difficile à

trouser.

Sortie de Corroyer :

Corroyer est révoqué des monuments historiques en 1888. Pour des raisons d'ordre

confessionnel, dit Ba/in ; il n'était certainement pas anticlérical, car il était architecte
des édifices diocésains depuis 1874 ; c'est donc plutôt des opinions cléricales qui lui
étaient reprochées

Un archéologue convaincu par Corroyer :

L'abbé Bossebocuf. par assimilation erronée, déclare en 1910 que le tombeau de

l'Abbé Jourdain qu'il a retrouvé à Tombclainc est également en - gramtcllt - alors

12 OomM» BAZIN. «<* r I»
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qu'il est fait de la même roche polie que les colonnettcs primitives".
Alexandre Bigot reprend l'enquête :

En 1911. Alexandre Bigot planche sur le problème devant la Société Linnécnnc de
Normandie, affirme que la - graniielle - est un poudingue pourpré, nuis il %e trompe
sur l'origine et cite par lapsus - une carrière voisine de l'Abbaye de Hamhye - Il décrit
la roche des anciennes colonnettcs comme un calcaire lumachelle de couleur jaunâtre
«m plus généralement, rougeâtre Ce calcaire ne lui rappelle aucune des roches qu'il
connaît dans l'ouest de la France, les fossiles qu'il contient sont malheureusement
indéterminables, et conclut que le calcaire a été probablement importe de loin, mais le
lieu d'origine demeure inconnu"

Un présumé coupable ?
Dans une lettre de date inconnue adressée à Bazin avant 1933. Alexandre Bigot

donne une version des raisons qui ont conduit Corroyer à l'erreur
- Voici ce que Je sais des indications qui auraient été données a Corroyer s Ur |j

provenance des matériaux employés pour ces colonnes En 1888. alors que j'étais
préparateur de Géologie à la Sorbonnc. Albert de I.apparent, à propos de l'horizon
des poudingue* pourprés do la Manche, inc dit que Corroyer s'était adressé à Vieillard
pour savoir où il pourrait trouver la roche qui avait fourni le matériau des colonnettcs.
Vieillard, ingénieur des Mines à Cacn. était chargé de l'établissement de la carte

géologique de la Manche, terminée, après son décès, par Potier cl de Lapparcnl
Corroyer a sans doute remis A Vieillard des fragments des anciennes colonnettcs.

Il y aurait eu erreur de détermination, parce qu'on a été trompé par la couleur de la
roche cl parce qu'on a pris pour des galets de quartz les parties arrondies des moules de

gastéropodes qui forment une grande partie de la roche des anciennes colonnettcs. A la
suite de cette méprise, les recherches se sont orientées sers les gisements de poudingues
pourprés qui forment une longue bande entre St-Plonchcrs. Villcdieu et bien au-dcla
jusque dans le Calvados et sur le trajet de laquelle se trouve La Lucane.

Pourquoi s'est-on dirigé vers La Luccrnc ? Le poudingue a*t-âl été utilisé d;ins la
construction de l'ancienne abbaye'.' Peut-ctrc existerait-il un texte sur l'emploi de ce

poudingue dans les constructions de La Lucemc. qui serait celui dont parle Corroyer,
à moins que Corroyer n'ait voulu parler des renseignements donnés par Vieillard. Une
chose cm certaine, c'est que les anciennes colonnettcs du cloître ne sont pas en poudingue
pourpré, mais en une lumachelle calcaire qui n'a d ailleurs aucune ressemblance avec le
- Forest MarMe - anglais et dont l'origine reste problématique

l a connaissance que j'ai des roches sx.it paléo/oiques. soit secondaires ou ternaires
ne me permet pas de rapporter cette roche à une roche de la région, ce terme région
étant pm dans son acception la plus large. Évidemment clic pourrait provenir d'un

gisement dont le souvenir est complètement disparu Mais clic a des caractères si

particuliers, qu'il (virait bien invraisemblable que l'on ait justement exploité une roche

si exceptionnelle

14 Akfmêm bi«I • I ôe% crtxonirtà» <l*nur à» Mw* Vomi MKhct «hftrfia J* Ai ïvtft* Jn A*

n*45.l937. p.U*
15 Akunfrr BKXll Ofiiumraw KmU. t\» Jr 1* V- *i»r.4— l«>IO 1914,
r lxxxiv ixxxv
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Mon opinion, ci c'evt ce qui a guidé me* recherches, est qu'il s'agit d'une roche

importée par voie de mer. comme l'ont été incontestablement d'autres matériaux.-1"

Bigot fait donc p«irier le chapeau à Vieillard, assez indirectement • On a été

trompé on a pris _ » Ce qui innocente partiellement Corroyer, Il reste que Corroyer
n'a pas produit les documents historiques qu'il mentionne à l'appui de von choix.'*

Un vrai coupable ?
lit j'avoue que je ne suis pas convaincu par cette plaidoirie faisant porter la faute sur

Vieillard ; l'erreur de détermination serait bien grossière pour un géologue.
J'émets une autre hypothèse : Corroyer, influencé par ce qui se disait avant son

arrivée (cl le témoignage de Flaubert cité plus haut), a considéré la - granitelle -

comme le matériau des cokmnettes d'origine" et l'a recherché en envoyant uniquement
des échantillons de - granitelle - ù Vieillard

Pijure 2» r.luntilloo Je ««tonnelle en - ituitac Je Puitwsi • PhMO Ikiu) Dre-icrn

Une piste sérieuse pour ta détermination
Germain Ba/in constate que les profils des chapiteaux sont beaucoup plus proches

des profils employés en Angleterre ;i la même ép»>quc : cette réflexion engage la

recherche sur une piste anglaise qui n'aboutit pas à l'époque malgré les recherches

de l'abhc Frémv et de l'abbé Delépine, de l'Université Libre de Lille" l-i conclusion

provisoire étant que les colimncttes uni été importées travaillées et prêtes à la pose.
If» Oetmatn H.S/JN. «,r Pp f»>

m^HunKOKIcOYTK ur

U U peut «^ufirf un »iO*e de se *<i Jiuii » Ifpv* Je RuKl*d 4e

a IV«-1»" «I- 1-> «« plopo» de tx-m n™« I« It, mi le «oXw». «I. ck.ii. ■ 1« fiHtn*cWo. -t-.nl en

(nnrllert mi tu<.-rv^nn.'flftww»I ii^miItmlrtjnio .p lf»l »DoeiTY».in.t 11.ROY r*)

WOmiimUA/IN.rpiu p \y»
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Figure 2b Rctunultoo Jf p.-jJ.n r uc i-^rprf Je U Lucane »►«<• tX«mmic(ue Benoill

Orienté vers une provenance anglaise des colonnettes. Alexandre Bigot consulte
les ouvrages d" W.J. Arkcll". en particulier « The Jurassic System in Great Brilain »

(Oxford 1933). dont il fait la citation suivante devant la Société des Antiquaires de
Normandie en 1937 :

• lx Marhre de Purbcck. qui est un calcaire d'eau douce, fait de myriades de coquilles
de Viviparus (Paludma). fut transporté en Écossc. en Irlande et sur le continent pour
la décoration des églises du moyen-âge: les causes de sa demande furent sa couleur

bigarrée verte (et occasionnellement rouge) et sa propriété de prendre un beau poli. Son
emploi le pluv remarquable et peut être le plu» important est probablement la décoration
intérieure de la cathédrale de Salisbury. ou les lùts élancés, vert- sombre des colonnes
et dev fenêtres, qui sont en marbre, contrastent fortement avec les murs blancs. Cette
construction témoigne qu'il y avait à Purbeek une active industrie rie carrières dès 1258

Après une existence de près de 700 ans ou pluv. cette induvtnc semble avoir disparu,
tuée par l'importation d'Italie de vrais marbres plus variés et plus durables. »

Solution du problème :

Alexandre Bigot envoie donc à W.J. Arkcll un fragment île colonnette primitive, et

la réponse est claire 1 : < Ce fragment de pierre est vans aucun doute un Marbre de
?0«lilS UifiH le» dr*t ' —he.*," de U jeol-jie de ,ou de 1, V |uk« J«Ile <l—h«
I*- <i ( m(de d.« j-iH"* en ion™ ra l«> vi. Sketch ni th. *eoto«y id l.~et N«tn*l> »«ih• ,un)vi>« bet.n» th.

î.xVx o( iht OS*4» Ifcx <* Sotfàri» EitfW. Sunfctfd I imuj I s*ui « !VU>•
? I .SkvjfOjc RIGOT - l.un*.r* Jo co^mtrrt dm <bxirr J» Uyn SmI Mxhel • tlmUehm de U de»
J. .V.vm«d,. n'»M9)?. fin Onet-uuiKn ..«dm» P» Ixton. Il.y.m cane.ynAsen resoon, du . meh,
JeNrfea •« H*fr*tok« Pir*». |Wt. P 44
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86 W. J. ABXKMi ON T1IK (roi. «vii.

Fio». 1-8. PurUr* ot»l W.Al.lrr Viviptrida*. Ail 2

l'mwr.. mjfcj/u* (Soni
Bi«l«. IVc-ell Ojll

I.IURO <pr. I-I--II. IVlty FN*h.
«..lUvtkm». 2, V. vfUfofK*

ru VPP* Purbocli. Fcvorû l'oint (\V\J.A. collection^.
3. F. «ir.«»/*réu {J. <lo l\ Scmvcbyu logotype. PurUvk. IhjrUtoi»

-in,-
. a" "liai al type h..n«.,n (Uni. Mu».ïïuïfl. I-Ift of «qôrv mfawMtf,

m P VI ppL-
4. r. r-vini/mi» «ilh .pUo rarapMa. Middlo l'arl-V'k.

iHjrbtoti Uny (Ocol. ihrv. Mu»* m» .V)»l 3. I'. «atfwm*» (J. ■!«• <X
tfowivby fti»- » MwMo (Oxford Univ. 0. K. «fofttofu* <J » ,|4 >

Sùwnby). tu|.it4f*. CVmpUai Ctaam Clmm. Iife af Wighl (Oaol.
Sun. Mu«. no. MOU. -a. b, * S. V. .utuafutaluâ (Rommc). (Wy
Kn*«!i«Ater Bttb, IV\wrli Cttttia| <ltr*dlcv voUo.tR*»). {NV-IA <M.)

Tnc gaitropod» o> rie Pmticck DcOs O, Wfljir joeceh" A/k*«
reod 26 June 1940

l^uir < VAqunn C-uulcru. iPalud.«u) cl muc> Vmpntjc i WJ. Arlell. The |*MropwKaJihc Puihevk

Boi.. ><«ilCrrncr du 26 Juin l«UO i
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Purbcck (ou pcuicirc un Marbre île Susse», calcaire à Vivipares également de l'âge
île Purbcck. cl qui souvent n'en pcul cire distingué, trouvé pré» de Battle. comté de

Susse» ».

Dans la même communication devant la Société des Antiquaires de Normandie.

Alexandre Bigot rectifie également l'erreur de l'abbé Bosseboeuf concernant la pierre

tombale de l'Abbé Jourdain : - le couvercle (ou la pierre tombale) est un calcaire â

l'uluilincs'-'. comme les colonnettes du cloître, mais de couleur plus claire

Il reste à trancher entre deux provenances possibles pour le calcaire â lumachelle

(ou - marbre •• â lumachelle). Purbcck ou Sussex. Bigot argumente en faveur de

Putbcck en raison des possibilités de transport maritime et de l'existence d'exploitations
importantes dans cette région, d'ateliers de tournage et de polissage ayant alimenté

les monuments anglais de cette époque. Cette hypothèse est soutenue par les travaux

ultérieurs de Dniry ( 1948), Leaeh ( 1978). et Nonû<l9W)qui mettent en évidence les

ateliers de Corfe (Dorset) et le transport maritime au départ de Ower (baie de Poolc)
au moyen-âge

'

figure 4 Presqu'île Je fS*twcl- illteuremcoli de martne de PWbecl <« /«* de» nrritie» tOpcn>Ut«(M*fi
el IXiriinnp* Beoculn

Épilogue
Faut-il croire que les travaux d'Alexandre Bigot et de William Joscclyn Arkell ont

épuisé le sujet par la détermination définitive de la nature des colonnctlo d'origine ?

:: /U.W-X. ca un t«« pKx aiuaro prikuptn VVvifuru. foauic i«rK t*itta*jrAi - miiWe ck f*tcU -

23 OfrtAt^ur BLNttTT. «u. p 10 <1Itt
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Ce n'est pas sûr. la polémique pourrai! reprendre â l'occasion d'une nouvelle
restauration

Annexe :

D'autres occurrences du .. marbre de Purbcck •• en France médiévale : *

Après une recherche récente sur la tombe de Richard de Revicrs. Abbaye de
Montebourg, j'ai eu la possibilitéde localiser et d'étudierd'autres éléments d'architecture
et de mobilier funéraire importés d'Angleterre entre le 12' et le 14' siècle Je peux citer

pour les avoir visités :

Un gisant d'évêque dans l'église St Pierre de Lisicux (Jean I". XII' siècle»
Un fragment de pierre tombale dans le dépôt lapidaire du Musée de Normandie à

Cacn.
Une tombe sans Inscription ni décor dans la cathédrale de Baveux (Philippe de

Harcoun. 12' siècle).
Une pierre (oinbalc ornée d'une croix, vans inscription dans la catliédralc de

Coutanccs (XIII' siècle).
Une pierre tombale (Rie de Reviers» dans l'Abbaye de Mcxuebourg (XII' siècle).
Une table d'autel dans l'église de Pontorson
Le tombeau de l'Abbé Jourdain, dans lacour de l'école du Mont Saint- Michel (XIII*

siècle).
Le dépôt lapidaire du Mont Saint-Michel contient deux fragments tic deux

couvercles de sarcophages différents (XIII' siècle)
Arcissc de Caumom. cité ci-dessus, mentionne plusieurs abbayes contenant - du

marbre lumachelle •• qui me restent à identiher . une visite à Fahba>c de Beaupon
(Côte* d'Aniu>r> en compagnie de John Renout. géologue Britannique, a permis de
confirmer la présence de colonnettes et de colonnes en • marbre de Purbcck •• dans
cette abbaye '.

D'autres éléments, funéraires ou architecturaux peuvent certainement être
découverts en Normandie

N/Nrfp > 3«f 11-15

23 iXxrut^c BKMiUU. ItAn RFXOW - Vm an f U«r * lk^on k - nvac^e <k IléfSfa - iXIlf ««dvl. Ul
. » KU vrTSk x>\y r
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Commission Consultative des Services Publics Locaux

(CCSPL)

La Commission Consultative des Serv ices Publics Locaux (CCSPL) s'est
réunie le lundi 31 août 2015. de 18 Iwures à I9h30. sous la présence de Monsieur
Laurent Beauvais. Président du Conseil Régional de Basse-Normandie et du Syndicat
Mixte Baie du Mont-Saint-Michel. au siège du Syndicat Mixte, a Beauvoir

1-e seul point é voqué au cours de cette réunion a consisté en la présentation par
Madame Regina Dutacq du rapport d'activités de la - Compagnie des Parcs et des
Passeurs du Mont-Saint-Michel • dont elle est la directrice.

En introduction. Monsieur I jurent Beauvais a remercié les participants, soulignant
que c'était la première réunion de la commission se tenant dans sa nouvelle formation,
c'est-à-dire incluant notamment un représentant des guides-interprètes, puis a. aussitôt,
passé la parole à Madame Dutacq pour qu'elle présente le rapport de la société
concessionnaire des parcs de stationnement et des transports qui lui sont attachés. Ce
dont elle s'est acquittée avec un débit oral extrêmement rapide, les chillrcs succédant
aux chiffres, les diapositives aux diapositives au même rythme, sans transition aucune

entre les situations évoquées Heureusement, instruits par l'expérience, les Amis du
Mont-Saint-Michel étaient venus à deux pour pouvoir >aisit au vol les chilfrcs. se

complétant l'un l'autre pour essayer que le plus petit nombre pxvssiblc de chiffres ne

leur échappe... >auf à aller consulter le volumineux rapport réglementaire sur inlemcl.

Madame Dutacq a d'abord rappelé les trois faits marquants de 2014

l'mteriialisatron par la société de l'activité hippomobile {après le départ dans les
conditions que l'on sait de monsieur Norbert Coulon. éleveur de chevaux de trait à
Sabil-Malo-de-h-Linde'. qui assurait ce service auparavant. NJiJJt.).
- la fin des ouvrages d'accès au Mont, c'cst-à-dire du pont passerelle, le 22 juillet.

le fait que les parc* de stationnement des différents véhicules aient pu faire, pour la
première fois, l'objet d'une exploitation sur une année complète, douze mois sur douze.

A la suite de quoi elle a indiqué que :

les effectifs du personnel avaient été de 71 salaries en janvier pour monter a 131
(soit une trentaine de moins que l'année précédente. N.D.LR. I dont 42 intérimaires,

la formation de ces personnels s'était poursuivie, notamment en anglais, et dans les
domaines de l'accueil des personnes âgées ou handicapées, de la conduite des chevaux.

la flotte des véhicules était composée de douze ■■ passeurs •• se relayant toutes les
minutes trente aux heures de pointe, deux autobus, cl quatre véhicules hippomobiles de

vingt-cinq places chacun faisant trente aller-retour par jour.

I» - \c«r l*% irvw . U» MTâ% tfe XIV. V 11* III. *cf«n»t«r 2014. fuye ITS ci S* IMV
2014. wc 245
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- celle floue avait parcouru 481 000 kilomètres (soient 109 000 kilomètres de plus
qu'en 2013).
- le nombre des agents de conduite était de trente-six

S'agissaiM de la fréquentation. Madame Dutacq a précisé que concernant

a) la ligne Pontorson-Lc Mont, elle avait chuté de 2l'i. passant de 29 (XX) passagers
en 2013 à moins de 23 000 en 2014. en raison de travaux sur la ligne qui n'étaient

pas imputables i sa société :

h» les parcs de stationnement, elle avait augmenté de I0C-. tous véhicules confondus,

passant notamment de 115 000 en août 2013 à 129 000 en août 2014. sans doute

en raison de leur ouverture continue toute l'année et des grandes marées, le total

des véhicules légers (VL) s'étant établi à 538 000 sur l'année 2014 ;

c) l'ouvcrlure des barrières donnant accès à - lui Caserne ~. de 19 heures à minuit,

elle avait donné lieu en 2014 à :

l'octroi de 28 000 codes aux clients des hôtels et restaurants.

52 000 levers à distance des dites barrières pour cause de livraisons, et

26 000 levers à distance de ce» mêmes barrières pour les Montois ;

d) le service de transport hippomobile (dit des » maringottes »). assuré par 24 cochers

et agents, qui a ré-ouvert le 14 avril 2014. il avait accueilli 22 (KM) passagers contre

29 000 en 2013 (mais sur 12 mois) :

e) le Centre d'Information Touristique (C I.T.). l'accueil avait été assuré par 3 agents

toute l'année

Abordant ensuite l'aspect financier de l'exploitation des parcs de stationnements et

des transports. Madame Dutacq a fourni les informations suivantes :

f> les parcs «le stationnement ont généré 5 269 0006 de recettes en 2014 contre

4 580 0006 en 2013. cette amélioration s'expliquant à la foi» par les I0<ï

d'augmentation de la fréquentation et par l'augmentation des tarifs ;

g) la ligne Pontorson U- Mont avait vu sa recette diminuer de 6 0006, passant
de 80 0006 en 2013 à 74 0006 en 2014. en raison des travaux sur la ligne déjà
mentionnés ;

h) les - maringottes » n'ont rapporté que 93 0006 en 2014 contre 129 (XX* en 2013

(mais avec trois mois et demi d'exploitation en moins) ;

i) le - chenil - a généré, de son côté. 4 0006 de recettes ;

j) la subvention d'équilibre a été de I 129 0006 pour l'année.

Le total des recettes d'exploitation s'établit donc à 6 569 0006

(5 2690006' * 74 0006 . 93 00(* ♦ 4 0006* I 1290006).
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En conséquence de quoi le compte d'exploitation s'est établi ainsi :

Dépenses Recettes

• Investissements cl frais financiers 4 089 0006
- Charges d'exploitation 2 778 0006
- Entretien, maintenance 1 151 0006
• Gestion commerciale.
- Communication et assurances 180 0006
- Impôts 180 0006
- Charges de structure 1497 0006
• Charges exceptionnelles 1 010 0006

Total 108850006

Soit un déficit de l'exercice de 4 316 0006 (3 3(16 0006 hors pénalités) pour
l'année 2014

La perte cumulée sur 3 exercices s'élève à 14 700 0006 (Il 500 0006. hors
pénalités), perle entièrement couverte par la société Transdcv

Monsieur Fabrice Daviaud, collaborateur (Directeur Technique) de la duc société
Transdcv, prenant alors la parole, a indiqué qu'une réflexion axait été menée concernant

les axe de progrès possibles de nature à réduire substantiellement le déficit annuel
sur une année X de pleine exploitation sans incidents d'où il ressortait que. pour des
charges annuelles estimées à 10 7000006. des recettes attendues de 7 «XX) 0006 et avec

des économies récurrentes de I 2<X) 0006. le déficit structurel annuel devrait pouvoir
être ramené à 2 500 0006

En réponse aux questions des participants. Monsieur Daviaud a indiqué que
les économies envisagées, toutes à l'étude, pourraient provenir

d'un meilleur cadcncemcni des . passeurs - par la recherche d'un intervalle de

temps régulier entre deux passeurs cl non plus l'établissement d'horaires fixes de

départ, axcc. concomilammcnt. la mise en place de tableaux d'à!fichage du temps
d'attente, ce système étant désormais devenu possible depuis que les travaux à - La

Casenw - s«>ni terminés et que la circulation n'y est plus perturbée,
d'un ajustement des effectifs qui en résulterait.

. avec, en complément, et en conséquence, une réduction des frais de structure (en
terme de coûts de rccrotcmcnt. de formation... l et d'organisation .

la perte due au service hippomobile était prise en charge par Transdcv mais que des
ajustements qui ont commencé d'être mis en œuvre devraient permettre de la réduire

le départ à l'aller, face au C I T.. en amont de celui des « passeurs -, et. de même,
plus prés du Mont au retour que celui des • passeurs avec trois itinéraires
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possibles dans chaque sens ;

un sers icc régulier assuré uniquemenl d'avril à septembre ci un service uniquement
- J la demande - d'octobre à mars ;

la mise en service de véhicules plus petits de type - calèches - plus attractifs

(comme à Bruges) avec un tari! étudié « à la calèche • qui reste à déterminer mais

qui pourrait être de l'ordre de 45f par calèche.

Madame Dulacq. toujours en réponse ù des questions de participants, a. pour sa pan.

précisé que :

la promotion commerciale tentée en période creuse consistant pour un adulte payant
à accorder un accompagnateur gratuit concernant les navettes hippomobiles - a bien

marché »... sans autre précision ;

lecoût des nouvelles navette» dédiées au personnel et aux Montois était de 242 OOOf

contre I (KM) OOOf pour les - montoises .

cette dernière question à laquelle elle venait de répondre était, pour elle, l'occasion
de rappeler que Transdcv estimait les services actuels assurés par sa société et non

rémunérés 4 662 OOOf se décomposant en :

. navettes dédiées : 242 OOOf. donc.

. ouverture de - La Caserne • de 19 heures à minuit : 96 OOOf

. ouverture de - 1j Caserne - (codes, montois. livraisons) : 201 OOOf

. canes dfabOQDcmcni (dont gratuité « grand PbritOftOl) : 120 0006
Total : 662 OOOf

Ce à quoi. Monsieur Rio. représentant les - guides interprètes a lait remarquer

combien une navette dédiée aux salarié» et aux travailleurs du Mont était justifiée au

regard de la fréquentation, notamment en été. cl a demandé que soit remis un arrêt

spécifique pour ces personnels comme prévu au départ, rappelant par ailleurs que ceux-

ci payaient leur carte d'abonnement d'accès aux parcs de stationnement.

En réponse i une question de Madame Marie-Claude Manct. Présidente de

l'A.G.E.B. exprimant le souhait de davantage de diffusion et de coordination des

manifestations locales. Madame Dutacq a rappelé que le relais des initiatives locale»,

notamment par affichage ou par calicots (suivant une demande de l'abbaye), n'était pas

possible pour le C.I.T.. celui-ci n'étant pas un office de tourisme, tout en comprenant la

volonté de valorisation des initiatives tant en Bretagne qu'en Normandie

Après que Monsieur Daviaud eut ensuite précisé les conséquences en temps
d'attente par les passagers sur le nombre de personnes transportées par les - passeur» -

en fonction de leur fréquence et qu'une mtersenante eut insisté sur la nécessité de

la prise en compte de» déficients auditifs, le secrétaire de l'association - Lès Amis
du Mont-Saint-Micbd » a demande au Président Bcauvais s'il pensait que le déficit

structurel annuel en année X de 2 500000Cévoqué par Monsieur Daviaud lui paraissait
réaliste, notamment au regard de la probable annulation de l'avenant N°5 et. donc, de

l'annulation de» hausse» de tarifs des parcs de stationnement qui. par conséquent, ne

»4
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pourraient être que revus à la baisse, engendrant ainsi une augmentation mécanique du
dit déficit

Embarrasse manifestement par ecttc question qui. curieusement, n'a été évoquée ni
par Madame Dutacq m par Monsieur Daviaud. le Président Bcauvais s'est contenté de
répondre qu'il fallait attendre le rendu définitif du jugement du tribunal administratif de
Caen et que si. tel était le cas. il conviendrait, en effet, d'en tenir compte.

Plus aucune question n'étant soulevée, le Président a levé la séance a I9H30.

Qu'il nous soit permis quelques observations concernant notamment les
conséquences des déficits récurrents d'exploitation pour la société Transdcv :

1) il convient de saluer positivement l'effort de réflexion sur les recherches
d'économies dont a fait état Monsieur Daviaud et qui vont globalement dans le
bon sens :

2) il faudra veiller, toutefois, a ce qu'elles n'aient pas pour conséquence une

dégradation du service mais, bien, une amélioration de ce serv ice au regard de la
pnsc en compte du suc exceptionnel qu'est le Mont-Saint-MIchcl. ce qui nécessite
des réponses spécifiques appropriées .

3) le constat, «Lins le meilleur des cas. d'un déficit structurel annuel de 2 500 OOOf
est discutable, un examen attentif des économies envisagées ( I 200 000f) nous

conduisant à penser qu'elles sont surévaluées (sans qu'il nous soit possible, ici.
chacun le comprendra, de rentrer dans les détails techniques) ;

4) la société Tansdev est-elle prête à assurer, au mieux. 2 500 OOOf. de déficit de
fonctionnement alors qu'elle ne se disait prête qu'a en accepter I (MM) OOOf au titre
de l'image de marque qui est la sienne d'assurer la desserte de l'accès au Mont-
Saint-Michel ?

5) \x problème n'es! il pas plus fondamental ?
C'cst-à-dirc dans une approche d'ensemble du Mont-Saini-Michcl. prenant en

compte son caractère exceptionnel... ce que notre association demande depuis
des lustres...
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Procès-verbal de l'Assemblée Générale
de l'Association « Les Amis du Mont-Saint-Michel »

en date du 26 septembre 2015

1/Assemblée Générale de l'Association •• Les Anus du Mont-Saint-Michel -

s'est tenue le samedi 26 septembre 2015 à l'hôtel - Le Mercure - a I.a Caserne, sous la

présidence de son Président. Monsieur Henry Decaéns
Le Président ouvre la séance a 10 heures

Après avoir procédé à la constitution du bureau de l'Assemblée Générale,
conformément .1 l'article 8 des siatuts de l'Association, et que celui-ci ait vérifié la
liste d'émargement <6S présents) et les pouvoirs (74) adressés par les membres absents,
soient 142 personnes présentes ou représentées, le Président remercie les nombreux
membres présents dont Monsieur Xavier Bailly. Administrateur de l'abbaye, et les
Professeurs Jean-Claude Lefeuvrcet FrançoisNeveux, membres du Conseil Scientifique
de l'association, toujours fidèles des réunions de l'association, ci excuse les membres
absents qui ont fait pari de leurs regrets de ne pouvoir cire présents Monsieur Yann

Galion. Maire du Mont-Saint-Michel, le père André Fournie». Recteur du sanctuaire du
Mont-Saint-Michcl et cure de Pontorson. Frère François-Marie Taillefer. représentant
la Fraternité Monastique sic Jérusalem, le Professeur Pierre Boue!. Président du Conseil
scientifique de l'association, ainsi que Monsieur François-Régi* Mutin. Président
Directeur Général de Ouest-France. Membre d'Honneur

Le Président aborde ensuite Tordre du jour

I » Approbation du procès-verbal de l' Assemblée Générale du 21 mars 2015

Le procès-verbal de l'Assemblée Générale du 21 mars 2015 est adopté à l'unanimité
des membres présents et représentés.

2) Election d'un membre au Conseil d'Administration

Le Président expose que. par lettre du 20 juin 2015. il a reçu la démission de membre
du Conseil d'Administration de Monsieur Christian Lassau pour des raisons tenant

à des changements dans son cnvmmncment Après avoir rcnrerrcié chaleureusement
Monsieur Christian Lassau pour sa coniribuiion au Conseil d'Administration durant

de nombreuses années, le Président indique qu'il convient, donc, de procéder à son

remplacement au sein du dit Conseil et précise qu'il a reçu la candidature de Madame

Pascale Chavériat

Après que celle-ci se fut brièvement présentée, deux scrutateurs ont été désignés en

la personne de Monsieur Paul-Noél Lettrée. Vice Président, et de mademoiselle Marie-
Picnc Bouet. Administratrice

Puis, le scrutin s'élunt déroulé dans les conditions prévues par l'article 5 des statuts,

le Président proclame les résultais d'où il ressort que Madame Pascale Chavériat est

élue à l'unanimité des membres présents et représentés
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Le Président félicite Madame Pascale Ouvénal de sa brillante élection au conseil

d'Administration et précise que son mandat courra jusqu'au terme de celui de Monsieur

Christian 1-ass.iu qu'elle remplace, c'est-à-dire jusqu'en 2019.

3) Information de l'Assemblée Générale des dernières décisions du Bureau et du

Conseil d'Administration

ai S'agissant des questions informatiques.
Le Président indique que l'essentiel des dernières décisions a concerné le domaine

informatique à la suite du piratage du site de l'association à la mi-juin 2015 et de

la cessation d'activité de la société •• Mcdialithc - en août 2015. Il précise qu'après
évocation de ces questions lois du Conseil «l'Administration du mercredi 15 juillet 2015
et. ensuite, en liaison avec lui et avec le Secrétaire, Monsieur Jacques»Benoit Roux,
Vice Président, s'est appliqué à trouver et mettre en œuvre les solutions concrètes qui

s'imposaient Entin le Président fait pan à l'Assemblée de ce qu'a été créé un groupe de
travail sur l'avenir du site web de l'association, conformément au souhait du Bureau et

du Conseil d'Administration et précise que. composé de Messieurs François»Xavier de
Beaulaincoun, Administrateur, responsable du dit groupe. Messieurs Paul-Nocl Lebrcc

cl Jacques Benoit Hou*. Vice-Présidents. Jean-Michel Cardon et Jean-Marie Vannier,
Administrateurs, cl Jacky Prodor. il s'est réuni le mercredi 2 septembre 2015. le
Président ajoute qu'évidemment lorsqu'il aura reçu les préconivalions de ce groupe, le
Bureau puis le Conseil d'Administration en délibéreront et que l'Assemblée Générale

en sera informée, et éventuellement saisie, en temps voulu.

b) S'agissant des finances de l'association.

Le Trésorier indique que les finances sont saines, le budget bien tenu et que même,
dans l'ensemble, les recettes sont légèrement supérieures à celles attendues et les

dépenses plutôt en légère diminution.

4) Questions diverses

ai Rétablissement du caractère maritime de. Tombelaine

A révocation du sujet par le Président craignant qu'à terme ce ne soit un sujet
à inscrire régulièrement à l'ordre du jour de l'association en considération du regain
de dépôts sablonneux et de sédiments engendrés par les chasses d'eau du barrage du
Couexnon. entre Genêts et Tombelaine.

le Professeur Jean-Claude l.cfcuvre indique qu'inéluctablement, si les choses se

poursuivent telles quelles cl si aucun nouvel aménagement n'est fait, dans un temps
que l'on ne peut déterminer mais à vue humaine, on pourra parler de la « presqu'île
de Tombelaine - car il faudrait, pour l'éviter que les cours de la Séc et de la Sélune

puissent s'orienter au Nord-Ouest comme c'était le cas. le plus généralement, ces
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dernières décennies et ne soient pas bloqués au Sud :

- Madame Marie-Claude Manct. Présidente «Je l'A G.E.B. précise qu'en effet la
Sélune passe désormais à deux kilomètres plus au sud qu'auparavant.

Le Président Henry Dccacns ajoute que ce phénomène s'est toutefois déjà produit
au XIX' siècle, le cours de la Sélune pavant même au Sud du Mont, ce qui fui l'une des
raisons importantes de la fermeture de la prison, le ravitaillement du Mont devenant, de
cc fait, de plus en plus difficile et irréguhcr

b) Réunion de la Commission Consultative des Serv ices Publies Locaux. (CCSPL)
Le Secrétaire «Je l'association fan un bref résumé de cette réunion, précisant qu'un

compte rendu plu» détaillé en sera fait dans la revue de l'association, tome XV. N" 120-
IV. décembre 2015 :

i) Concernant l'avenant N*5. le Secrétaire fait part des conséquences qu'aura sa

probable annulation au regard des tarifs des parcs de stationnement, leur nécessaire
renégociation qui devrait être anticipée par l'association au sein du - collectif •

réactivé qu'avait fédéré autour de lui le regretté Philippe Cathonnet en prenant
notamment en compte dans la réflexion l'idée que les nouveaux tarifs permettent
une («appropriation du Mont-Saint-Michcl par les ■ locaux ••. cc qu'approuve
Monsieur Xavier Bailly. Administrateur de l'abbaye ;

ii) Concernant la qualité du service des tr.uwp.ins, le Président Henry Dccacn».
fait observer qu'aux heures de pointe, l'été surtout, ou le soir, à la sortie «fc concert»,

par exemple, les files d'attente, parfois sous une forte pluie, sont beaucoup trop
longues et que de ce fait les * passeurs » se transformaient en véritable bétaillère
les gens s'cniassunt. évidemment autant que possible .

in) Concernant la fréquentation «te l'abbaye. Monsieur Xavier Bailly.
Administrateur de la dite abbaye, indique qu'à lin août 2015. celle-ci était en baisse
de 1,18% par rapport à lin août 2014. ceci étant dû. pour lui. au fait que 2014 avait
bénéficié des jeux équestres mondiaux et des manifestations du 70" anniversaire
du débarquement alors qu'en 2015 l'afflux de venues au Mont liées aux grandes
marées n'avait pas eu de conséquences positives pour l'abbaye et que. au surplus,
la prise en otage du site par les agriculteurs pendant plusieurs jours (du 20 au 24
juillet 1. n'avait eu que des conséquences négatives, ajoutant qu'il avait constaté
un effondrement de la clientèle japonaise, passant de 193 000 personnes en 2014
à moins de 100 000 depuis janvier 2015. cela étant sans doute du aux deux otages
japonais exécutés par « Dacch et à un cours du yen défavorable aux japonais par
rapport à l'euro, ne les incitant pas à voyager . en conclusion, il souhaite que ces

pertes de v isiteurs soient compensées par davantage de Français et. particulièrement
de - locaux • ;

Monsieur François-Xavier de Bcaulaincourt confirme que. selon ses informations,
la fréquentation a été de 2.5 millions de visiteurs au Mont en 2012. 2.1 millions
en 2013 et 2.2 million» en en 2014. c'est-à-dire une perte de 300 000 à 400 000
visiteurs ; il conviendrait pour rétablir la situation, poursuit-il.que leconcessionnaire
(Tramdev > re»pe»tc le contrat qu'il a passé avec le concédant et tienne compte de
la renommée du site
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c) Publication d'un livre d'exception sur le Mom-Saint-Michel

I* Président faù par de la prochaine sortie du liv re intitule - Ix Mont-Saint Michel -

aux Editions du Patrimoine commandé par le Centre des Monuments Nationaux auquel
ont contribué nombre de membres du Conseil Scientifique de l'association (24 x 29

cm .KM pages, environ 250 illustrations, relié. Pnx 45 euros) . le Secrétaire précise
que cet ouvrage a été écrit sous la direction d'Henry Decacns. ce que celui-ci avait

pudiquement omis de préciser

d) Remise de la Médaille d'Honneur de la ville du Mont-Saint-Michel » au Président
de l'association

Ix Secrétaire informe l'Assemblée que le Président Henry Decaéns s'est vu remettre

la Médaille d'Honneur de la ville du Mont-Saint-Michcl par son Maire. Monsieur Yann

Gallon, le 20 juillet 2015. en reconnaissance de cinquante années de vie et de services
rendus à la commune et qu'un compte rendu de cette sympathique manifestation

paraîtra dans la revue de l'association de décembre 2015.

c) Conférence du Professeur Armand Ffémont

Le Secrétaire informe l'Assemblée de l'organisation par la Société d'archéologie,
de littérature, sciences et arts d'Avranchcs. Mortain et Granvillc d'une conférence au

centre culturel d'Avranchcs, le mercredi 14 octobre 2015. à 20h30, par le Professeur

Armand Frémont sur le thème : - La Normandie entre divisions et unifications ».

Aucune autre question diverse n'est soulevée.

Plus aucune question n'étant à l'ordre du jour, le Président lève la séance à I0H25.

Henry Decaéns Jcan-Picrrc Dclalandc

Président Secrétaire
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Bibliographie complémentaire 2015

par Henry DecaEks

En hommage à Michel Norticr 11923-2007» dont l'amitié et les conseils nous ont

encouragé il poursuivre et à développer cette rubrique bibliographique.

I - Livres et brochures

• Asan, l/i : Mont Tombe. La dernière légende du Mont-Saint-Michcl / Scénario l/u ;

dessin Asan. Pans éditions du Patrimoine : Grenoble éditions Glciut. 2015
176 p. ill en noir ; 21 cm. {Srlnrn Manga).
ISBN 978-2-344-00898 (1 10.75 euros

Il s'agit d'un manga. sans doute le premier édité en France sur le Mont-Saint-
Michel. Il laut donc tout d'abord comprendre le sens de la lecture, ce qui n'est pas
évident lorsqu'on n'a pa« l'habitude de lire ce type de bandes dessinées. Il faut
ensuite se passionner pour l'ésotérisme qui a inspiré le scénariste. Soyons franc, ce

n'est pas notre cas et nous n'avons guère été séduit par celte brochure

DtCAflNs. Henry Dir. : Ix Mont-Saint-Michcl / ouvrage dirigé par Hcnrv Decaéns.
avec le concours de Pierre Bouct. Jean-Paul Bnghelli. François Caligny Delahayc
et al. Pans . éditions du Patnmoinc. 2015. 296 p : ill. en noir et en coul ; 30 cm.

ISBN 978-2-7577-0441-7 45 euros.

Nous sommes bien nu! placé pour parler de ce livre que nous avons dirige et

dont nous avons écrit une partie du texte. Disons seulement que cette monographie
remplace celle que les éditions du Patrimoine avaient publiée en 1998 Pour la
réaliser, nous nous sommes entouré d'une équipe d'amis, presque tous membres
du Conseil scientifique des Amis du Mont-Saint-Michel, qui ont tenu compte des
recherches les plus récentes L'iconographie, en partie inédite, est très riche'. La
maquette est très belle et. pour illustrer lacouv eiturc. l'éditeur a choisi un magnifique
cliché de Michael Kcnna. un photographe anglais mondialement connu Ce livre est
une excellente idée de cadeau pour les Ictes de lin d'année !

- Djun , Jean-Biaise. Iahxkdo, Manc Meurtre au Moni-Saint-Michel / scénario Jean-
Biaise Djian : dessin Marie Jaffrcdo Pans éditions du Patrimoine ; Grenoble
éditionsGlénat. 2015. 48 p. : ill eu coul. : 32 cin

ISBN 978-2-344 00603-0 13.90 euros

L'ininguc de celte bande dessinée se situe en octobre 1936. Lucie, on/c ans. est

le témoin d'un meurtre en rentrant de la pêche ; elle est alors prise en chasse par
l'assassin... En pariant a sa recherche, les Montois découvrent le corps de la bonne
du curé. Mais les gendarmes de Pontorson sont retenus par une autre allaiie cl le
nuire doit se débrouiller seul pour confondre l'assassin. L'histoire permet ainsi de

parcourir les ruelles du village et le magnifique labyrinthe que constitue l'abbaye.

^Ml
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Go hin . Anuud Mont-Saint-Michel. Une ile mythique ci une haie d'exception
Grenoble éditions Glénat 2015. 192 p. ill. en coul ; 19.5 cm.

ISBN 978-2-344 00798 3 19.99 euros.

L'auteur, géologue, pholographe et consultant en environnement, nous insite

à découvrir l'histoire et les richesses de l'abbaye, du sillage et «le la baie du Mont
Saint-Michel dam tous ses aspects Son livre est agréable à lire, sérieusement
documenté, bien illustré cl mis en page

Iocasm.u '. Thomas Mont-Saint-Michel. la promesse d'une ile / photographies de

Thomas Jouanneau Paris : le Cherche Midi. 2015 128 p : ill. en coul ; 20.5 cm.

ISBN 978-2-7491-4272-2. - 25 euros.

Le photographe Thomas Jouanneau a été chargé en 2009 par le syndicat
mixte Baie du Mont-Saint-Michel de suivre les travaux du rétablissement du

caractère maritime 11 présente dans ce livre une sélection d'imago retraçant les
transformation* du site depuis l'inauguration du barrage construit sur le Couesnon,

prés de la Caverne II nou» montre tout d'abotd des photos de ce barrage qui était

déjà en serv ice lorsqu'il a commencé son travail. puis il présente lés aménagements
hydrauliques, la création de la nouvelle digue, du pont-passerelle et du gué II donne
ausvi la paiole à deux des acteurs de ces travaux : Lue Wei/mann. architecte du

barrage, et Jean-Luc Porchon. architecte conseil du syndicat mixte. Son livre est un

témoignage utile sur les travaux qui se sont achevés au cours «Je l'été 2015.

- Mh-non . Olivier Le Mont-Saint-Michel. La haie, le village et l'abbaye / textev et

photographies Olivier Mignon Rennes : éditi«»ns Ouest-France: 2015. 120 p : ill.
en coul. ; 21.5 cm (Itinéraires de découvertes).
ISBN 978-2-7373-6448-8. - 14.90 euros

Olivier Mignon. gunJe-conférencicr a l'abbaye depuis vingt-cinq ans. connaît

bien l'abbave qu'il présente dans un guide élégant et bien illustré. Il ne se contente

pas de retracer son histoire et de décrire le monument salle par salle, il consacre

jussi de belles pages au village et à la baie de Cancalc à Granville. Il nous invite
ainsi a faire de jolies promenades, aussi bien du côté breton que du côté normand

de la baie.

Wtc KIR.Germaine : Le Mont-Saint-Michel ju péril de l'homme. Mon s sancti Michtrliv

mperi<ulohomlnit : suivi de Bernard Du)ardin. Guide «5c survie pour le Miquclot.
Paris Centuty Flyer. 2015.333 p ill en noir et blanc ; 21 cm. (Le Siècle l'Otage)
ISBN 978 2.9549511-0-2 19 euros

Le titre du livre, traduit en latin, dénote une certaine pédanterie de l'auteur Ce ne

serait pas très grave si le contenu était intéressant. Or ce n'est malheureusement pas
le cas- L'auteur. Germaine Weeker. se permet un certain nombre de développements
qui sont hors sujet, notamment les chapitre» « Le Mont Saint-Michel au péril des

femmes (p 21-37) et - l.c Mont Saint-Michel au péril des hommes d'inquisition
tp. 133-146). Elle s'appuie souvent sur des auteurs qu'elle cite abondamment. mais
elle omet «Je mettre les références en note et elle s'appuie parfois sur «les citations

: LMkui le rc«mtui! J aaEoan « J'ai Uau cheubet lr ne dfewrr pai W marin* *ir a tr.jumu.in dent
\U** Sum SUUl -ir 1X41
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sans mentionner le nom «le leur auteur

Germaine Weeker n'est pas historienne et elle commet un certain nombre de
petites erreurs. Ainsi. Philippe Auguste n'a pas rattaché la Normandie au domaine
royal capétien en 1203 Ip. 81 > mais en 1204". La dernière flèche ancienne de l'église
ne s'est pas effondrée en 1584 (p. 291) mais en 1594 . sa destruction n'a pas été
causée par un tremblement de terre nuis par la foudre. L'hôtellerie de R.ibcrt de
Torigni ne s'est pas effondrée en 1817 mats en I8I84

. Les Pères «le Saint-Fdmc
ne sont pas arrivés au Mont en 1869 (p. 124) mais le I" avril 1867 Ils ne sont

pas partis du Mont en 1884 (p. 125 et 203) ; ils <»nt quitte l'abbaye en 1886 pour
s'installer dan» le village, près de l'église paroissiale Saint-Pierre, où il» sont restés
jusqu'en 1901 L'abbaye n'a pas été classée en 1872 (p. 202). mais en 1874. A notre

connaissance, aucun gui«le de l'abbaye ne s'est marié dans les années 1980 dan»
Noire-Daine-soux-TcrTc'

Contrairement à ce que pense l'auteur, la cage de 1er «le l'abbaye n'est pa» un

m>the (p. 155-156) . elle a bien existe comme le montre clairement un plan du
XVIIT siècle

4

. II n'y a jamais eu de poulain, c'est-à-dire de grande roue, dans la
salle de» Chevaliers (p. 176) ; il y en avait un dan» le cellier, donc au-dc»w»u».
pour monter les vivres et l'Administration pénitentiaire en a installé un autre dan»
l'ancien cimetière des moines qui est toujours en place, lxs Michcleites. bombardes
utilisées par les Anglais durant la guerre de Cent Ans. n'étaient pas de» arme»

inoffensives (p 177) ; en juin 1434. les Anglais ont réussi a entrer dans la village
après avoir fait une brèche avec ces bombardes dans la tour Bvalrix qui a du être
presque entièrement reconstruite en 1479.

Si l'UNESCO e»t «léfavorablc a l'implantation d'éolictmes pré» du Mont, elle
n'a jamais cmi» d'avis sur une éventuelle reconstitution de» ailes du moulin à vent

qui a été installé au XVU' siècle sur la toui Gabriel (p 180)
Germaine Weeker pense que le mot "g«>thi«iue" - sigmlie étymologiqucment

"provenant de Dieu, divin" - (p. 192) : cela signifie en réalité "provenant dev golhs.
c'est-à-dire de» barbares" • A propos de la chapelle Saint-Pierre de Villefranclie-
sur-Mer. elle parle de - style roman du XIV siècle . (p. 219) ; en France, c'est l'an

gothique rayonnant qui s'épanoui»»ait à cette époque Elle soutient que «le» visite»
de l'abbaye du Mont-Saint-Michel permettent d'accéder à la flèche (p. 209). ce qui
est évidemment faux. Il est en ettet impossible d'emmener un groupe juvqu'au petit
belvédère qui est à la base «Je la flèche : elle confond la flèche avec le chèncau du
comble du chcrur où l'on peut effectivement se rendre après avoir gravi l'escalier de

dentelle lors de certaines visites conférence».
F.lle consacre enfin dans le chapitre ■ Ix Mont Saint-Michel au péril de» hommes

du parti de la mer • <p. 233-274) de longs développements à vilipender les travaux

du rétablissement du caractère maritime du Mont, travaux remlus p«>s»iblcs. selon

elle. » par une propagamlc «le pré» d'un siècle, animée par la société de» Amis du

V Cete mmôcdaUHt* Comx<# P» NtWtwt Ami W* «tfrfc» m» U Mrtsrrik <yj il * p*KU% «lmt lo dm

Uw Su.rv U»hrln

4 C<tu mur rfjw <W ||%w m lin». * nxUUt «n 19*4 pu Km» S mmt Aau «ai info-nrr il Hi Owt «le l'an <V
l l ^rtviU ar Hmvi Ffrrnnrn 1 prmirrx rr, ; ..-i de ^lu .rur.^ J* »U \f .vt .Vi.-f Un M ui XIX'

tiède
5 Ce* •xv.kfejur m., il % t^.t de n*ir mu^gr « r« n h** ru <ck*H «Lm. KanlXmte Trfic nuiv c* IS0T
fi Lit. «ni itnialVc ilmi ut» petite ulle lutran .iti*« on l'nuttiml ,U cl le, «.rtn.ni .h Kohol de Icnpr
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Mont-Sainl-Michcl (p. 23011 Noire association pense en effet que la mer .1 joué
un rôle primordial dans l'histoire du Mont et qu'il est donc essentiel de rétablir son

caractère maritime. pas uniquenieni pour des rais»»»» esthétiques mais parce cela fait

partie de son essence même.
Germaine Weeker a lout de même eu la Nmne idée d'adjoindre ;i son texte

le - Guide de survie pour le miquelot » qu'a rédigé Bernard lhijardin Celui-ci

se trompe lorsqu'il évoque •• les lits naturel oriental et artificiel occidental du

Couesnon (p. 297) ; le lit oriental a en effet été crée en mai 2015 et c'est donc lui

qui est artiticiel Nihis pensons aussi qu'il est inconscient d'écrire : - Après trois

traversées accompagnées, il (le miquelot) est capable d'emmener vins nsque une

vingtaine de pèlerins à la fois (p. 303-304) Pour le reste, les conseils qu'il donne

sont plein» de bon sens.

II - Articles

B isson . Thomas N The - unnuary • of Abbot Robert de Torigni (1155-1159). -

Anglo-Norman Sludies. XXXIII. 2011. p. 61-73. 4 planches
Thomas N. Bisson. professeur entérite d'histoire médiévale, travaille depuis

de nombreuses années sur Robert de Torigni. Il s'intéresse plus spécialement .1 la

Chmm^ut dont il préparc une nouvelle édition que nous attendons avec impatience.

Bissos. Thomas N. On the Abbots of Ix Mont Saint-Michel . an édition and
translation [texte latin cl traduction anglaise], - The Haskiru Stxieiv Journal. XXII.
2012. p 163-191.2 planches.

Thomas N Bisson est le premier chercheur à avoir édiié ce texte important sur

les abbes du Mont Saint-Michel, commencé sou\ l'abbatial de Robert de Torigni
(1154-1186) et continué jusqu'au milieu du XV siècle. C'est un document très

important, même s'il pose plus de questions qu'il ne permet d'en résoudre.

Caution . Christian. Marks . Rodolphe La haie, un don de la nature Ar Men. juillet-
août 2015. p 24-29.

Un petit inventaire de la biodivcrsitc de la baie du Mont Saint-Michel, en

compagnie de Mickacl Mary, chargé de mission au Conservatoire du littoral,
délégation de Normandie.

Ij Gui toi, Philippe Sous le pied de l'archange. -Ar A/en. juillet-août 2015. p. 14-15
Le Mont Saint-Michel est une source d'inspiration pour l'écrivain breton

Philippe Le Guillou qui nous lis rc. pour introduire un dossier publié par Ar Men. un

beau texte sur ce rocher sublime.

Ix Mont en majesté 1, 1 Manche Libre. 17 octobre 2015. supplément de IV pages
illustrées en noir et en couleur.

Un dossier sur les travaux réalisés «le 2005 à 2015 pour rétablir le caractère
maritime du Mont. Tout le monde est satisfait du résultat. Il y a toutefois un point
noit qui pourra certainement être réglé à l'avenir : la médiocre qualité du transport
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en navettes, entre le parking et le Mont Une question reste posée : maintenant
que les travaux vint terminés, qui va gérer le Mont-Sainl-Michcl ? On évoque la
création d'un établissement public qui s'occuperait des équipements mis en place,
comme le barrage sur le Couesnon, et des questions d'urbanisme, d'environnement
et de patrimoine.

Le Mont reprend la mer La Baie. ISSN 1283-8136. numéro spécial inauguration,
octobre 2015. Beauvoir Syndicat mixte Baie du Mont-Sainl-Michcl. 2015. 12 p :

ill.cn couleur :30 cm.

Il s'agit d'un petit dossier réalisé a l'occasion de la lin des travaux du
rétablissement du caractère maritime du Moni-Saint-Michel. On y donne la parole
au maître d'eeuvre du barrage sur le Couesnon. Lue Wcumann. et îi celui du pont-
passerelle. Dietmar Feichtinger. C'est un bon résumé des travaux entrepris de 2005
à 2015 pour redonner au Mont son insularité.

U Moot-Saint-Michcl. un joyau sauvé f La Bau\ ISSN 1283-8136. numéro spécial
juniors, été 2015. Beauvoir : Syndicat mixte Baie du Mont-Sainl-Michcl. 2015
12 p. : ill. en couleur ; 30 cm.

Undooicrclair et synthétique qui permet de justifier les travaux de rétablissement
du caractère maritime du Mont-Sainl-Michcl. On y donne la parole à des habitants -

un guide de la baie, un moine, un passionne de chevaux qui organise des promenades
équestres, un éleveur de moutons de prés salés - et à quelques adolescents venus

découvrir le Mont

Mont-Saint-Michcl. un projet, des hommes, une réalité, la Gazeur de la Manche.
14 octobre 2015. supplément de 8 pages illustrées en coul

la Gazette de la Manche, elle aussi, a tété la lin des travaux du rétablissement du

caractère maritime du Mont en publiant un dossier réalisé par Pascale Brassinne et

Dominique Ixcoq. Ils y donnent la parole à un certain nombre d'acteurs du projet :

Jean-Pierre Morclon. ingénieur général des Pont* et chaussées qui a pilote le projet
de 1995 à octobre 2001. Jean-Paul Porchon. architecte de l'opération de 1998 à

2015. Luc Wct/niann, talentueux architecte du barrage du Couesnon. Romain

Dcsguéc qui assure le Km fonctionnement de cet ouvrage. Audrey Hemon. chargée
sic la veille environnementale du projet. Dietmar Feichtinger. l'architecte du pont-
passerelle. Et Laurent Beauvais. président du syndicat mixte Baie du Mont-Saint-
Michel, n'oublie pas d'évoquer la maintenance des ouvrages qui devrait bientôt

conduire â la création d'un établissement publie.

Ri v. Vincent. Vinxivi. Mathieu Mont Saint-Michel. l'insularité revenue Texte
Vincent Rca. photographies Vincent M - Ar Men. juillet-août 2015. p 16-23

Un article synthétique et plutôt bien documenté sur le rétablisicmcnt du

caractère maritime du Mont Saint-Michel. En revanche, je ne sais où l'auteur de
l'article a trouvé que Viollct-Ie-Due f 1814-1879) avait joué un rôle essentiel dans la
restauration de l'abbaye. Celui-ci s'est en réalité contenté de rédiger le rapport qui ;i

permis le recrutement en 1872 d'Edouard Corroyer, premier restaurateur du Mont.

-^45
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Rosso. Romain Le Mont-Saint Michel côte coulisse» dossier réalisé par Romain
Ronso . reportage photo : Lcligny/Àndia. - L'Exprru, n" 3346. semaine du 19 au 25
août 2015. p. I-XII.

Un reportage assez bien (ait qui met en relief quelque» facette» de l'histoire du

Mont : la présence de» Fraternités monastique» de Jérusalem. Notre-Dame-sous-
Terre, la baie du Monl-Saint-Michel cl enlin l'abbaye transformée en prison

sa.* Michel Bot. grr< du xvlf oftlr c.trm de |-JAimw d. b/MJar.*J, l/rlt.r«Majr d. .v.™

3r .VMM.de Fonda* Coll Hriuy Desacns
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In Memoriam

Nous avons appris avec peine le décès de quelques membre» de notre association.
Nous nous associons au chagrin de leurs familles auxquelles nous adressons l'expression
de no» condoléance» attristées et l'assurance de notre vue sympathie

• Jacqueline Bourdoncle. de Versailles, décédéc le 19 Juin 2015 a l'âge de 91 ans.

Elle était membre bienfaiteur de notre association depuis 1989.

•

Philippe Cathonnet. de Huisnes-sur-Mer. décédé a la suite d'une longue maladie
le 26 août 2015 à l'âge de 59 ans II était venu s'installer avec »a femme. Claire, à
Huisnes afin de profiler du Mont-Saini-Michcl qu'il voyait de va maison Philippe a

été le - moteur - du collectif Baie du MoQl-Sainl-Michcl qui a regroupe des élus,
des commerçants, des membres d'associations et des acteurs touristiques supposant
à la grille tarifaire proposée par Transdev en 2013 : fédérant autour de lui plusieurs
participants il s'cm souvent chargé dev convocations aux réunions (il y en a eu dix-
huit '). des comptes rendus, des alertes, etc. Rappelons que ce collectif, dont notre

association a été membre, a notamment obtenu le rétablissement d'une navette réservée
a ceux qui vivent au Mont et y travaillent, ainsi que la gratuité d'accès a la Caserne de
I9h à minuit
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Actualités

Spectacle inaugural du rétablissement du caractère maritime du Monl-Saini-
Michel

Le 16 octobre 2015, le syndicat mixte Baie du Mont-Saint Michel a leté l.i lin des
travaux du rétablissement du caractère maritime. Ires quelque 6 à 700 iris îles étaient
revus sous un chapiteau dressé a la Caserne, non loin du barrage, à partir île IHh.
Ils ont eu bien du nul a écouter les six orateurs qui se vont succédé à la tribune .1
cause du brouhaha ambiant ; le seul qui ail réussi à se faut entendre est le Danois
Carstcn Rasraussen. délégué a la Commission européenne, qui a su rétablir le calme
en commençant ainsi va brève intervention - Chut, c'est l'Europe qui vous parle '

-

Après les discours et le cocktail, toux re soot rendus près du barrage pour assister
i un spectacle son et lumière l>cs muge» relatant les travaux étaient projetées sur des
voiles qui avaient été dressées sur le barrage C'était beau, mais sans doute un peu
décevant pour beaucoup de spectateurs qui attendaient un grand Jeu d anoise

a. âï.
«C
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Une séance de dédicaces il l'abbaye

Le samedi 17 octobre, une journée du livre a été organisée a l'abbaye Durant
l'après-midi. les auteur» «Je la bande dessinée. Vwfrr uu M.ml Samt Mu M. et du

manga. Monl-Tcmbf. la Jtmtfrr Uftnde du Mont-Saini-Michtl. ont dédicace leur»
listes danslaboutique de l'abbaye

A I8h30. les auteur» de la monographie sur le Mont-Saint Michel que viennent
de publier les édition» du Patrimoine vint intervenu» a leur tour pour présenter leur
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irasail : il» se sont ensuite prêtes eux-mêmes a une séance de dédicaces. Presque tous

les auteurs de b monographie ont participé a cette manifestation : seuls. Jean-Paul
Bnghclli. enseignant j Marseille, et François Neveux, retenu par un colloque 4 Saint-
IA n'ont pu faire le dépUcerocnt

llru> Dccaens. eniiure As auleu» * la il '• ' **»•>< Xxvio Bally.,
l'abhayc.ei loceljn Bouialy. directeur 6" obtiens du Patrimoine Cbché XWnl M

La visite présidentielle

En 1983. le vendredi 24 juin, François Ml'ltctnnd uvnil lancé le déhut des grands
travaux de la baie du Mont-Saint Michel en venant inaugurer la destruction de lu digue
de la Roche Torin ; il était accompagné de GlUton Defferrc. ministre de l'Intérieur,
de Mme Huguctte Bouchardeau. secrétaire d'Etat a l'environnement, et de M Louis
Mexandeau. ministre des PTT.

32 ans plus tard, le samedi 31 octobre 2015. M François Hollande s'est rendu au

Moot-Samt-Nltchel à l'occasion de la hn des travaux du rétablissement du caractère
manume II était accompagné de Mme Fleur Pellenn. ministre de U Culture et de b
communication, de M Bernard Ca/eneuve. ministre de l'Intérieur, de Mme Clotildc
Valte», secrétaire d'Etat chargée de b réforme de l'Eut et de b simplification, et de
M Matthias Fckl. sectetaire d'Eut chargé du commerce extérieur, de b promotion du
tourisme cl dc> Français de l'étranger I a v isitc du président de b République a été très
courte après avoir inaugure le barrage du Couesnon et fait un discours sur le tourisme,
il a pus un petit bain de foule au Mon! ou Inès cl Jean-Yves Lebrcc l'ont interpellé sur

l'accès au Mont à vélo . il leur a répondu qu'il s'en occuperait
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Le Scriptorial d'Avranches
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Un étonnant voyage au cœur de l'écrit !
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Liste des membres bienfaiteurs (année 2015)

Mme Francinc AGUITON. 50370 Les Cresiuy*.
M cl Mme Guy ANFRAY. 50300 Avranchcs
Mcllc Marie-Claire BARATA. 25790 Les Gras
M et Mme Gilles BERTONI. 94110 Arcucil

Mme Danicllc BLONDELLE. 95130 Eranconville
M ci Mme Jean-Loup BONNET. 75014 Paris
Mme Jacqueline BOURDONCLE. 78000 Versailles
M Jean-Marc BOURE, 75020 Pam
M Roger BOUVET. 89800 Lignorellcs
M ci Mme Pélage de CONIAC, 75019 Pans
M. et Mme Henry UECAÉNS. 76130 MorU-Saint-Aignan
M cl Mme Jean-Pierre DEI.AI.ANDh. 50740 Saint-Michcl-dcs-Loups
M cl Mme Philippe DEMON. 59193 Erqumghcm- Lys
M d Mme Michel DRAUSSIN. 05230 La Bâtie Neuve
Mme Madeleine DUPONT. 76420 Bihorcl
Mcllc C'hrisiine DURANTON. 29360 dollars C'amoct
M cl Mme Christian ECORCHEVILLE. 50320 Saint-Ursin
M Picnc FOSSEY. 83130 U Garde
M Alain de FOUCHIER. 50380 Saint-Pau-Sur-Mer
M. cl Mme Jacques FROUIN. 50530 La Rochelle Normande
M. el Mme Jean-Paul FROUIN. 75016 Paris
Mme Simone GALTON. New-York. Etats-Unis d'Amérique
M. et Mme Patrick GAULOIS. 50170 Le Mont-Saint-Michel
M. et Mme Pierre GEOFFRAY, 7SOI7 Paris
Mme Jane GERBAl'X. 77400. Lagny-sur-Mamc
M. cl Mme Lomig C.UILLO. 75017 Paris

M. Stéphane HELLEUX. 78180 Montigny-lc-Brctonncux
M et Mme Joseph HELLEUX. 78390 Bois d'Arcs

Mme Josianc HERMITE. 75012 Paris
M ci Mme Jacques HOMO, 75017 Pans

M ci Mme Michel HOURLIER. 51200Epcmay
M et Mme Bernard LANDOUZY. 75016 Paris
M. Gilbcn LAUNAY. 14000 Cacn
M et Mme Paul-Noél LEBREC. 5CM00 Granville
M cl Mme Jean LECUIR. 31300 Toulouse
M. et Mme René LEFAURE. 93250 Villemoinble
M Piene IJiPAYSANT. 72000 Le Mans
M et Mme Vincent LEREBOURS PIGEONNIERE. 75006 Pans

M et Mme Jean-Luc LESERVOISIER. 50300 AvruKhes
M. Patnck L'HOMER. 75116 Pans
M et Mme Jacques LUCAS. 50300 Avranchcs
M. et Mme Dominique MATHIEU. 76000 Rouen
M et Mme Hubert OZANNE. 74370 Saint-Mariin-Bellcvue
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M cl Mme Guy PAIII AU). 92200 Ncuilly sur-Seine
M Michel Pl'JCM.. 13015 Ma.cc.lle
Mme Thérèse PITEI75014 Pane
M cl Mme Jacquet Benoit ROUX. 50550 Lolil
M. cl Mme Patrick 11 S II M ALI . 14112 Periers- sur Ic-Dan
M cl Mme Cîillcx V'AISSir. 92100 Boulogne-Billancourt
M d Mme Michel VII I I N I.LMARIH. 0221X1 Soissons
M Je,m YvccVMI I I 89450 Ve/clay
M. ci Mme Pierre VIGNES, 92540 Bourg-la-Reinc
M ei Mme Pierre VINCENT. 7X000 Versailles
M cl Mme Mure Je VI.HUER. 7SOI7 Paris
M Mure YREUX. 50170 U- Mont-Saint-Michel

Deux dates importâmes à noter

Samedi 16 avril 2016
Assemblée générale ordinaire

Samedi 10 septembre 2016
Réunion annuelle

Ces deux réunions se tiendront à
l'hôtel Mercure du Mont-Saint-Michel

(il la Caserne).
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- Adhérents individuels de moins de 25 ans 18 f (25 € pour l'étranger)
- Adhérents indiv iduels de plus de 25 ans 35 f (42 € pour l'étranger)
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TARIFS DES ENCARTS PUBLIC ITAIRES

Une page entière I50C par Revue tirée i 450 exemplaires
Une demi-page 80 € par Rcs uc tirée à 450 exemplaires
Un quart de page 45 t par Revue tirée à 450 exemplaires

Délibération de l'assemblée générale de l'association
- Les Amis du Mont-Saint-Michel * en date du 21 mars 2015
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Les fac-similés du Cartulaue du Mont-Saint-Michel sont vendus au prix de 80 f
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Gravures
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Bulletins et Revues (dans la mesure des disponibilités en stock)
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rares niais à l'état moyen, agrafes souvent touillées 6 f

N"52 (octobre 1938) A N" 109 < 2(KM). généralement en bon état 6 *

N -110 (2005) à N* 114 (2009). en très bon état 8 f

N* 115(2010) a N" 119-IV (décembre 2014t. en très bon état 10 €

Délibération de l'assemblée générale de l'association
• Les Amis du Mont-Saint-Michel - en date du 21 mars 2015
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